
Un charpentier président de la République
Election de Mauno Koivisto en Finlande

Les résultats définitifs des élections présidentielles qui viennent de se dé-
rouler en Finlande accordent à M. Mauno Koivisto, premier ministre social-
démocrate, 145 des 301 membres du collège électoral qui sera chargé de dési-
gner le successeur du président Kekkonen le 26 janvier prochain.

Ce résultat est un succès personnel pour le premier ministre social-démo-
crate. De haute stature (1 m. 90), réservé et efficace, M. Koivisto est né le 25
novembre 1923 à Turku.

Sur les traces de son père, il fait un ap-
prentissage de charpentier et prépare en
même temps une maturité en suivant les
cours du soir. Il travaille ensuite comme
docker jusqu'en 1949, date à laquelle il
entre à l'université pour préparer un
doctorat de philosophie. De 1954 à 1957,
il est fonctionnaire à l'Office d'orienta-
tion professionnelle de Turku et en 1958
il est nommé directeur de la Caisse
d'épargne populaire d'Helsinki, dont il
deviendra le directeur général en 1967.

Résultats définitifs
Mauno Koivisto (social-démo-

crate) 146 grands électeurs; Harri
Holkeri (conservateur) 58; Johannes
Virolainen (centriste) 52; Kalevi Ki-
visto (communiste) 32; Jan-Magnus
Jansson (Parti populaire suédois) 11;
Helvi Sipila (libéral ) 1; Viekko Ven-
namo (parti rural) 1.

En 1968, il est nommé directeur général
de la Banque Centrale de Finlande.

Sa carrière politique débute en 1966,
lorqu'il devient ministre des Finances.
Mauno Koivisto tentera en vain de re-
dresser le budget finlandais et finira par
démissionner. Au début de l'année 1968,
le président Kekkonen dissout la coali-
tion gouvernementale de l'époque, (Paa-
sio) et nomme M. Koivisto premier mi-
nistre, fonction qu'il exercera une pre-
mière fois jusqu'en 1970. Il sera recon-
duit à cette charge en 1979. Dans l'inter-
valle, il avait exercé, une nouvelle fois,
pour quelques mois, la fonction de minis-
tre des Finances.

La popularité de M. Koivisto est en
hausse constante et l'affection que lui
porte le peuple finlandais s'est considé-
rablement renforcée depuis fin octobre,
lorqu'il a accepté d'assumer l'intérim de
la présidence à la suite du retrait, pour
des raisons de santé, de M. Kekkonen.

On le considère comme un homme du
peuple, dont la modestie et la simplicité
ne sont pas que de façade. Les finlan-
dais voient en lui un homme intègre qui
a bâti sa carrière à force de travail opi-
niâtre. ^» Page 3

Le nouvel élu se relaxe lors du décompte
des voix. (Bélino AP)

Ciel à peine voilé sur le Sinaï
Visite de M. Sharon en Egypte

L'Egypte et Israël sont parvenus à un accord sur les grandes lignes régissant
la dernière étape du retrait israélien du Sinaï, le 25 avril prochain, estime-
t-ori au Caire à la veille du retour du ministre israélien de la Défense, M. Ariel

Sharon, à Tel-Aviv.

Le ministre égyptien des Affaires étrangères, M. Kamal Hassan Ali (à gauche) en
conversation avec le ministre israélien de la Défense, M. Ariel Sharon. (Bélino AP)

Toutefois, certaines questions que M.
Sharon estime «de détail» restent encore
à régler et seront du ressort des comités
ad hoc chargés de la normalisation des
relations et du retrait israélien du Sinaï,
indique-t-on de bonne source.

La plus importante de ces questions
est celle du retrait des installations et du
matériel des colonies israéliennes dans le
Sinaï. La délégation israélienne est dési-
reuse d'obtenir un moratoire pour le dé-
mantèlement de ces installations après le
25 avril, tandis que la partie égyptienne
cherche à parvenir à un règlement final
de cette question avant le retrait final.

Deux solutions sont envisagées, soit
l'acceptation par l'Egypte d'un déman-
tèlement postérieur à avril soit l'achat
de ces installations qui comprennent no-
tamment du matériel agricole, des cons-
tructions et quelques petites usines de
plastique et de matériel de construction.

On précise de source israélienne qu'un
responsable du ministère de l'agriculture
de l'Etat juif se rendra dans deux semai-
nes au Caire pour proposer aux Egyp-
tiens la liste du matériel en question.

&- Page 3

La «Majorité morale» à l'assaut des théories de Darwin
La «Majorité morale» vient d'essuyer une cuisante défaite dans un de ses
propres fiefs, l'Etat d'Arkansas. Ennemie jurée des théories de Darwin, elle
avait réussi, à force de pressions, à faire adopter une loi, par l'Assemblée lé-
gislative de l'Etat, aux termes de laquelle l'enseignement biblique concernant
la création du monde devait être enseignée aux écoliers en même temps et
avec autant de respect que l'enseignement de Darwin concernant l'évolution.

De notre correspondant à New York
Louis WIZNITZER

Alors que l'évolutionisme prétend que
l'homme a mis des millions d'années à
devenir ce qu'il est aujourd'hui à partir
d'organismes cellulaires, l'interprétation

littérale de l'Ancien Testament laisse
penser que l'homme a été créé il y a seu-
lement quelques milliers d'années.

La Cour d'Arkansas vient de trancher
dans un sens défavorable aux adversaires
de Darwin: selon elle, la loi faisant une
obligation aux écoles de «réserver aux
deux théories un traitement égal» est
anticonstitutionnelle et viole le premier
amendement de la Constitution en parti-
culier. Le tribunal a estimé qu'«une
théorie qui se fonde sur un dogme, qui
est absolutiste et qui n'autorise aucune
révision ne peut pas être considérée
comme scientifique».

BATAILLE RANGÉE
Les enseignants, les défenseurs des

droits civils ont applaudi ce verdict ,
mais les fondamentalistes ne se donnent
pas pour vaincus et se préparent à porter
l'affaire en appel . Par ailleurs, une ba-
taille rangée du même genre va être li-
vrée prochainement en Louisiane, où les
militants de la «Majorité morale»
avaient aussi fait passer une loi obli-
geant les écoles à présenter la version bi-
blique de l'origine du monde et la version

L'évolutionnisme selon
Darwin - Elzingre
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darwinienne avec un sérieux égal et sans
faire la différence entre la foi et la
science pour expliquer sur quels piliers
elles reposent.

Le combat contre l'évolutionnisme est
mené depuis le quartier général du Cen-
tre de recherche scientifique sur la créa-
tion, à San Diego, un «think tank» fon-
damentaliste qui diffuse des pamphlets
et toutes sortes de publications «prou-
vant» que l'univers a été formé, brusque-
ment, il y a environ 6000 ans, ce qui
confirmerait la version biblique.
AUCUNE VALEUR SCIENTIFIQUE

De son côté l'Association américaine
pour l'avancement de la science, qui
groupe des milliers de savants améri-
cains, y compris les plus illustres, a pu-
blié le 4 janvier un communiqué qui af-
firme que «la théorie de la création du
monde, puisée dans la Bible, n'a aucune
valeur scientifique et menace sérieuse-
ment l'intégrité de l'enseignement».
Cette prise de position n'a pas découragé
les «créationnistes» comme ils s'appel-
lent eux-mêmes. Ils mènent campagne
tambour battant, dans nombre d'Etats,
fulminant contre les incrédules, fusti-
geant la «pseudo-science» athée et ont
obtenu que dans un nombre de livres de
classe traitant de biologie, l'enseigne-
ment de Darwin soit passé sous silence
ou mentionné furtivement, en passant.
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Canada, voua connaissez ?: 20

millions d'habitants répartis sur 10
millions de kilomètres-carrés.
Presque dix fois la France, cin-
quante f ois la Suisse. Pays im-
mense, agité parce que G millions
de f rancophones essaient de rega-
gner leur dignité en réclamant
leur droit à l'originalité et à la re-
connaissance de leur potentiel éco-
nomique. Canada souvent con-
f ronté à la violence politique, par-
f ois terroriste. Et qui reste tolé-
rant

Pourquoi parler du Canada ?
Parce qu'il est en train de devenir
l'exemple que les autonomistes
québécois allaient autref ois cher-
cher dans l'Hexagone. Depuis
l'avènement du régime socialiste
f rançais, la donne a en eff et consi-
dérablement changé. Si l'on s'en
réf ère à l'histoire, il n'y  a rien
d'étonnant Jamais un régime qui
se veut révolutionnaire — dans la
mesure où il veut changer tout ce
qui a été f ait auparavant - ne s'est
avéré démocratique, sinon dans la
notion de dictature du peuple et de
l'inquisition permanente. L'intolé-
rance restant l'apanage des f aibles
ou des imbéciles.

A Paris, on continue la campa-
gne d'épuration. Des têtes tombent
encore. Des cameramen se retrou-
vent à des f onctions directoriales
parce qu'ils avaient des accointan-
ces f ami l ia les  avec un quelconque
titulaire de portef euille ministé-
riel, des poinçonneurs deviennent
patrons de métro, des syndicalis-
tes responsables de la sidérurgie,
des contestataires de l'ordre pa-
trons de la police. Pendant ce
temps, et à la lueur de ces promo-
tions de f aveur, on élimine réguliè-
rement, systématiquement, tous
ceux qui avaient, ou sont suspects
d'avoir eu des aff inités avec l'an-
cien gouvernement Seuls s'en ti-
rent les diplômés de l'Ecole natio-
nale d'administration, la f ameuse
ENA, régulièrement nommés à des
postes de responsabilité parce que
les technocrates ne f ont pas peur
au système socialiste. Il en vit
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Sorcières
contre fées
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Les jeudis soir

BUFFET INDONÉSIEN
à discrétion
Fr. 26,50

yV Salles pour banquets /j J?
Jj et conférences II S
yj Boutique «Fiorella» Vx ™

JE Réservation: tél. 039 23.37.31 Y\

20
Prévisions jusqu'à ce soir pour toute la

Suisse: il y aura du brouillard sur le Pla-
teau et localement au sud des Alpes, il se
dissipera partiellement cet après-midi.
Au-dessus de 700 m. le temps sera enso-
leillé, malgré quelques passages nuageux.
La température à basse altitude sera
comprise entre —5 degrés et 0 la nuit,
elle sera voisine de +1 degré l'après-midi
sous le brouillard. Doux en montagne.

Evolution pour jeudi et vendredi: pas
de changement important.

Mercredi 20 janvier 1982
3e semaine, 20e jour
Fête à souhaiter: Fabien, Sébastien

Mardi Mercredi
Lever du soleil 8 h. 12 8 h. 11
Coucher du soleil 17 h. 13 17 h. 15

Lundi Mardi
Lac des Brenets 751,03 m. 750,93 m.
Lac de Neuchâtel 429,40 m. 429,37 m.

météo

Les PTT à l'ère de
l'informatique
®mm Page 5
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CHAÎNE STÉRÉO de grande marque J" ~~ Vidéos de marques Radios 3 longueurs FM/OL70M piles +
2 x 25 W. avec ampli, tuner, tape deck, Recorder dès PB*. 59«— p_ 7Af| secteur
platine, boxes et rack, mod. de démons- , dès rr« £ %j \Jm— Fr 98 _
tration. Radio-Recorder stéréo, piles + secteur "~~T : : Notre prix Ff« 89.—
Fr. 2500.- _ .-„ 2 micros inc. TVC occasion avec garantie 
Notre prix Fr. 1390.— Fr. 199.- dès Fr. 300.— Radio-Recorder 3 longueurs piles

— Notre prix Fr. 189.— + secteurs
CHAÎNE STÉRÉO de grande marque Deux modèles TV-couleurs en offre de Fr. 149 -
2 x 26 W. avec ampli, tuner, tape deck, Radio Réveil 3 longueurs affichage reprise avec télécommande écran 66 Notre prix Fr. ¦ 29.—
platine, boxes et rack mod. de démons- LED. cm.
tration. Fr. 69.- _ mMt _ ' c gmi\ - 

gg F,. 1690- ~ Fr.56-  ̂ 0̂0- «*g»l

^A*aws «sxd9 pho,os' pocke''™ ¦*•aut- du 12- 1-82 au 30-1-82 *̂ ^
platine, boxes et rack mod. de démons- ' dès FB*« 49«— _
tration. j daBss±. 'dff&fc. ~ â̂amZ Fr. 1920 - 4 0CA Article ménager 1 foehn pour sportifs 0̂^̂ . M  ̂ .JÉlEfePwwÎB /wïï\ - -Notre prix Pr. 1 J3U.— 1000 W., pliable. JWlwlIP1! ITffir11» ItiM f j f i  ' Et jBH
CHAÎNE STÉRÉO de grande marque Fr. 34.— £BJ3P^HP  ̂ WÉ jÊ f^̂ ŜSuW ËS^iJfiyBB
platine, boxes, rack et equalizer, mod! Grande liquidation de disques 33 T et de JÊÊÊ Sf BBT ĵr ga3M3BB |̂ ^̂  ŜP
de démonstration. musicassettes. 2606 CORGéMONT M TK k i I 8 I il [ • J l. j îÇra
Fr. 2995 - -, . #****% Hàe Fr. 9— Grand-Rue 23 TBMjMi ¦¦ JH UmU Ĵft rL A Ji JiL JWT
Notre prix F l'a 1 99U.— re/eP hone 032 97 15 97 ÎrffllTMMllllBMj».- -;; ;. ; mâSmaaaWmW

Tous nos appareils soldés sont de marque et de qualité, avec un service et une garantie normale. «*,««

À VENDRE au nord de la ville,

MAISON
comprenant:
— 2 appartements de 4 pièces
— 2 petits logements dans les combles ,
Jardin
L'appartement du 1er étage a été complètement ré-
nové. Cuisine moderne
Libre au 30 avril - ¦- *
DemanderJe descriptif à Agence immobi lière Francis
Blanc, Léopold-Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds.

91-358

¦—1 AFFAIRES IMMOBILIÈRES WaaaaaaaaWaaaaaam

RESTAURANT
À REMETTRE
à La Chaux-de-Fonds

situé au centre de ville.

Complètement équipé en matériel
et agencement.

Possibilité de développer ou de
divérsif'ier l'exploitation.

Préférence sera donnée à un cou-
ple, avec si possible formation de
cuisinier.

Fonds propres nécessaires.

i Ecrire sous chiffre DS 34620 au
bureau de L'Impartial.

àmm , Voici comment i .̂
H économiser activement ̂ |
I Calathea Crocata I
1 (Maranta) j p^ A A I
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CONFORT + ÉCONOMIE

A louer pour le 1er avril 1982
Rue des Bouleaux 15

bel appartement
de 1V4 pièce, coin à manger attenant à
la cuisine, salle de bain, cave, chambre-
haute, Coditel, tout confort
Loyer net: Fr. 219.- + charges Fr. 101.-

S'adresser à Fiduciaire Kubler & Huot,
av. Léopold-Robert 50, La Chaux-de-

: Fonds, tél. 039/23 23 15. 34727

* '. , ' ¦ m w
• i !j.— .-..Ut i SUT. .,!.' -. ' —

A louer avenue Léopold-Robert 51-
53

locaux
commerciaux
différentes surfaces. Conviendraient
pour des bureaux, cabinets médi-
caux ou autres.
Libres immédiatement ou à conve-
nir.
S'adresser à: Roland Zwahlen,
agent général Winterthur-Assuran-
ces, tél. 039/23 23 45. 91.30032

LA CHAUX-DE-FONDS
A vendre en lisière de forêt

appartement
140 m2, tout confort, 5 pièces, grand living,
cuisine équipée. Prix: Fr. 245 000.-.
Tél. 038/24 46 00. 97

A LOUER pour le 30 avril

appartement de 4 pièces
tout confort , centre ville.

Téléphone (039) 22 65 61 34669

Enfin un immeuble dans lequel vous payez les charges effecti-
ves que vous consommez
A louer

magnifique appartement
de 572 pièces
Immeuble de construction moderne, très grand confort, chemi-
née de salon, chauffage et buanderie individuels.
Situation: rue des XXII Cantons.
Quartier de l'Ecole de commerce.

Pour traiter: Gérance GÉCO, Jaquet-Droz 58,
2300 La Chaux-de-Fonds, tél. 039/22 11 14-18. 2a-mt4

¦ ' — '¦'

Votre journal: ^—•"•*
L'IMPARTIAL

( ^d—^
A VENDRE

chalet
à Cheyres, rive sud du lac de Neu- '
châtel, propriété habitable toute
l'année et comprenant grand living,
trois chambres à coucher, entière- j
ment meublé. Confort. Garage. Ter-
rain arborisé.

Fr. 250 000.- zs-iVin

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

. Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33 ,

^5f 
La Chaux-de-Fonds ^r̂  •

Charrière 87, à louer pour tout
de suite ou date à convenir

APPARTEMENT
DE 2 PIÈCES

APPARTEMENT
DE 5 PIÈCES

STUDIOS
D 93-396/14 i

AGENCE IMMOBILIERE Jff\ \g flfmco y/ijf (j)
LJLJ2612 CORMÔRET " 

^
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(EMETTE LEPHONE 039 44 17 4T*"-'
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À LOUER

POUR TOUT DE SUITE

APPARTEMENT
de 3 pièces, tout confort , cuisine
agencée, au centre de la ville.

MAGNIFIQUE
APPARTEMENT

DE GRAND STANDING
de 4!/2 pièces, salle de bain + salle
de douche, WC séparés, cuisine
agencée, au centre de la ville

APPARTEMENT
de 2Vi pièces, dans petite maison
moderne, tout confort, cheminée de
salon, dans le quartier de l'est

GARAGES DOUBLES
à disposition, à l'Orée-du-Bois

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33
V )

Tramelan, A louer pour tout de
suite ou date à convenir

appartement de 3 pièces
sans confort, loyer Fr. 180.—

charges comprises ,
D 93-396 /71

AGENCE IMMOBILIERE 
^f \̂fl DFflllfO fllf (j)

I—JLJ2612 CORMORET " \̂ J
OOTELEPHONE 039 44 17 4T*—*

A louer

appartement
de 3 V2 pièces
tout confort.
Situation: Croix-Fédérale.
Libre dès le 1.4.1982.
Loyer Fr. 561.-, charges comprises.

Tél. 039/22 11 14/15. 23-12214

A louer

appartement
3 pièces
rue du Progrès, sans confort.
Loyer Fr. 209.-, sans charges.
Libre tout de suite ou date à convenir.
Tél. 039/22 11 14/15. 28-12214



Attentat contre le surrégénérateur de Crey-Malville

Vingt quatre heures après l'attentat à la roquette contre le sur-
régénérateur de Crey-Malville , les enquêteurs ont la certitude que les auteurs
de l'opération connaissaient parfaitement le site et l'engin qu'ils ont utilisé.

C'est à 23 h. 20 lundi que les riverains du Rhône, les vigiles de la Centrale
nucléaire et la patrouille de gendarmes de passage sur le pont de Serrières
(Ain) ont entendu cinq déflagrations et aperçu des lueurs à l'horizon.

Une seule roquette a pénétre par la
brèche d'alimentation du chantier et elle
n'a atteint qu'un engin de manipulation
sans causer de dégâts notables. Mais un
vigile qui se trouvait à 20 mètres de l'im-
pact l'a échappé belle. Les autres roquet-
tes, ont échoué à proximité de la brèche
ce qui démontre que le tir était bien ré-
glé.

L'attentat a été revendiqué dans la
nuit par un coup de téléphone d'une per-
sonne anonyme se réclamant d'un mou-
vement écologiste anti-militariste.

Selon les enquêteurs, les auteurs de
l'attentat connaissaient sans doute bien

De la rive du Rhône côté Ain, le
commando venait d'ouvrir le feu sur le
surrégénérateur de Crey-Malville sur
l'autre rive à moins de 400 m.

Très rapidement le pas de tir a été lo-
calisé, en bordure du fleuve. Les sabo-
teurs y avaient abandonné leur arme, un
lance-roquettes de fabrication soviétique
ainsi que le trépied utilisé et les emballa-
ges des projectiles tirés, cinq au total de
calibre 40 à charge creuse.

les lieux ainsi que le maniement de cette
arme de guerre. En effet pour parvenir
sur les berges du fleuve ils ont été obligés

de parcourir, depuis la route nationale
où ils avaient probablement laissé leur
véhicule, plus de 500 mètres à travers
prés et chemins de halage en partie inon-
dés.

COUP DE SEMONCE
Toutefois les policiers soulignent que

les roquettes étaient à charge creuse, ce
qui pourrait signifier que l'opération
n'était peut-être qu'un coup de semonce.

Depuis l'attentat, le site de Crey-Mal-
ville est envahi par les forces de l'ordre
et par les hommes de la police judiciaire
de Lyon auxquels l'enquête a été confiée.
Mais pour l'instant leurs investigations
n'ont pas encore abouti, (ap)

Des « écologistes » ouvrent le feu au lance-roquettes

Charpentier finlandais

a
Réconf ortant
Pour qualif ier le succès du nou-

veau président f inlandais, le so-
cialiste Mauno Koivisto, c'est l'ad-
jectif qui convient le mieux.

Réconf ortant, parce qu'il mon-
tre que la Finlande, malgré la
neutralité extrêmement stricte
imposée par le Kremlin, jouit tou-
jours de sa liberté à l 'intérieur de
ses f r o n  tières.

Réconf ortant aussi, parce que
le triomphe de M. Koivisto illus-
tre le f ait que Moscou peut, mal-
gré tout, admettre qu'un peuple
gravitant dans son orbite jouisse
d'autres droits que celui de dire
amen.

Certes, il n'est pas exclu que la
Finlande soit considérée par
l'URSS comme une espèce de vi-
trine de propagande: le monde
voit, grâce à elle, qu'on peut être
lié à la Soviétie, sans adopter son
système et sans tomber dans l'es-
clavage.

Mais qu'il y  ait ou non calcul, le
phénomène f inlandais nous pa-
raît devoir être jugé de f açon po-
sitive.

D n'est pas douteux, en eff et ,
que le candidat qu'aurait chéri le
Kremlin était M, Ahti Karjalai-
nen, ancien premier ministre et
surtout co-président de la
Commission commerciale f inno-
soviétique.

Membre du parti du centre,
comme le président sortant Urho
Kekkonen, M. Karjalainen avait
eu l'appui de la «Pravda» et M.
Kekkonen, lui-même, l'avait pres-
senti comme successeur. .

Cependant, témoignant d'une
belle indépendance, le parti du
centre n'en voulut pas et lui pré-
f é r a  M. Johannes Virolainen, pré-
sident du parlement

Dès lors, le Kremlin ne chercha
plus à inf luencer la campagne
électorale.

On peut s'étonner, de prime
abord, qu'il n'ait pas, en bonne lo-
gique, laissé entendre qu'il soute-
nait le candidat communiste.

C'est ignorer qu'il y  a un f roid
entre camarades russes et f innois.
Rien d'idéologique! Simplement
un hiérarque communiste f inlan-
dais a plaisanté, une f o i s, un peu
pesamment sur l'âge de M. Brej-
nev. Au sein d'une même idéolo-
gie, c'est une remarque impardon-
nable!

Au demeurant, si les Soviéti-
ques devraient normalement
trouver en M. Koivisto un interlo-
cuteur avec lequel ils pourront
s'entendre tout aussi bien qu'avec
M. Kekkonen, on ne saurait re-
pousser l'idée qu'ils craignent
peut-être sa rude f ranchise et ses
galéjades brusques.

Et puis allez savoir ce qui peut
se passer avec un charpentier qui
se convertit, vers la trentaine, à la
philosophie!

Au début de notre ère, une
même transf ormation a causé pas
mal de tracas au grand empire
d'alors. Et l'aventure s'est termi-
née en révolution !

Willy BRANDT

Paris-Dakar: course contre la mort

Paris-Dakar, Pans des corps... pas
d'accord.

La course va prendre fin. Le massacre
aussi. Le Champagne doit avoir un goût
amer dans la capitale sénégalaise. Trois
personnes sont mortes dans les sables,
un concurrent, une journaliste et un en-
fant malien fauché sur la piste. Sans
compter les blessés graves.

L'hécatombe ne fait que se répéter.
Trois journalistes avaient trouvé la mort
l'année passée et un motard en 1979.

Pourquoi ?
Il est inutile de refaire ici le procès de

la course automobile. C'est un sport au
même titre que la foulée sur la cendrée.
Et si la grande faucheuse hante les
abords de la piste, il ne faut pas oublier
qu'elle fréquente autant les rings de boxe
et les faces de la montagne.

Aux sportifs viennent se joindre ceux
qui participent pour la gloriole. Même
s'il ne compte pour aucun championnat,
l'événement est devenu important par le
fait  qu'il jouit d'une couverture unique

dans les mass média. Les principaux or-
ganisateurs du rallye ne sont-ils
pas l'hebdomadaire «Le Point» et «Eu-
rope 1» ?

Les intérêts financiers enjeu prennent
par conséquent le pas sur l'aventure que
la course devrait être. Ils incitent à l'es-
calade des risques.

Mais la caravane passe. Les moteurs
hurlent entre les Bédouins, agressés par
ce déf 'ûêdé supports publicitaires. Il y  d
dans cette attitude un relent de mentalité
coloniale, sans respect pour les popula-
tions indigènes. Le petit Malien tué par
une voiture n'avait pas choisi les risques
de la course...

Alors ? Le vertige de l'aventure hu-
maine transcende les considérations mo-
ralisantes. De l'aventure dans le désert,
un homme en avait déjà fait sa raison
d'être. C'était Saint-Exupéry.

Il écrivait pour commencer «Terre des
hommes»: «L'homme se découvre quand
il se mesure avec l'obstacle. Mais pour
l'atteindre, il lui faut un outil».

Patrick FISCHER

Visite de M. Sharon en Egypte
Page 1 -^

D'autre part, si M. Sharon a confirmé
qu'Israël se retirera des deux îlots de Ti-
ran et de Sanafir , cédés par l'Arabie
séoudite à l'Egypte en 1957 et occupés
lors de la guerre de juin 67, la question
n'est pas encore totalement réglée.
L'Etat juif désire que des prérogatives
importantes soient accordées à la force
multinationale du Sinaï sur ces îlots
alors que l'Egypte veut réduire le rôle de
cette force au minimum. La dernière
question importante que devront vrai-
semblablement examiner les comités ad
hoc qui se réuniront diamnche prochain

à El Arich (nord Sinaï) est celle de Taba,
dans la région de Rafah, sur le golfe
d'Akaba.

En effet, un hôtel a été récemment
construit dans cette localité se trouvant
en territoire égyptien à quelque 600 mè-
tres de la frontière internationale. Les
Israéliens avaient demandé un change-
ment mineur du tracé des frontières à
cet emplacement, prétention rejetée par
la partie égyptienne.

Une fois de plus, estiment les observa-
teurs, la solution consistera en l'achat de
l'hôtel par l'Egypte pour éviter les com-
pEcations avant le retrait, (ats, afp)

Les propriétaires du camion-citerne malmenés
Au procès concernant la tragédie de Los Alfaques

Cisternas Reunidas, la société propriétaire du camion-citerne chargé de
propylène dont l'explosion avait fait 215 morts le 11 juillet 1978 au camping de
Los Alfaques, a été durement malmenée par la plupart des experts entendus

hier au procès consacré à cette affaire.
Au cours de la seconde journée de ce

procès ouvert lundi, huit experts présen-
tés par la société Empetrol, où avait été
chargé le propylène, et par Cisternas
Reunidas, les deux parties inculpées,
ainsi que par le procureur, sont venus dé-
poser.

Les experts d'Empetrol et ceux du
procureur ont insisté à maintes reprises
sur l'absence de dispositifs de sécurité
sur la citerne impliquée.

Selon eux, la citerne ne disposait d'au-
cune valve de sécurité, obligatoire pour
ce genre de transport, ni d'aucun autre
système de sécurité qui aurait pu être
approuvé par le Ministère de l'industrie.

Pour les experts du procureur, l'acci-

dent aurait été moins important si la ci-
terne avait eu une valve de sécurité et il
ne se serait pas produit près du camping.
Une chose est certaine à leurs yeux: la ci-
terne ne réunissait pas les conditions lé-
gales pour effectuer le transport.

Les experts entendus sont tombés
d'accord sur le fait que le camion voya-
geait avec une surcharge de 4 tonnes de
propylène par rapport à sa capacité nor-
male.

Cette surcharge et l'augmentation de
la pression à l'intérieur de la citerne due
à la chaleur extérieure seraient , selon
eux, les causes de l'explosion.

L'expert de Cisternas Reunidas s'est
défendu en affirmant que la valve de sé-

curité n'était pas obligatoire et que la ci-
terne réunissait toutes les conditions re-
quises par l'administration, (ats, afp)
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Après le grand balayage qui a
f ait de l'inf ormation audiovisuelle
un instrument réservé à l'actuelle
majorité, les quelques rescapés
sont éliminés pour des prétextes
f utiles, comme le journalist e Jac-
ques Hébert, de TF1, dont le vrai
tort était de ne pas être syndiqué.
C'était déjà rare en France où la
CGT a toujours eu une inf luence
inimaginable sur la technique et
les rédactions.

Mais le Canada dans tout cela ?
n vaut la comparaison. A son
avantage. L'ancienne épouse du
premier ministre Trudeau vient
de publier ses mémoires. Il lui a

f a l l u  deux tomes pour raconter
ses aventures sexuelles et ses ex-
périences de toxicomane. Tru-
deau n'en conserve pas moins la
conf iance de ses électeurs et du
Parlement Au moment où parais-
saient des «documents» qui ré-
jouiront certaines chaumières, le
Conseil des ministres f rançais li-
mogeait un général commandant
d'une région militaire d'Outre-
Mer parce que sa f emme avait dé-
f i lé  en tête d'un cortège réclamant
l'appartenance à la France. Sur
plainte des députés socialistes du
coin, elle a dû f a i r e  ses bagages,
comme son mari payait ce geste
«scandaleux» de sa carrière.

Ce f ait est anecdotique. Il n'est
pas isolé. Tout ce qui ne s'aff iche
pas publiquement en f aveur du
pouvoir en place est devenu indé-
sirable. En France, c'est doréna
vant plus que jamais la politique
des copains. Les anciens et les
nouveaux. La chasse aux sorciè-
res a déjà f a i t  beaucoup de victi-
mes. Il ne semble pas qu'on les
aient remplacées par des f ées.

J.-A. LOMBARD

Sorcières
contre fées
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Ainsi «biologie: les systèmes vivants»

de Charles Merril ne contient que trois
lignes sur la théorie de l'évolution. Ce fa-
natisme religieux va toutefois à rencon-
tre des valeurs (foi dans la science, opti-
misme, culte de la raison) qui ont fait le
succès et assuré le progrès matériel de
l'Amérique. Aussi les savants, les ensei-
gnants et nombre de parents commen-
cent à réagir et à mener contre les fonda-
mentalistes une contre-offensive dans les
médias et dans les débats au sein des ins-
titutions et des organisations locales:
Chambres de commerce, écoles, clubs, as-
sociations sportives, religieuses, etc.

De part et d'autre on s'apprête à en-
treprendre la conquête de l'opinion
moyenne. Le verdict du juge William
Overton, d'Arkansas, n'a pas mis fin au
débat, bien au contraire, et des millions
d'Américains ne sauront pas avant long-
temps, il semble, si le monde a été créé
en six jours, il y a six mille ans où s'il
évolue depuis des millions d'années...

L. W.

La «Majorité morale»...

Pour trouver des recrues

Le gouvernement afghan a organisé
des rafles la semaine dernière dans une
tentative désespérée de trouver des re-
crues pour son armée rendue exsangue à
la suite de désertions massives.

Avec l'aide de l'armée soviétique, les
soldats, les policiers et les miliciens
afghans ont interpellé dans les rues de
Kaboul tous les hommes âgés de 14 à 50
ans et les ont regroupés dans un stade
pour les enrôler de force.

L'armée afghane, forte de 80.000 hom-
mes il y a deux ans, a vu ses effectifs fon-
dre à 35.000 hommes.

Les hommes et les jeunes gens inter-
pellés n'ont pas pu prévenir leur famille,

(ats, reuter)

On rafle en Afghanistan

Leopold Trepper, ancien chef de
l'«Orchestre rouge», un réseau
d'espionnage qui a combattu les
nazis dans toute l'Europe pendant
la Seconde Guerre mondiale est
mort hier à Jérusalem à l'âge de
77 ans, a annoncé la Radio israé-
lienne, (ap)

Mort d'un maître-espion

Portugal: Eanes se rebiffe
Le généra] Eanes pourrait démissionner de ses fonctions de chef de l'Etat

portugais si la réforme de la constitution actuellement à l'étude dénaturait
ses fonctions, a déclaré le porte-parole présidentiel, M. Letria.

En cas de démission, a précisé le porte-parole , le général Eanes pourrait
se présenter à la tête d'un parti présidentiel aux élections législatives afin de
briguer le poste de premier ministre.

Une commission parlementaire de révision achève en ce moment-même
les travaux de rédaction d'une nouvelle constitution dont l'établissement
avait été prévu dès la révolution d'avril 1974. Pour être adoptée, la réforme
doit obtenir les % des voix des 250 députés, ce qui nécessite un accord entre la
majorité d'alliance démocratique (centre-droit) et l'opposition socialiste.

Selon le projet de texte, le chef de l'Etat ne pourrait plus - sauf cas excep-
tionnel - démettre le premier ministre et refuser de promulguer les lois. Mais
surtout, il ne choisirait plus les chefs militaires, ce qui, selon certains milieux
politiques et notamment le parti communiste, pourrait favoriser les «inten-
tions revenchardes de ceux qui n'ont jamais accepté la révolution», (ats, afp)
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Avec un taux de participation de 86,6

pour cent, à l'élection du collège électo-
ral, on a assisté à un véritable plébiscite
en faveur de Mauno Koivisto. Depuis
hier, le «règne» Kekkonen est définitive-
ment révolu.

Mauno Koivisto possède la confiance
de l'Union soviétique, ce «Big brother»
de la Finlande. Le président soviétique
Leonid Brejnev lui a même envoyé un
message dans lequel il le félicite de sa po-
litique. Ces bons rapports avec l'URSS
ont certainement joué un rôle dans le
choix de Koivisto de la part des Finlan-
dais. En effet, la Finlande se voit obligée,
de par sa position géographique, d'avoir
à sa tête un homme qui entretienne de
bonnes relations avec Moscou.

Après l'élection de lundi soir, Mauno
Koivisto a déclaré à la presse que ce
scrutin avait été urre excellente occasion
de tester le bon fonctionnement de la dé-
mocratie finlandaise. S'il est élu, M. Koi-
visto n'entend pas dissoudre le Parle-
ment. Cependant des élections parle-
mentaires sont prévues pour 1983.

(ats, reuter)

Election en Finlande

Conseil de l'Europe

La délégation parlementaire suisse
auprès du Conseil de l'Europe estime
unanimement qu'il faut plaider en
faveur du maintien de la Turquie au
Conseil de l'Europe, en dépit des vio-
lations des droits de l'homme dont le
régime turc est toujours accusé.
Telle est la principale décision prise
par la délégation, qui s'est réunie
hier à Berne en présence du conseil-
ler fédéral Pierre Aubert, précise un
communiqué du secrétariat de l'As-
semblée fédérale.

La délégation s'était réunie pour
préparer la session d'hiver de l'As-
semblée parlementaire du Conseil de
l'Europe, qui se tiendra à Strasbourg
du 25 au 29 janvier, (ats)

Plaidoyer suisse
pour la Turquie

Syndicalisme britannique

Près d'un syndicaliste britannique sur
deux (42%) estime que l'actuel leader du
Parti travailliste, M. Michael Foot, de-
vrait être remplacé, révèle un sondage
publié hier par le «Times».

Les syndicalistes estiment que les syn-
dicats ne devraient plus être automati-
quement affiliés au Parti travailliste et
que le Labour ne représente plus les inté-
rêts des travailleurs.

Enfin, plus de la moitié des syndicalis-
tes estiment que le Parti travailliste per-
dra les prochaines élections générales.

(afp)

Opposition au Labour
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A VENDRE

petit immeuble locatif
4 appartements rénovés

Situation : rue de l'Industrie
Prix de vente : Fr. 180 000.-

Pour traiter : Fr. 36 000.— de fonds propres

S'adresser à :
GÉRANCE GECO - Jaquet-Droz 58

Téléphone (039) 22 11 14-15 mnu j

! NOUS RECHERCHONS
pour tout de suite ou date à conve-
nir, à La Chaux-de-Fonds ou envi-
rons, une

maison de
5 à 7 pièces
Ecrire sous chiff re 91-537 à ASSA
Annonces Suisses S.A., avenue
Léopold-Robert 31, 2301 La
Chaux-de-Fonds. 91-358

Je cherche à acheter

GARAGE
pour 1 ou 2 voitures, ou

TERRAIN À BÂTIR
pour un ou plusieurs garages.
Téléphone (039) 22 65 61 34GT<

Petit entrepreneur

cherche à acheter

petit
immeuble
locatif
ancien
de 3 ou 4 appartements afin de
s'assurer du travail.

Ecrire sous chiffre P 28-950007 à
Publicitas, avenue Léopold-Robert
51, 2300 La Chaux-de-Fonds.

28-12214

A VENDRE
À LA CHAUX-DE-FONDS

BÂTIMENT
INDUSTRIEL

en très bon état, situation dominante, 1 000 m2 de surface
utilisable, répartie sur trois étages desservis par un ascenseur.

Conviendrait pour travaux de fine et moyenne mécanique, gal-
vanoplastie, électronique, chimie, ou combinaisons diverses.

Libre dès février 1982. Personnel à disposition si souhaité.

Prix à discuter.

Prendre contact avec CONSEILRAY, 108, avenue Léopold-Ro-
bert 2300 La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 83 39.

28-130027

La guerre météo
a commencé

FEUILLETON DE «L'IMPARTIAL» 23

Léonard Leokum et Paul Posmck

Roman
Editions de Trévise

Droits réservés Opéra Mundi, Paris

- Ça n'est pas une explication satisfaisante,
mon général. Ça ne colle pas. Vous ne pouvez pas
expliquer tant de morts et tant de dégâts maté-
riels, tant d'événements étranges, en invoquant
les bizarreries de la nature, et puis tirer un trait.

Le général pouvait voir que Forest était près
d'éclater et il essaya de le calmer.

— Mon fils, décontractez-vous. Taxer de bizar-
rerie une chose ne veut pas dire qu'on la néglige.
Vous pouvez être certain que nous prêtons atten-
tion à ces choses-là. Et cela ne veut pas dire qu'il
n'y a pas d'explication. Cela veut dire seulement
que l'explication se trouve peut-être au terme
d'une longue chaîne d'événements qui nous
échappent. Que nous n'ayons pas les réponses à
l'heure actuelle ne signifie pas qu'il n'y en ait au-
cune et que nous ne puissions les trouver.

Forest secoua la tête avec véhémence.
- Demain, il sera trop tard, mon général. Ce

problème doit être traité immédiatement. Je
crois que ces désastres constituent la partie visi-
ble de l'iceberg et que, si l'armée ne met pas un
terme à ses expériences météorologiques, notre
planète tout entière est menacée de disparaître.
J'ai étudié cela de près et je ne vois pas d'autre
cause ou d'autre explication possible.

Le général eut un petit rire et lança son cigare
dans la direction de la corbeille à papier.
- Je ne veux pas vous faire un affront, Mr

HilL Je sais que vous êtes météorologue et que
vous avez étudié tout cela, mais peut-être avez-
vous oublié quelques principes fondamentaux.
Aussi, mon fils, vous me pardonnerez si je vous
rafraîchis la mémoire. Quand il s'agit du temps,
on ne peut jamais dire «jamais». Il est certain
que les différent types de climats dans le monde
évoluent, et il y a un tas de théories pour l'expli-
quer.

«La théorie la plus répandue est que nous som-
mes en plein dans une période de refroidissement
qui se prolonge et qui nous amènera peut-être
tout droit à une nouvel âge glaciaire. Mais, bien
sûr, c'est quelque chose que nous ne verrons pas
durant notre vie, si cela peut vous rassurer!
D'autre part, il y a la théorie opposée, selon la-
quelle nous connaissons une période de réchauf-
fement. Les deux partis ont une foule d'argu-

ments logiques et de faits d expérience pour ap-
puyer leurs positions.

Le général haussa les épaules et se mit à ar-
penter la pièce. Forest baissa la tête et grinça des
dents, tandis que le général continuait sa confé-
rence.
- Ensuite, il y a la théorie des taches solaires,

selon laquelle les cycles climatiques changent
tous les onze ans. Vous avez encore la théorie de
ceux qui affirment que l'axe de la terre se ba-
lance, la théorie de l'accumulation de poussière
dans la haute atmosphère, l'effet Greennhouse et
l'opposé de l'effet Greenhouse.

Le général expliquait cela de façon humoristi-
que, mais Forest ne riait pas.

— Vous voyez ce que je veux dire, poursuivit le
général. Personne ne sait. Et si vous croyez avoir
découvert des phénomènes mystérieux, que dire
du fait que, pendant les années impaires, on tend
à avoir un type de climat, et que pendant les an-
nées paires on tend à en avoir un autre? Ou que
dans la stratosphère, au-dessus de l'équateur, les
vents soufflent à l'ouest une année et à l'est l'an-
née d'après? Il y a au moins soixante théories
dans ce domaine; toutes expliquent, théorique-
ment, les bizarreries climatiques. Aussi, si vous
en avez une, Mr Hill, vous êtes libre de l'ajouter
à la liste. Simplement, ne reprochez rien à l'ar-
mée. Mon boulot est suffisamment compliqué.

Le général était revenu à son bureau et, assis,

il regardait Forest d un au* impassible, faisant
tambouriner les doigts d'une dé ses grosses
mains. Les deux hommes se regardaient en si-
lence. Forest savait que l'entrevue était terminée
et que, en outre, quelque chose d'autre de plus
important était révolu pour lui. Le visage fleg-
matique, satisfait du général, était comme uh
mur de pierre. Il avait essayé, réellement essayé.
Il avait fait son devoir et s'était fait du mauvais
sang. Et, finalement, il se retrouvait, lui et sa ré-
putation, le bec dans l'eau pour avoir eu des in-
quiétudes et pour s'être alarmé. Mais, mainte-
nant, un trait était tiré pour lui. Si personne ne
voulait l'écouter, et si personne ne le croyait,
pourquoi se mettrait-il martel en tête?

Peut-être avait-il tort. Et peut-être que, par
ailleurs, cela n'avait aucune importance. Du
moins en cette vie. Puisque c'était leur problème,
il le leur laissait. Et Forest se leva, rassembla ses
documents. Il regarda le général et lui adressa
son meilleur sourire d'homme de télévision.

— Désolé, mon général, de vous avoir fait per-
dre votre temps, dit-il en rangeant ses papiers
dans le porte-documents. Et le mien, je suppose.

Ils sentirent tous deux que l'atmosphère avait
changé dans la pièce. Le général rendit à Forest
un sourire chaleureux.

— Ne vous inquiétez pas pour cela, mon fils. Et
ne soyez plas trop exigeant avec vous-même.

Il posa ses deux mains sur le bureau et se leva.
(à suivre)
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Les PTT à l'ère de l'informatique
Vision de l'an 2000 lors de la conférence de presse organisée hier par les FIT
à Berne où la grande entreprise fédérale, par l'intermédiaire de MM. Trachsel
et Delaloye, respectivement directeur général des PTT et directeur du service
des télécommunications, présentait les derniers nés de ses services, qui sont
pour quelques-uns encore au stade expérimental. Vidéotex, Télépac, Télétex,
Sam sont les noms des nouvelles prestations que les PTT proposent à leurs
clients, existants ou potentiels. C'est dans le souci de s'adapter toujours plus
et mieux aux nouvelles conditions de la communication que les PTT ont mis

au point ces nouvelles techniques.

Le Vidéotex permet, par l'intermé-
diaire d'un appareil de téléphone et d'un
récepteur de télévision, d'avoir accès à
une banque de données stockant une
grande variété d'informations, comme
les prévisions du temps ou l'horaire des
avions en partance de Genève, par exem-
ple.

Télépac est, pour sa part, un procédé
nouveau permettant, à l'exemple des co-
lis, à un expéditeur de transmettre les in-
formations à son destinataire par pa-
quets, en évitant ainsi de monopoliser
une ligne téléphonique ou télex en per-
manence. L'intérêt principal d'une telle
innovation réside dans la possibilité de
transmissions internationales.

Le Télétex, quant à lui, consiste en
l'amélioration, particulièrement en vi-
tesse, du système de transmission par té-
lex actuellement en service.

Le système Sam, enfin, permet à un
expéditeur de charger une centrale de la
transmission de messages en tous genres
à un nombre illimité de destinataires.

EXPANSION
Le secteur de l'informatique est en

pleine expansion.
Si en 1970 on dénombrait en Suisse

170 installations d'ordinateurs, ce nom-
bre a passé aujourd'hui à plus de 3000.
La principale cause de cette expansion
est le vaste accroissement du volume
d'informations que notre société produit
jour après jour, informations toujours
plus nécessaires dans la prise de déci-
sions, tant au niveau des entreprises qu'à
celui des administrations. En 1976, une
étude portant sur l'évolution de la trans-
mission des données fut établie pour
l'Europe. Elle révéla qu'en Suisse, on ob-
servait un accroissement annuel du nom-
bre des terminaux d'ordinateurs raccor-
dés au réseau des télécommunications
d'environ 20%. Or, ces prévisions ont été
dépassées et on dénombre aujourd'hui
près de 19.000 raccordements à des ré-
seaux de téléinformatique.

Face à cette expansion, les PTT n'ont
pas voulu être en reste et se sont efforcés
de créer les conditions nécessaires à l'in-
troduction de nouvelles prestations dans
le domaine de la téléinformatique. Les
investissements dans ce secteur, s'élè-
vent, pour l'heure, à 80 millions de francs
par an mais sont appelés à augmenter au
cours des prochaines années. D'autre
part, les FÎT envisagent de participer
activement au développement d'un sys-
tème de communications international
par l'intermédiaire des satellites, qui per-
mettra d'élargir encore les possibilités de

transmission de 1 information à longue
diistance.

Enfin, si les FIT estiment qu'ils de-
vraient conserver le monopole sur les ins-
tallations techniques d'accumulation et
de distribution, ils ne se montrent pas
opposés à une libéralisation et donc à
une concurrence dans le domaine des
équipements de réception pour les usa-
gers et récepteurs.

AU STADE EXPÉRIMENTAL
Les nouveaux services qu'ont présen-

tés les PTT sont pour la plupart encore
au stade expérimental. C'est le cas no-
tamment du système intitulé Télépac.
Celui-ci permet à un expéditeur de trans-
mettre, par l'intermédiaire d'une cen-
trale, aux destinataires de son choix des
informations groupées (politique des
prix, stratégie de l'entreprise) sous la
forme de paquets. Par exemple, la mai-
son-mère d'une entreprise multinatio-
nale implantée au Canada a la possibilité
de faire parvenir à ses filiales des infor-
mations, confidentielles ou non, par l'in-
termédiaire de telles centrales de redis-
tributions.

Ces dernières seront situées, au mo-
ment de la mise en service commerciale
de cette nouvelle prestation, prévue pour
l'été 1982, dans les villes de Berne, Zu-
rich et Genève. Grâce à la commutation
de ces services avec ceux implantés dans
d'autres pays d'Europe et du monde, on
devrait aboutir bientôt à un réseau in-
ternational de communications.

Le Vidéotex constitue un autre des im-
portants services que les PTT comptent
mettre en service prochainement. Son
principe est simple. Des diffuseurs (édi-
teurs de journaux, agences de presse
mais aussi entreprises commerciales) ali-
mentent en informations de tous genres
un ordinateur qui les stocke. Ce dernier
retransmettra les dites informations aux
abonnés du Vidéotex qui le demandent.
Pour cela, il leur suffira de disposer d'un
appareil téléphonique et d'un récepteur
TV moderne. Un éventuel utilisateur
pourra, par exemple, connaître l'horaire
des avions à destination d'Amsterdam, à
condition que les compagnies aériennes
qui déservent cette ville soient fournis-
seurs du système. Il sera également pos-
sible de lire son journal à domicile, à
condition que celui-ci soit un fournisseur
attitré du système Vidéotex. Les PTT
comptent qu'au terme des phases 'd'es-
sais, actuellement en cours, le système
sera en exploitation dès 1985.

Parmi les nouveautés actuellement ex-
périmentées par les PTT, il convient de
relever encore le système dit Télétex. Ce-

lui-ci permet d'améliorer notablement le
service Télex actuellement existant, en
ce qui concerne notamment la vitesse de
transmission. Encore en phase d'essai, ce
système permet à une entreprise, par
exemple, de transmettre à très grande vi-
tesse - de l'ordre de 300 signes à la se-
conde — des messages écrits à un destina-
taire équipé, lui aussi, du Télétex ou
d'un système télex conventionnel. La
communication passe par l'intermédiaire
d'une centrale, actuellement située à
Munich. C'est dire qu'un tel système de
communication sera international. Ce-
pendant, sa mise en service définitive
n'interviendra pas avant 1983.

Autre système expérimenté actuelle-
ment par les PTT, le système SAM. Ce-
lui-ci permet à un diffuseur quelconque
de transmettre un message à une cen-
trale qui le diffusera aux destinataires
choisis. Ce système permet ainsi un allé-
gement des lignes télex et téléphoniques
qui pourront alors servir à des messages
plus urgents.

• LA PROTECTION
DES INFORMA TIONS
La mise en service de ces nouvelles

prestations par les PTT, essentiellement
la circulation d'informations, pose évi-
demment le problème de leur protection.
D'éventuelles actions de «piratage» des
données transmises, par exemple entre
une maison-mère et ses filiales, est-il
possible, à l'exemple de ce qui s'est passé
aux Etas-Unis ? Un indésirable peut- il
s'introduire sur le réseau de diffusion
d'informations pour piller ? Interrogés à
ce sujet par l'ATS , les responsables des
PTT rappellent qu'ici comme ailleurs les
employés sont tenus au secret. Cepen-
dant, note M. Trachsel, le réseau est f ra -
gile mais une loi fédérale sur le sujet est
en préparation.

Pour M. J.-J. Jaquier, chef du Service
informatique des PTT, c'est essentielle-
ment du côté des utilisateurs que des me-
sures de précautions doivent être prises.
La possibilité de coder les informations
confidentielles sous forme chiffrée , à
l'exemple de ce qui existe aux Etats-
Unis , devrait assurer la sécurité la plus
grande dans la transmission des infor-
mations. Enfin,^dés ' précautions dans
l'installation de l'appareillage assure-
ront, pour M. Jaquier, une plus grande
sécurité, (ats)

Un sondage d'opinion favorable
Protection civile

Un pour cent seulement de la popula-
tion suisse pense que la protection civile
est inutile, alors que plus de 70% consi-
dère que les chances de survie dans un
abri en cas de guerre ou de catastrophe
sont de très grandes à moyennes. Ces
constatations réjouissantes pour l'Office
fédéral de la protection civile ressortent
d'un sondage d'opinion réalisé en au-
tomne dernier, dont les résultats ont été
divulgués hier par le Département fédé-
ral de justice et police.

En 1970, un sondage de la protection
civile avait mis en évidence une opinion
plus négative de la protection civile:
ainsi, 15% des personnes interrogées esti-
maient que les nouvelles armes la ren-
dent inutile. La comparaison entre les
deux sondages est cependant relative, a
précisé lors d'une conférence de presse
M. Hans Mumenthaler, directeur de
l'Office fédéral de la protection civile: les
questions n'ont pas été posées de la
même manière.

Le sondage réalisé en septembre et oc-
tobre 1981 auprès de 1600 Suisses mon-
tre aussi que les personnes astreintes à
servir dans la protection civile ont une
attitude nettement plus positive que les
personnes non astreintes. Quarante-deux
pour cent des personnes bien informées
contre 20% des personnes peu informées
voient de grandes chances de survie.

Deux personnes sur trois pensent par
ailleurs qu'il serait utile de distribuer

déjà en temps de paix un aide-mémoire
de la protection civile concernant l'abri,
l'équipement et l'occupation de celui-ci
ainsi que l'alarme et d'autres sujets. Une
telle brochure est en voie de préparation,
a indiqué M. Mumenthaler.

Le prochain sondage sur l'impact de la
protection civile auprès de la population
aura lieu dans dix ans. A ce moment, le
réseau national des abris sera en voie
d'achèvement. Les nonnes des abris doi-
vent s'adapter à l'évolution des dangers,
a ajouté M. Mumenthaler, mais celles
qui sont actuellement en vigueur restent
pour l'instant valables, même dans l'op-
tique d'un conflit où la bombe à neutron
serait utilisée, (ats)

Transports publics

1294 millions de personnes ont utilisé
les transports publics en 1980, indi-
que la dernière édition de la statisti-
que suisse des transports, éditée par
l'Office fédéral de statistique. Ce sont
les moyens de transport pour le trafic
local qui ont été le plus mis à contri-
bution. En 1978, le nombre des passa-
gers des transports publics s'élevait à
1206 millions et en 1979, à 1232 mil-
lions.

En 1980, 611 millions de personnes
ont choisi le rail (1979, 588 millions et
1978, 581 millions), 553 millions, la
route (534 millions, 519 millions),
6,94 millions les airs (6,91 millions,
6,71 millions). Si l'on note une aug-
mentation générale du nombre des
personnes transportées, la navigation
sur nos lacs accuse une baisse. Le
nombre des passagers des bateaux est
passé de 9,18 milions, en 1978, à 9,03
millions en 1979 et 8,88 millions l'an
dernier, (ats)

Fréquentation accrue

Importation de denrées fourragères

L'importation et le contingentement des denrées fourragères doivent
être réglés par une nouvelle loi. Le système actuel est jugé trop rigide
et défavorise les nouveaux importateurs, note le Conseil fédéral dans
son message publié hier. Il propose dès lors aux Chambres d'approuver
une nouvelle loi sur la Société coopérative suisse des céréales et matiè-
res fourragères qui remplacera les dispositions qui arrivent à échéance

à la fin de cette année.

Cette coopérative a été instituée en
1952 par la Confédération. Elle rem-
plit d'importantes tâches dans les do-
maines du commerce extérieur, de
l'approvisionnement du pays et de la
politique agricole. A ce titre, elle se
charge notamment du contingente-
ment des fourrages et de la percep-
tion des suppléments de prix sur ces
matières. Notons que le projet de loi
maintient ce contingentement qui
contribue au développement de do-
maines disposant de leur propre base
d'affouragement. C'est également
une manière de lutter contre la sur-
production de viandes et d'œufs.

UN REPROCHE
L'un des principaux reproches faits

au système actuel est qu'il désavan-

tage les nouveaux importateurs sou-
haitant prendre part à ce marché. La
Commission des cartels s'est d'ail-
leurs également penchée sur ce pro-
blème. Le nouveau système tiendra
davantage compte du dynamisme de
ce commerce et encouragera la
concurrence. Afin d'assouplir la régle-
mentation, les contingents indivi-
duels seront révisés périodiquement
par le biais d'une vente aux enchères.
Ainsi, l'attribution des contingents
correspondra mieux à la capacité des
importateurs. En même temps, on
évitera une concentration ou, au con-
traire, une dispersion des, contin-
gents. Les nouveaux importateurs re-
cevront leur part pour autant qu'ils
remplissent certaines conditions.

(ats)

Une nouvelle loi

135 communes ont disparu
Entre 1900 et 1980, 144 communes

suisses ont disparu à la suite de fusions
et 9 nouvelles communes sont nées
consécutivement à des séparations. Du-
rant cette même période, la population
résidant en Suisse a presque doublé. Ce
sont là quelques chiffres tiré du premier
volume que l'Office fédéral de statistique
a publié hier concernant le recensement
de décembre 1980. Cette publication
donne un aperçu des modifications de la
distributions spatiale de la population
en Suisse, (ats)

Entre 1900 et 1980

PUBLICITÉ ^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^=

Liberté d'entreprendre!
Liberté d'entreprise?
Dans notre message publié le 5 décembre, nous avons cherché à mettre en
évidence le fait que la liberté d'entreprendre était juridiquement et pratique-
ment à la base de toutes les libertés. Mais déclarer que le chef d'entreprise
dispose de tous les droits constitue un pas qu'il serait naïf de franchir. Nous
vivons dans un Etat de droit qui impose d'étroites limites dans de très nom-
breux secteurs.

Le chef d'entreprise doit: • assurer du travail en sous-trai-
• faire en sorte que son entreprise tance à ses fournisseurs, de
tourne rond pour ne pas qu'il fasse nombreuses usines occupant leurs
faillite. Un tel malheur peut s'abat- salariés en fonction des comman-
tre sur lui malgré toute les précau- des que leur passent d'autres entre-
tiens prises pour bien gérer son prises;
affaire. Il suffit d'une découvert e © tenir compte des intérêts des
faite par un concurrent ou d'un habitants de la région; en d'autres
changement rapide du cours des termes, faire le maximum pour ne
monnaies pour que la plus belle pas nuire à l'environnement;
unité se trouve dans le creux de la • répondre au désir du personnel
vague; sur de nombreux plans sociaux:
^ j  , .. horaire libre, caisse de retraite ,
• rendre des comptes aux action- ; £ m sa,airenaires pour leur prouver qu il est . ' * 6' '
constamment tenu compte de Ces devoirs sont à sens unique:leurs intérêts , Je travai ileur qui ne trouve pas dans
• assurerdutravail à Pensemble de une entreprise les conditions qui
son personnel , tout congédiement répondent à ses aspirations peut
pouvant mettre un salarié et sa changer d'emploi!
famille dans une situation critique , La liberté du travailleur est donc
tant sur le plan matériel que sur le peut-être plus large que celle de
plan moral ; l'employeur!
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Rédacteur responsable: Edouard SCHNEITER T JA TY'YI TT
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Aide à la Pologne. Les quatre gran-
des œuvres d'entraide helvétiques
(Croix-Rouge suisse, Caritas, Entraide
protestante, Oeuvre suisse d'entraide ou-
vrière) ont annoncé mardi qu'elles
avaient déjà reçu 5 millions de francs
destinés à l'aide pour la Pologne. A noter
que les PTT viennent d'accorder la fran-
chise de port pour les colis adressés à la
Croix-Rouge et Caritas.

Flotte maritime suisse. - Une
commission du Conseil national a ap-
prouvé lundi l'octroi d'un crédit de 300
millions pour assurer le maintien de la
flotte maritime suisse. Cette somme per-
mettra de lancer une nouvelle campagne
de cautionnement. Les armateurs ob-
tiennent ainsi des facilités auprès des
établissements financiers suisses pour la
construction ou l'achat de navires. La
présence en mer du pavillon suisse est
d'une importance vitale pour l'approvi-
sionnement du pays, surtout lorsque les
importations sont perturbées. La flotte
suisse comprend actuellement trente na-
vires.

Prix: la Commission des Etats at-
tend. La commission compétente du
Conseil des Etats a décidé mardi d'at-
tendre les résultats des débats au Conseil
national avant de se prononcer sur l'ini-
tiative populaire «tendant à empêcher
des abus dans la formation des prix». La
commission a siégé sous la présidence de
M. Guy Genoud (pdc, VS) et en présence
du président de la Confédération, M.
Fritz Honegger, précise un communiqué
de la commission. La commission a ce-
pendant manifesté sa volonté de traiter
cette initiative populaire lors de la ses-
sion de printemps.

Université suisse italienne. En dé-
pit des dures polémiques suscitées ces
derniers temps au Tessin par le projet de
création d'un centre universitaire dans le
canton, le CUSI (Centre universitaire de
la suisse italienne), un nouveau pas vers
sa réalisation semble avoir été franchi
lundi. En effet, le comité politique de
coordination du CUSI, créé par le Grand
Conseil tessinois pour définir ce projet, a
trouvé, cette semaine, un accord de prin-
cipe sur le projet d'exécution, concluant
ainsi ses travaux. La prochaine étape du
projet est maintenant de la responsabi-
lité du Département de l'instruction pu-
biïque, lequel est chargé d'élaborer le
texte à soumettre au Conseil d'Etat tes-
sinois.

EN QUELQUES LIGNES

Le Tribunal fédéral confirme
Condamnation de M. Kaiser

La Cour de cassation du Tribunal fédéral a publié lundi les considérants de
son arrêt du 27 novembre rejetant le recours en nullité d'un journaliste
condamné pour avoir publié le contenu d'un, rapport d'une commission de
Conseil national. Cet arrêt confirme donc l'amende de 750 francs, infligée par
la justice zurichoise en vertu de l'article 293, alinéa 1 du Code pénal, qui punit

la publication de délibérations officielles secrètes.

Au début du mois de septembre 1979,
avaient été publiés dans l'hebdomadaire
alémanique, «Weltwoche», sous la plume
de Marcel Kaiser, de larges extraits d'un
rapport du groupe de travail de la

Commission de gestion du Conseil natio-
nal, rapport relatif à la surveillance par
la Confédération de la Société suisse de
radiodiffusion (SSR). En vertu de l'arti-
cle 22 du règlement de la Chambre des
représentants, qui stipule que les mem-
bres d'une commission ainsi que les per-
sonnes participant à la séance ne peu-
vent pas donner d'informations avant
que les communications de la commis-
sion ne soient rendues publiques, le
Conseil national avait porté plainte.

Le Tribunal fédéral a estimé que cette
ordonnance suffisait pour établir le se-
cret du rapport. Ce d'autant plus que,
selon l'article 293 du Code pénal, une in-
formation peut être déclarée secrète non
seulement par la loi, mais également par
l'autorité compétente. Dans ce cas, le se-
cret repose sur une base formelle, desti-
née à la protection généralisée du climat
des délibérations contre les ingérances
extérieures. Le TF n'avait donc pas à se
demander si le contenu du texte parvenu
au journaliste était en soi digne d'être
tenu secret. La procédure entamée ne
pouvait obtenir une appréciation des re-
lations entre les dispositions relatives au
secret et la garantie de la liberté d'ex-
pression et d'obtention de nouvelles, se-
lon l'article 10 de la Convention euro-
péenne sur les droits de l'homme. Pour le
TF, un règlement tel que celui du
Conseil national est suffisant pour limi-
ter ces libertés, (ats)



12.30 Journal de midi. 12.45 Maga-
zine de l'actualité. 13.00 La pluie et le
beau temps. 16.00 Le violon et le ros-
signol. 17.00 Spectacles-première.
18.00 Journal du soir. 18.15 Actuali-
tés régionales. 18.25 Sports. 18.30 Le
petit Alcazar. 19.00 Titres de l'actua-
lité. 19.05 Les dossiers de l'actualité.
Revue de la presse suisse alémanique.
19.30 Le petit Alcazar. 20.00 Quel
temps fait-il à Paris? 21.00 Transit.
22.30 Journal de nuit. 22.40 Petit
théâtre de nuit: Le cirque à l'envers
(3). 23.00 Blues in the night. 24.00-
6.00 Liste noire, J.-F. Acker.

12.00 Vient de paraître. 12.50 Les
concerts du joui'. 13.00 Formule 2.
13.30 Stéréo-balade. 14.00 Réalités.
15.00 Suisse-musique. 17.00 Informa-
tions. 17.05 Hot Une. Rock line. 17.50
Jazz line. 18.30 Sciences au quoti-
dien. 18.50 Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.20 Novitads. 19.30 RSR
2 présente... 19.35 La librairie des on-
des. 20.00 Le concert du mercredi
avec l'Orchestre de la Suisse romande
et la Psalette de Genève. 21.00 Fin
concert du 4 déc. 22.00 Pages vives.
23.00 Informations. 23.05 Relais RSR
I. 24.00-6.00 Liste noire.

12.30 Le fantôme de la Tour Eiffel ,
feuilleton de Rognoni. 12.45 Le Jeu
des milles francs. 13.00 Journal. 13.30
Henri Amouroux raconte «L'histoire
à quarante ans». 14.30 Fauteuil ou
strapontin? 15.00 Câlin express. 15.30
Patrice Blanc-Francard. 17.00 Ra-
dioscopie: Jacques Chancel. 18.00
Magazine de Bernard Deutsch. 19.00
Journal. 19.10 Face au public. 20.05
Y'a de la chanson dans l'air, par J.-L.
Foulquier. 21.00 Feed back. 22.00
Vous avez dit étrange: J. Pradel.
23.05 José Artur, en direct des
Champs-Elysées.

12.00 L'amateur de musique. 12.30
Jazz: La chanson de Louis. 13.05 Jeu-
nes solistes: La Maurache. 14.00 Mi-
crocosmos; Kaléidoscope; L'invité;
Les éphémérides de la musique; Le
jeu et la bricole; etc. 17.00 Le jeu des
miroirs, par J.-M. Damian. 18.30 Stu-
dio-concert en direct du studio 106:
Quatuor Via Nova. 19.25 Jazz. 20.00
Les chants de la terre magazine de
musiques traditionnelles. 20.30
Concert au Grand Théâtre de Ge-
nève: «Boris Godounov». 22.30 La
nuit sur France-Musique. 0.05 L'œil
et l'oreille.

12.05 Agora par O. Germain-Thomas.
12.45 Panorama. 13.30 Les tournois
du royaume de la musique. 14.00
Sons. 14.05 Un livre, des voix par P.
Sipriot: Daniel Boulanger: «Connais-
sez-vous Maronne?». 14.47 L'école
des parents et des éducateurs. 15.02
Les après-midi de France-Culture,
avec Archimedia. 16.45 Contact.
17.00 En roue libre. 17.32 Rendez-
vous avec le ballet: Les ballets russes.
18.30 Le hussard sur le toit , J. Giono.
19.25 Jazz. 19.30 La science en mar-
che. 20.00 La musique et les hommes.
22.30 Nuits magnétiques.
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Informations - recueillies avec le
concours de l'ATS - toutes les heures
(sauf à 22.00 et 23.00) et à 12.30,
22.30. 0.00 Liste noire. 6.00 Journal
du matin. 6.00, 7.00, 8.00 Editions
principales. 6.30 Actualités régiona-
les. 6.35 Sports. 6.55 Minute œcumé-
nique. 7.30 Titres. 8.10 Revue de la
presse romande. 8.25 Mémento des
spectacles et des concerts. 8.30 Sur
demande. 9.03 La gamme, un jeu de
Michel Dénériaz. 9.30 Saute-mouton
par Janry Varnel. 11.30 Chaque jour
est un grand jour.

0.00 Liste noire, J.-F. Acker et Cie.
Relais RSR I. 7.00 RSR 2 présente...
7.05 Suisse-musique. A. Reicha, D.
Scarlatti, G.-B. Sammartini, G.
Pierné, Bocchérini, Ravel, Debussy.
9.00 Informations. 9.05 Le temps
d'apprendre. 9.15 Sélection-Jeunesse.
9.35 Cours d'allemand. 10.00 Portes
ouvertes sur la vie. 10.58 Minute
œcuménique. 11.00 Inform. 11.05
Perspectives musicales. Musiciens
suisses. 12.00 Vient de paraître:
Concerto No 5, Beethoven; 2 pages
de Schubert.

Programme susceptible de modifica-
tions. 1.00 Philippe Manœuvre. 2.00
Allô Mâcha. 3.00 Au cœur de la nuit ,
par Fr. Priollet. 4.30 Michel Touret.
6.00 Animation. Chroniques de: Do-
minique Jamet (7.10), Michel Car-
doze (7.20), Emmanuel de la Taille
(7.40), Guy Claisse (8.15). 6.50 Chro-
nique régionale. 7.45 L'Invité de Di-
dier Lecat. 855 Revue de presse: Jac-
ques Thévenin. 8.45 Eve Ruggiéri et
Bernard Grand. 10.30 Nicolas Hulot.
11.30 Pierre Douglas: Jeux en public
au studio 106.

Toutes les émissions en stéréophonie.
Informations: 6.00, 7.00, 8.00, 9.00,
12.00, 13.00, 18.25, 20.00, 24.00. - 6.02
Musique du matin. 8.10 Quotidien
musique, par P. Caloni. 9.02 Le matin
des musiciens, par D. Jameux: Les
symphonies non vocales de Gustav
Mahler. 12.00 Le royaume de la musi-
que: Présentation des lauréats du
Concours d'Excellence du royaume
de la musique (concours des 16 et 17
janvier 1982). 12.35 Jazz, par D.
Nevers: La chanson de Louis (Arm-
strong).

Inf.: 7.00, 7.30, 8.30, 9.00, 11.00, 12.30,
14.45, 17.30, 19.00, 23.55. - 7.02 Mati-
nales, magazine. 8.00 Paul Diel et
l'éducation , s'éduquer pour éduquer
(4). Dimension de la pulsion sexuelle.
8.32 La vie de la pieuvre. 8.50 Pages
obliques. 9.07 Les matinées de
France-Culture: La littérature par R.
Vrigny. 10.45 Questions en zigzag,
par P. Lhoste, avec Lucien Bodard
pour «Anne-Marie» (Prix Goncourt
198t 11.02 Rendez-vous avec le bal-
let: Le ballet néo-classique: Serge Li-
far et Georges Balanchine.
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9.55 Ski alpin
Coupe du monde. Slalom da-
mes, Ire manche. En Eurovision
de Badgastein

12.00 Ski alpin
Coupe du monde. Slalom dames
Ire manche. En différé de Bad-
gastein

12.25 Ski alpin
Coupe du monde. Slalom da-
mes, 2e manche. En Eurovision
de Badgastein

14.20 Point de mire
Programme de la Radio suisse
romande

14.30 Vision 2: Hockey sur glace -
15.30 Spécial cinéma Gros
plan sur Claudia Cardinale -
16.15 La Course autour du
Monde les reportages de la 15e
semaine

17.10 4, 5, 6, 7... Babibouchettes
17.20 L'école buissonnière
17.45 Téléjournal
17.50 Sur un plateau
18.50 Journal romand

Emission d'actualités régionales
19.10 Quadrillage

Jeu de lettres
19.30 Téléjournal
20.05 La Hesta

Spectacle béarnais en 11 ta-
bleaux, conçu et mis en scène
par Marcel Amont. Avec: 300
costumes, gymnastes, casca-
deurs - La Chorale Lou ceu de
Pau - L'orchestre Los Tolosans -
Les Ballets Jean Moussy - Mar-
cel Amont

21.05 TéléScope
Magazine scientifique

22.05 Téléjournal

22.15 Urbanus:

Mort ou vif
L'émission à gags pré- !
sentée au Concours :|ide|j
variétés internationà-'
les de la Rose d'Or 1980
par la Télévision belge !
d'expression flamande,
avec: Urbanus Van
Anus - Jean Blaute -
Dienst Woord

D ̂ ? MM ëSE
12.05 Réponse à tout
12.30 Les visiteurs du jour
13.00 Actualités
13.40 Un métier pour demain

Des métiers de la céramique
13.55 Les visiteurs du mercredi:

Spécial 6-10 ans - 14.10 Heidi:
Le Départ, dessin animé -
14.30 Rendez-vous avec Jac-
ques Trémolin - 14.35 Hure-
Lu et Berlu - 14.55 Salty: La
Marina mise en Vente, feuil-
leton - 15.20 La belle santé
Colmater la brèche - 15.25
Spécial 10-15 ans Comédies
du mercredi - 16.00 Dessins
animés - 16.50 Superparade
des dessins animés

18.15 Flash
18.25 Un, rue Sésame

Le Merveilleux Voyage de Nils
Holgersson

18.45 Quotidiennement Vôtre
18.50 Les paris de TF1

Avec Claire Motte
19.05 A la une
19.20 Actualités régionales
19.45 Vous pouvez compter sur

nous
19.53 Tirage de la loterie nationale
20.00 Actualités
20.35 Tirage du loto

20.40 Les mercredis
de l'information
Une émission de
Jean- Marie Cavada
et Michel Thoulouze.
La boucle de Gao, re-
portage sur Paris-
Dakar

21.40 Portrait: Daniel Barenboim
22.25 L'Aube Noire

Court métrage d'animation de
Robin Lloyd

1 n tt ÙJl »• '-
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Animation conçue par treize des
meilleurs peintres naïfs d'Haïti,
l'«Aube Noir» raconte la naissance
de la première République noire in-
dépendante.

Racontée par deux personnages ti-
rés du folklore traditionnel haïtien,
l'histoire commence en Guinée A f r i -
caine.

Sili et Simba sont capturés par des
marchands d'esclaves et envoyés en
Haïti pour travailler dans une plan-
tation. Ils parviennent à s'échapper
pour rejoindre leurs frères noirs dans
les montagnes, ils participent à une
cérémonie vaudou où leurs dieux
africains viennent leur insuffler l'es-
p rit de la lutte et la force de se libérer
du colon français. Ils combattent aux
côtés de Toussaint Louverture et
Dessaline jusqu'à la création de la
République.

La beauté et la force de ces peintu-
res naïves hautes en couleurs, alliées
aux chants rythmés haïtiens, don-
nent à ce f i lm  destiné aussi bien à
des enfants qu'à un public adulte, un
intérêt exceptionnel.

22.55 Actualités

Basai -̂H
10.30 A2 Antiope

Nouvelles et informations prati-
ques - Choisir un métier

11.15 A2 Antiope
12.05 Passez donc me voir

par Philippe Bouvard
12.30 Jeu: J'ai la mémoire qui

flanche
12.45 Journal
13.35 Magazine régional
13.50 Les Amours des années gri-

ses «Histoire d'un bonheur»
(No 3)
Feuilleton de Marion Sarraut

14.00 Des animaux et des hommes
Les bébés d'animaux sauvages.
Sur 4 saisons: Les parades
amoureuses, les naissances et les
premiers pas des animaux sau-
vages - Comment la vie est ap-
prise par des bébés «prédateurs»
et des bébés «proies», par exem-
ple un louveteau et un faon

14.50 Récré A2: Miao Miao O -
15.00 Goldorak - 15.30 Disco-
rébus - 16.50 Candy

17.25 Carnets de l'aventure
Scotoni, par Wolfgang Brog

18.00 Platine 45
Proposé par Patrick Leguen et
Catherine Puech. Les invités:
Orchestral Manœuvre - Fran-
çois Valéry et Sophie Marceau -
Vidéo de: Rachel Sweet - Sheila
- Le groupe ADC

18.30 C'est la vie
18.50 Des chiffres et des

lettres
19.10 D'accord, pas d'accord
19.20 Actualités régionales
19.45 Les gens d'ici

Entretiens impromptus et inat-
tendus avec des Français et des
Françaises rencontrés en cours
de route

20.00 Journal
20.35 L'histoire en question

Enlevez À'oolf ESthmann

21.55 Mà|iine
médical
Les jours de notre vie:
La transfusion san-
guine, sur une idée de
Pierre Desgraupes

22.45 Les Enthousiastes
«Le retour de l'Enfant prodi-
gue», de Rembrandt. Document
de création

23.15 Antenne 2 dernière

^BMEHi
9.55 Ski alpin

12.00 Ski alpin
12.25 Ski alpin
17.00 Pour les enfants

Visite au Théâtre suisse de ma-
rionnettes: La Reine des Neiges

17.45 Gschichte-Chischte
17.55 Téléjournal
18.00 Carrousel
18.35 Au royaume des animaux sau-

vages
19.05 Informations régionales

18.30 FR3 Jeunesse
Coup double

18.55 Tribune libre
19J0 Soir 3
19.20 Actualités régionales
19.40 La télévision régionale
19.55 Ulysse 31

Circé la Magicienne (4). Télé-
maque

20.00 Les jeux de 20 heures

20.30 Ciné-Parade
Une émission de
Claude Villers et Pa-
trick Godcau, animée
par Claude Villers en
direct de Bordeaux sur
le thème «Pouvoir et ci-
néma».

22.00 Soir 3

19.30 Téléjournal. Sports
20.00 Magazine médical
21.05 Chansons et danses d'Israël
21.55 Téléjournal
22.05 Sports
2215 Lee Plus 5

Spécial variétés avec la chanteuse
américaine Lee Horwin et ses mu-
siciens

23.10 Téléjournal

KfflH <kv7
9.55 Ski alpin

12.25 Ski alpin
18.00 Pour les tout-petits
18.05 Pour les enfants
18.45 Téléjournal
18.50 Série: La Croisière s'amuse
19.15 Agenda 81-82
19.50 Magazine régional
20.15 Téléjournal
20.40 Arguments

Hebdomadaire d'informations ré-
gionales et nationales

21.30 Musicalement
Avec Alberto Fortis «&

22.20 Téléjournal »
22.30 Mercredi-sports

16.10 Téléjournal
16.15 Jurgen Feindt

En souvenir d'un comique
17.00 Marionnettes N
17.30 Série pour les enfants: Scher-

lock Schmidt & Co
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Das heisse Herz

Téléfilm de John Patrick, avec
Dagmar Mettler, Peter Dirs-
chauer et Sigmar Solbach

22.00 Images des sciences
22.30 Le fait du jour

16.15 Trickbonbons
16.30 Neues aus Uhlenbusch
17.00 Téléjournal
17.10 Série: Die Kustenpiloten
17.40 Plaque tournante
18.20 Jouons avec Rosenthal
19.00 Téléjournal

L'oreille fine à la Radio suisse
romande 1 à 10 h. 30.

Indice de demain: Menilmon-
tant.

19.30 Direct
Un magazine pour les jeunes

20.15 Bilan
21.00 Téléjournal
21.20 Série: Die Profis
22.10 Cela vous concerne

Conseils pour les consommateurs
22.15 «Treffpunkt U-Wagen 4»
22.45 Trilogie des Wiedersehens

Pièce de Bortho Strauss, avec Lib-
gart Schwarz, Peter Fitz et Otto
Màchtlinger

0.55 Téléjournal
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A VOIR

TV romande à 20 h. 05
Marcel Amont, qui n 'a jamais ou-

blié sa langue natale, le béarnais, a
écrit et réalisé un spectacle présenté
à Pau en juin 1981. Mais il vaut
mieux laisser la parole à celui qui a eu
l'idée de ces pages télévisées:

«Notre époque voit surgir un phé-
nomène étonnant de réveil des chan-
sons, danses et cultures traditionnel-
les.

«Leur long sommeil était dû à deux
facteurs essentiels: le fait que ce que
l'on a appelé le folklore devenait de
plus en plus coupé des réalités et des
rythmes actuels. Recueilli et
conservé par des groupes d'amateurs
de bonne volonté, il devenait souvent
un objet de musée pour touristes. Il
n 'était plus un objet vivant pour les
vivants, en France en tout cas, et
puis il ne faut pas oublier l'impact
des extraordinaires vagues de style
américain auprès de la j eunesse. Mu-
siques qui bougent, branchées sur
l'actualité (le tout aidé par de fantas-
tiques moyens financiers).

»Or, sans pour autant jeter le rock
aux oubliettes, la jeunesse s'associe
impétueusement à ce désir de retrou-
ver les airs et les thèmes du passé.
Peut-être assistons-nous à un effet de
mémoire collective. Un exemple spec-
taculaire en est donné par l'accueil
enthousiaste fait à Angelo Bran-
duardi qui, avec des gigues et de
vieux airs rajeunis par le rythme et
les sonorités, remue les foules.

»Car tout est là: ne pas laisser la
tradition figée. Ce que nous recevons
maintenant n'est pas à considérer
comme étant dans sa forme défini-
tive. Quand nous prétendons perpé-
tuer la tradition en chantant «tel que
nous l'a légué le passé» une vieille
chanson, elle peut être en réalité bien
éloignée de la version originale, celle
du Moyen Age ou de la Renaissance.

»Les folklores européens se ressem-
blent parfois beaucoup: ils ont la
même origine. Rien d'étonnant, alors,
de retrouver des allures de famille à
des airs, des cadences, des pas cauca-
siens, écossais, portugais, suisses, etc.
Cette constatation est très impor-

tante pour l'impact international. "Il
suffit donc, pour déclencher une.réac-
flôn^'é^'cHkmë^rJè'-pifénicIré un (frî ces
folklores, mais en gardant son esprit
profond, en le traitant de façon mo-
derne dans son thème et dans son
rythme, en repensant la chorégraphie
et en engageant des danseurs profes-
sionnels et, en tenant compte de ces
éléments, mettre en scène des chan-
sons, chœurs et danses dans un spec-
tacle de variétés bien rodé et bril-
lant.»

La Hesta (la fête)



Quincaillerie de la place cherche
pour tout de suite ou à convenir
jeune homme de 16 à 20 ans
comme

AIDE
de bureau
pour travaux de classement, expédi-
tion des colis postaux et courses.

Place stable, bonne rémunération.

Ecrire ou se présenter chez

A. 8i W. KAUFMANN 8. FILS
P.-A. Kaufmann suce.

Marché 8-10, tél. 039/23 10 56
La Chaux-de-Fonds 33929

Institution sociale des Montagnes Neu-
châteloises, cherche pour le 1er mai
1982, un

secrétaire-comptable
ayant quelques années d'expérience.
Le candidat, âgé entre 25-30 ans, devra
après un certain temps maîtriser et orga-
niser toute l'administration de l'institu-
tion.
Nous offrons un poste intéressant à per-
sonne dynamique prête à s'engager sé-
rieusement dans un travail à caractère
social.
Les offres de services avec curriculum
vitae. copies de certificats, références,
photo et prétentions de salaire doivent
être adressées sous chiffre 91-536 à
Assa Annonces Suisses SA, avenue Léo-
pold-Robert 31, 2301 La Chaux-de-
Fonds. 91-30030

SALON MODERNE PASQUALE

cherche un

COIFFEUR
MESSIEURS

Avenue Léopold-Robert 53
Téléphone (039) 23 25 66

La Chaux-de-Fonds
34483

Pour bar à café, nous cherchons

sommelier(ère)
Entrée à convenir.
Téléphoner au (039) 26 80 55 heures
des repas. 34530

LE TITI-BAR, La Corbatière, cherche

disc-jockey
fige 20-25 ans, possédant voiture.
Se présenter ou téléphoner au (039)
22 54 30. 34683
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TAPIS - RIDEAUX - SOLS
La Chaux-de-Fonds

Passage du Centre 3
Téléphone (039) 23 70 75

POSE GRATUITE (tapis)

A efficacité accrue, valeur accrue. r̂̂ m%

sobre moteur 2 litres de 78 CH: ïlfe iGllBMICÏ
sens de i économie accrus ^B«- 2 ggi mr

* plan de chargement absolument plat:
fr capacité de transport accrue!

*# ' accessibilité aisée: commodité accrue!

«fT '̂ garnitures en tissu robuste: niveau limousine accru!

*fF siège du conducteur réglable sur 3 axes: confort accru!

*®f '̂' radio OL/OM/OUC avec présélection: plaisir au travail accru!

"Y "' traitement anticorrosion 6 couches, pot d'échappement
alumine, qualité allemande: valeur de revente accrue!

«ggg Transit valeur accrue. Le professionnel
par excellence. Engagement immédiat!

La Chaux-de-Fonds : Boulevard des Eplatures 8, tél. (039) 26 81 81

Garage des Trois-Rois S.A. Avenue Léopold -Robert 92 • Serre 102
Neuchâtel : Pierre-à-Mazel 11, tél. (038) 25 83 01

J.-P. et M. Nussbaumer Le Loc]e . Rue de Franœ 5] > fé, (039) 31 24 31

FUS* Attention SOLDES PUS*
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La Chaux-de-Fonds, Jumbo, bd des Eplatures, tél. 039/26 68 65
ClBffl4" Marin, Centre-Marin, tél. 038/33 48 48 EilflCS^.t; U>a»la» Bienne, rue Centrale 36, tél. 032/22. 85 25 os^r-. 

JIIIIIWIIIL_ _̂.! I.



I ' f ê l  TêJ m àJ if  t Ê 7 / / YfJ / 7 ÊM L Ym f l  I l il I l l K i t J m ml l éJ § à tJ D /  S 1 L d I 1 B̂l
Chocolat suisse de qualité «f rey» Caf é en grains
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La saisie du permis de conduire
Chacun sait que le permis de

conduire peut être retiré à la suite de
sérieuses infractions aux règles de la
circulation routière. En revanche,
bien moins connu - et bien plus arbi-
traire - est le procédé de saisie du
permis.

Le retrait est une mesure adminis-
trative prise, dans le canton, par la
Commission administrative du Ser-
vice Cantonal des Automobiles, et
prononcée après que le conducteur
fautif aura eu l'occasion de se faire
entendre.

La saisie, elle, est opérée par la po-
lice sur les lieux-mêmes où un auto-
mobiliste a commis une infraction
aux règles de la circulation. La police
interdit au conducteur de poursuivre
sa route et garde son permis. Il s'agit
là d'une décision provisoire.

La saisie est prévue à l'article 54
alinéas 2 et 3 de la Loi sur la circula-
tion routière (ci-dessous LCR). Cet
article suscita de nombreuses con-
troverses et de vives critiques dès
avant son adoption par le Parlement.
A l'époque déjà, soit en 1958, on avait
beaucoup insisté sur le fait que cette
prérogative octroyée à la police ne
devrait être exercée qu'avec une
extrême retenue, dans des cas «abso-
lument clairs» et que la police de-
vrait s'abstenir dans le doute. On va
voir maintenant ce qu'il est advenu
de l'application de cette disposition.

Deux groupes de cas sont prévus
par la loi. L'article 54/2 LCR dispose
que le permis de conduire sera saisi
lorsqu'un conducteur n'est pas en
état de conduire avec sécurité ou n'a
pas le droit de conduire un véhicule.
Par exemple, vous conduisez sans
permis de conduire, seul avec un per-
mis d'élève ou malgré le retrait de
votre permis. La police le remarque à
l'occasion d'un contrôle: elle vous
empêchera de poursuivre votre route
et, si vous êtes titulaire et porteur du
permis, elle le saisira. Autre hypo-
thèse: je sors au petit jour en titu-
bant d'un Cercle de Neuchâtel, de-
vant lequel je ne remarqué pas une
Vpituxejdé police- aussi bourrée que3
moi, et m'approche de ma petite

cylindrée. La police interviendra
pour m'empêcher, non pas de conti-
nuer ma course, mais tout bonne-
ment de la commencer, et elle saisira
mon permis. Le même scénario se se-
rait produit si, pour d'autres raisons
(drogues, médicaments, surmenage,
maladie) je n'étais visiblement pas

en état de conduire avec sécurité. En
pareil cas toutefois, soit lorsque la
cause ayant suscité la saisie du per-
mis est passagère, la police doit me
restituer mon permis dès que cette
cause aura cessé. En d'autres ternies,
quand, le lendemain, j'aurai retrouvé
toutes mes aptitudes de conducteur,
le permis devra m'être rendu.

Ce qui compte dans cette première
catégorie de cas, ce n'est pas la possi-
bilité pour le Service des Autos de
prononcer ultérieurement un retrait
de permis, mais uniquement le fait
que, sur le moment, un conducteur
présente un danger sérieux et immi-
nent. Dans ce cadre-là, la pratique
policière n'a, semble-t-il, pas porté
flanc à la critique.

En revanche elle s'est révélée tout
à fait condamnable dans le second
groupe de cas, prévus à 54/3 LCR qui
dispose que la police saisira sur le
champ le permis de celui qui «par
une violation grave de règles élé-
mentaires de la circulation, a prouvé
qu'il était particulièrement dange-
reux». Les exemples typiques de vio-
lations graves de règles élémentaires
de la circulation sont: effectuer un
dépassement dangereux, commettre
un grave excès de vitesse (plus de 30
km/h), couper une ligne blanche à un
endroit dépourvu de visibilité, recu-
ler, rouler en sens contraire sur une
autoroute ou en franchir la benne
centrale, conduire en état d'ivresse
ou un véhicule que l'on a volé, ou en-
core fuir après un accident ayant
causé des lésions corporelles. En
plus, l'infraction doit dénoter le ca-
ractère dangereux de son auteur: il
devrait s'agir du caricatural chauf-
fard. La police ne doit pas - ne de-
vrait pas - se demander si une cause
de retrait est réalisée mais seule-
ment si elle peut endosser la respon-
sabilité de laisser partir le conduc-
teur au volant de sa voiture. Elle ne
devrait agir que dans des circonstan-
ces exceptionnelles. Or, la police de
notre canton semble avoir développé
une pratique blâmable consistant à
saisir le permis de conduire de toute
personne responsable d'un accident
donnant lieu à des lésions corporel-
les. Cette pratique est critiquable et
confine à l'arbitraire car elle s'ap-
puie sur un résultat (des «lésions
corporelles») et non sur la faute
commise par le conducteur. Ainsi
par exemple un automobiliste sans
antécédents se voit saisir son permis,
et est aimablement raccompagné
chez lui par la police, pour avoir, à

un carrefour dangereux et à une
heure de pointe, heurté légèrement
suite à une brève inattention un cy-
clomotoriste prioritaire qui 'en tom-
bant subit quelques contusions su-
perficielles. Où est l'extrême retenue
requise par les Directives Intercan-
tonales en la matière ?

Une fois saisi, le permis doit être
transmis immédiatement (la loi pré-
voit un délai de 5 jours, ce qui à mon
avis est trop long) au Service des
Automobiles qui à son tour doit
prendre sans retard une décision à
rencontre . du conducteur (retrait,
avertissement par exemple). Il
pourra donc s'écouler une semaine
entre la saisie du permis et la déci-
sion du Service des Autos, ce qui,
pour des raisons tant personnelles
qu'économiques peut se révéler très
gênant. Dès lors, que peut-on faire ?

Questions
Les lecteurs et lectrices qui désire-

raient que certaines questions les in-
téressant particulièrement soient
traitées dans cette rubrique voudront
bien le faire savoir, en s'adressant à
la rédaction de «L'Impartial», 14 rue
Neuve, 2300 La Chaux-de-Fonds.

On peut tout d'abord contester la
saisie au moment même où elle est
effectuée, si les circonstances ne pa-
raissent pas la justifier. Malheureu-
sement, ce sera assez rarement effi-
cace. On peut aussi, le jour-même,
tenter d'aller discuter avec un offi-
cier au poste de police ou de gendar-
merie auquel appartient l'agent qui a
procédé à la saisie. Si cela s'avère
vain, il est alors possible de recourir
contre la décision de la police. Le re-
cours, signé, indiquant la décision
contestée, les motifs et les conclu-
sions est à adresser au Département
des Travaux. Publics (tant que dure
la saisie, il faudra bien sûr' s'abstenir
de conduùtèiéar 'jïjj i automobiliste at-
trapé à conduire NÉalgjré la saisie ver-
rait son permis retiré pour au moins
6 mois). Si des nouvelles du Service
des Automobiles fardent vraiment à
arriver après une saisie, laissant
supposer un manqué de diligence de
la police ou du Service, il est alors
possible de former un recours pour
déni de justice, qui doit entraîner la
restitution immédiate du permis
sans examen du bien-fondé de la dé-
cision de saisie, i

Enfin, dans le cas où le permis a
été saisi et, une semaine plus tard
par exemple, le Service des Autos ne
prononce pas de retrait de permis, si
la privation de la faculté de conduire
a causé un préjudice économique
substantiel, il est théoriquement pos-
sible alors d'actionner l'Etat en res-
ponsabilité pour les actes de ses or-
ganes. Mais pareille démarche n'au-
rait que fort peu de chances de suc-
cès dans notre canton.

Olivier GUILLOD

Les Pouilles, pour les vacances, c'est à retenir
«Airtour suisse est prête au dé-

part.» C'est en ces termes que s'est
exprimé la semaine dernière, le direc-
teur général d'Airtour Suisse, l'une
des grandes organisations de voyages
de notre pays (elle occupe d'ailleurs
la troisième place sur le marché
suisse). Créée en 1958 et fournissant à
l'époque un programme à une dou-
zaine d'agences de voyages, aujour-
d'hui Airtour Suisse livre ses prospec-
tus de vacances et de tourisme dans
176 agences.

Ses catalogues qui viennent de sor-
tir de presse, nous font voir en pre-
mier lieu les pays chauds. Et là cer-
taines de ses pages présentent pres-
que un monde de rêve. Mais à côté de
cela, Airtour offre encore mieux. Un
club de vacances en pleine expansion
et une nouveauté: les Pouilles, cette
région située dans le talon de la botte
à l'extrémité sud-est de la péninsule
italienne. Dans ce coin d'Italie ou
l'on cultive la vigne, l'amandier, l'oli-
vier et une multitude d'arbres frui-
tiers, on y rencontrait jusqu'à ces
dernières années peu de tourisme.
Mais dès aujourd'hui, les Pouilles
permettent au visiteur de découvrir
une Italie authentique, celle dont on
garde les plus beaux souvenirs, avec
sa mer limpide, ses baies, ses grottes
et ses belles plages de sable fin.

Il y a deux ans, Airtour proposait
une nouvelle région de vacances, en-
core méconnue à l'époque. Il s'agis-
sait de la Calabre. Forte de ce succès,
elle offre depuis cette année, de pro-
mouvoir une autre région d'Italie: les
Pouilles. Sur la base d un arrange-
ment, on pourra les découvrir en voi-
ture et en toute liberté, comme on
pourra s'adonner aux plaisirs balnéai-
res, à l'écart des grandes zones touris-
tiques de la péninsule.

' 'Viësté e(; Giovinazzo, voilà par
exemple deux stations balnéaires qui
sont proposées. Les prix varient, pour
une semaine, de 795 francs à 2428
francs avec voyage, mais avec la dif-
férence d'un prix de chambre avec pe-
tit déjeuner, d'un prix de chambre
avec demi-pension ou en pension
complète. Et puis, il faut encore tenir
compte de la saison. Dans les Pouil-
les, encore, vous aurez deux villages
de vacances (le club Valtur), à Ali-
mini et Ostundi. Ici, le voyage et la
pension complète vont de 1169 fr. à
1631 fr. pour une semaine. On peut y
pratiquer de nombreux sports, tels le
tennis, la voile, le golf , la bocchia,
l'équitation, la pêche sous-marine, le
volleyball, le football ou encore le tir
à l'arc... et naturellement la planche
à voile.

Le climat? Il est doux avec des
températures de 23 degrés au mois de

mai, 27 en juin , 30 en juillet et en
août, 28 en septembre, 24 en octobre
et 20 au mois de novembre. L'enso-
leillement varie depuis le mois de mai
avec 10 heures par jour, puis 11 en
juin , 12 en juillet et août, 9, 7, 5 res-
pectivement en septembre, octobre et
novembre. Quant à la température de
l'eau de mer, elle est de 17 degrés au
mois de mai, puis 21, 23 et 24 pour les
mois de juin à août, avant de redes-
cendre à 23 degrés en septembre et 21
au mois d'octobre.

L'infrastructure de cette région ne
saurait être comparée à celle du cen-
tre ou du nord de l'Italie, mais en re-
vanche, le paysage y est encore intact
et la population a su garder toute son
authenticité.

Enfin , si les dentelles au fuseau, les
sculptures sur bois et les tapisseries
sont les souvenirs les plus appréciés,
la gastronomie des Pouilles est re-
nommée. Elle est très relevée. Ses
spécialités: la soupe de poisson, le sa-
lami, les aubergines farcies, les fruits
de mer, le ricotta, le fromage frais...
et un vin corsé blanc ou rouge.

R. DERUNS

L asperge, c est bien connu, est un
mets délicat connu depuis la plus haute
antiquité. On attribuait aux Egyptiens
de l'époque des dynasties menphites
l'usage des asperges en cuisine. Cette
attribution n'est plus aussi sûre, car on
pense actuellement qu 'il s'agissait de
bottes de papyrus représentées dans les
anciennes nécropoles. Les Grecs don-
naient le nom «d'Asparagus» à toutes les
jeunes pousses des herbes potagères tel-
les les choux, les laitues, le fragon épi-
neux qui se développent au premier prin-
temps.

Les Romains avaient reconnu toute la
valeur que représentent les asperges
pour les fins gourmets. Caton 200 ans av.
J.-C. enseigne la manière de cultiver l'as-
perge. Les poètes Martial et Suétone en
parlent dans leurs récits. Abandonnée en
Europe après les Romains, ce sont les
Arabes qui ont maintenu cette culture,
en particulier en Espagne. Après le
Moyen-Age elle reprit de l'importance en
Europe, mais c'est par le nord, l'Allema-
gne, les Pays-Bas qu'elle fut réintro-
duite.

Dans les pays de langue française,
c'est de Paris qu'elle a repris son essor,
ainsi que le témoignent divers écrits.
Pantagruel de Rabelais aimait bien les
«asperges». Mais ce sont surtout les Ha-
bitants de la cité d'Argenteuil qui, dès
1800, firent faire de grands progrès à
cette culture. C'est à un dénommé Les-

cot que l'on doit en grande partie cet es-
sor, car il imagina planter l'asperge dans
les vignes pour suppléer le manque à ga-
gner de la viticulture en crise. Ce sont les
cultivateurs d'Argenteuil qui imaginè-
rent la culture en butte permettant d'ob-
tenir l'asperge blanche si appréciée des
gourmets. Les centres de culture ont
bien sûr essaimé de cette région et l'on
en cultive dans toute l'Europe.

Est-il possible de cultiver chez nous
des asperges, ou cette culture est-elle ré-
servée aux seules régions favorisées
comme la vallée.du Rhône ou le Seeland
chez nous, de Cavaillon ou de la Camar-
gue en France ? L'asperge se plaît dans
les sols légers, sablonneux et chauds,
pourtant c'est une plante rustique et qui
résiste très bien aux froids de nos cli-
mats. Il est donc possible de la cultiver
dans nos régions, mais il faut s'attendre
à une végétation moins luxuriante et à
une production plus tardive.

La culture est mise en place à partir
de «griffes» que l'on obtient dans le
commerce. On appelle griffe la souche
rhizomateuse de l'asperge constituée de
bourgeons sur lesquels se développent un
ensemble rayonnant de racines de la
grosseur d'un crayon. Ces griffes sont
mises en sillon en avril, à 10 cm. de pro-
fondeur et en lignes distantes de 1 m. 20

à 1 m. 50 et disposées sur la ligne à 0 m.
40 à 0 m. 50 l'une de l'autre. Recouvrir
de 5 cm. de terre fine et maintenir hu-
mide sans exagération. Sarcler et laisser
pousser. L'asperge est vivace et elle va
produire pendant 15 à 20 ans si on lui
apporte les soins nécessaires. Il est im-
portant de ne cueillir les turions qu'à
partir de la 3e année. Les turions sont les
jeunes pousses qui se développent au
premier printemps.

Si l'on ne veut pas obtenir de l'asperge
verte, il suffit de ne pas butter les jeunes
pousses. Elles sont par ailleurs plus sa-
voureuses que les blanches. Veiller à lais-
ser chaque été assez de tiges en végéta-
tion pour que la souche puisse accumuler
des réserves pour l'année suivante. Cette
végétation est très jolie et elle peut ser-
vir à la décoration des bouquets de fleurs
coupées où elle apporte une note légère
et vaporeuse. Hautes de 1 m. à 1 m. 20,
les feuilles sont très fines et très rami-
fiées. Les plantes femelles, car les sexes
sont séparés, portent, à l'automne, de jo-
lies petites baies vertes, puis rouges à
maturité.

A 1 automne, couper les tiges à 10 cm.
du sol, labourer sans déranger les racines
et attendre le printemps suivant. L'as-
perge est un mets de roi, et Louis XIV
s'en vit servir sur sa table. Asperges
qu 'avait forcées pour la première fois le
célèbre jardinier Jean de la Quintinye,
créateur du Potager de Versailles.

Michel BERTUCHOZ

La culture des asperges dans notre région

Faites-vous partie des gens heu-
reux qui s'en vont en vacances hiver-
nales pour passer leurs journées
dans la neige? Les promenades en-
trecoupent les parties de luge, les
acrobaties sur les patinoires, la pré-
cision sur les pistes de curling, les
grisantes descentes à ski ou les plus
calmes randonnées en ski de fond.

Le rêve est de jouir de journées en-
soleillées mais, par temps clair
comme par grisaille, il convient de
prendre quelques précautions si l'on
ne veut pas ressembler à un épouvan-
tait à la rentrée des vacances.

Voici quelques trucs très simples à
appliquer:

Renoncez au maquillage, votre
peau mérite elle aussi des vacances.
Usez tout au plus d'une bonne crème
le soir.

Choisissez une coiffure simple à
entretenir. Vos cheveux et vos ongles
ont, au froid, tendance à devenir cas-
sants. Avant de vous coucher, faites
des raies tous les centimètres et frot-
ter légèrement votre cuir chevelu
avec une crème à base de plantes et
d'huiles végétales que vous trouverez
chez votre coiffeur. Roulez vos che-
veux sur de gros bigoudis, vous serez
parfaitement bien coiffée le matin
suivant.

Attention à votre nez, c'est lui qui
est le plus exposé aux rayons du so-
leil comme au f ro id .  Une bonne
crème le protégera. Crème également
sur les lèvres.

Etes-vous frileuse et souffrez-vous
souvent de pieds et de mains gelés1?
N'enfilez pas trois ou quatre paires
de chaussettes ou de gants les unes
sur les autres. Vous trouverez dans
les magasins de sport des soquettes et
de f ins  gants en soie naturelle; une
paire de chaussettes en laine, une
paire de gants fourrés par-dessus, la
chaleur est quasi garantie. Leur prix
est un peu élevé mais ils sont extrê-
mement efficaces.

Une casquette pour skier? C'est
très joli. Mais elle doit obligatoire-
ment être munie de cache-oreilles que
vous abaisserez dès que le fro id  se
fait  sentir. L 'oreille gelée est doulou-
reuse et elle peut gâcher toutes vos
vacances.

Connaissez-vous d'autres trucs?
Transmettez-les nous, merci!

Armène

troc de trucs

Sa recette du chef
i 

¦ : /• ' 

M. Philippe URFER
Restaurant-rôtisserie du Parc
LES BRENETS

Pour 4 personnes, achetez chez
votre marchand de poissons 8
queues de langoustine, 100 gr. de
lotte de mer, 8 queues d'écrevisse,
8 filets de sole, 1 kg. de moules en-
tières et des arêtes de poisson.

Préparez également 1 citron, 1
carotte, 2 oignons, 2 gousses d'ail,
1 morceau de céleri, 1 poireau, un
peu de ciboulette, 2 dl de vin
blanc sec, sans oublier une feuille
de laurier, 2 clous de girofle, sel et
poivre et un peu d'huile d'olive.

Après avoir préparé un fumet
de poisson que vous obtiendrez en
cuisant durant une heure et dans
VA 1. d'eau, les arêtes de poisson,
avec un oignon piqué d'une feuille
de laurier avec 2 clous de girofle,
sel et poivre, il faut cuire séparé-
ment les moules entières dans
une casserole jusqu'à ce qu'elles
s'ouvrent, puis les décortiquer.
Pour la cuisson des moules, 1 dl
d'eau suffit.

Couper ensuite les poissons et
les crustacés en carrés de 2 cm de
côté, ainsi que les légumes, mais
ceux-ci en dés de 2 à 3 mm.

Assaisonnez le poisson avec du
sel et poivre et du jus de citron.
Faire revenir l'ail et un oignon
dans un peu d'huile d'olive; ajou-
ter les légumes, le poisson, puis il
faut couvrir la casserole et après
une minute de cuisson, il faut ad-
joindre les 2 dl de vin blanc, puis
incorporer le fumet de poisson
préalablement passé. Enfin, il
faut ajouter les moules, sel et poi-
vre et laisser cuire durant trois
minutes.

Dispersez un peu de ciboulette
hachée sur le tout avant c)e servir
chaud, avec des croûtons frottés à
l'ail.

Pour la réussite de cette re-
cette, il est recommandé d'utiliser
exclusivement du poisson frais.

(Photo Impar - rm)

Cassolette de fruits
de mer aux petits
légumes
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IMPORTANT COMMERCE DE FERS ET MÉTAUX

cherche pour tout de suite ou à convenir

MAGASINIER-VENDEUR
pour son département FERS.

Nous demandons personne sérieuse et de confiance, aimant le contact
avec la clientèle artisanale.

Place stable et bien rétribuée, semaine de 5 jours.

« Faire offres ou se présenter chez:

A. & W. KAUFMANN & FILS
suce. P.-A. KAUFMANN

2300 La Chaux-de-Fonds 2 - Marché 8-10 - Tél. 039/23 10 56
16461

) \WiâaWkWa%\ m̂
COURSE DE PLUSIEURS JOURS

CARNAVAL DE NICE 6-11.2.82. 6 j. Logement dans un très bon hô-
tel, demi-pension, places réservées au carnaval, excursions à Monaco,
Marineland, etc. Fr. 525.-
Pietra Ligure/ Riviera italienne . -. '

. 9-12 avril (Pâques) Wi JXrW^Mh 330-
Fisc - Florence - Siena , ,. .
9-12 avril (Pâques) ;: J;"''

;j
f

D *' 4 j .  Fr. 395.-
Hollande Spécial Tulipes ,,1J ™B" "< " '
7-12 avril (Pâques) '' 6 j. Fr. 505.-
Demandez nos programmes détaillés, ou inscriptions directement chez
BURRI VOYAGES SA & TCS VOYAGES, rue Centrale 11, 2740 Mou-
tier, tél. (032) 93 12 20/93 12 11 ou TCS VOYAGES, 2300 La
Chaux-de-Fonds, av. Léopold-Robert 88, tél. (039) 23 11 22 ou au-
près de votre agence habituelle. 93-13

DAME
cherche emploi à mi-temps comme employée de
bureau, réceptionniste, téléphone ou autre.

Tél. (038) 53 20 77. 91-50027

PERFO-VÉRIF-OPÉRATRICE
qualifiée, cherche emploi à La Chaux-de-Fonds.

Faire offres sous chiffre XC 34539 au bureau de
L'Impartial.

AIDE-MÉCANICIEN
Jeune homme cherche place pour début avril
1982 ou pour date à convenir.

Tél. (039) 23 06 32 heures des repas. 34553

PEINTRE AUTOMOBILES
jeune, diplômé, ayant expérience de '4 mois peinture
industrielle, cherche emploi dans la région de Neuchâ-
tel - La Chaux-de-Fonds.
Faire offres sous chiffre FH 34448 au bureau de L'Im-
partial.

MAGASINIER
avec plusieurs années d'expérience, cherche change-
ment de situation pour cause de fermeture. Bonnes
connaissances en mécanique, entretien, posages, petits
meubles. Entrée à convenir.
Ecrire sous chiffre GR 33997 au bureau de L'Impartial.

CADRE TECHNICO-COMMERCIAL
grande expérience, dynamique, entregent.parfai-
tement bilingue français-allemand, talent
confirmé de vendeur (Suisse et à l'étranger) se-
rait candidat à un poste de responsable de
vente.

Faire offres sous chiffre FC 34474 au bureau de
L'Impartial.

pour renforcer notre équipe de production

UN RESPONSABLE
capable de maîtriser les problèmes de gestion d'un atelier chargé
de la réalisation d'un produit de haut de gamme.

UN ADJOINT
ayant acquis une bonne expérience horlogère.

Ces deux postes requièrent :

— une grande facilité d'adaptation
— un esprit jeune et dynamique
— de l'intérêt pour les méthodes modernes de fabrication

Nous offrons :

— une agréable ambiance de travail en équipe
— un salaire adapté aux compétences
— des prestations sociales d'avant-garde
— des conditions de travail optimales.

Les intéressés sont priés de faire leurs offres manuscrites avec cur-
riculum vitœ et copies des certificats au bureau du personnel de

MONTRES ROLEX SA - Case postale 92 - 1211 Genève 24

18-1704



Les problèmes énergétiques dans l'optique des charbonniers
Nés avec la technique, les hommes du 20e siècle ont mille peines à imaginer
« dans leur chair» ce que pouvaient être les inconvénients de la vie au bon
vieux temps, avec l'ensemble des tâches quotidiennes qu'il fallait accomplir
simplement pour se chauffer ou faire bouillir de l'eau... Un exemple plus
récent est assez illustratif à ce propos : seuls les hommes d'une cinquantaine
d'années se souviennent encore, dans une ville comme la nôtre, ce que
signifiait aller au bois et au charbon tous les jours, alors que durant nos
hivers il suffit de hausser ou de baisser le chauffage central, d'ouvrir le
robinet portant un point rouge, de couler un bain ou de prendre une douche
sans autre ; sans presque y penser. Cela sans parler de toutes les machines,
appareils et instruments à disposition dans la vie professionnelle où même
le calcul mental disparaît, remplacé par le microprocesseur et la

calculatrice électronique...

Rubrique économique:
Roland CARRERA

Or, c'est précisément à une époque où
les calculs, les processus compliqués et
répétitifs, toutes sortes de travaux, d'ac-
tivités sont rendus plus aisés et moins fa-
tigants grâce aux ordinateurs, aux auto-
mates habituels ou polyvalents de la ma-
chine à café au robot régulateur de circu-
lation automobile ou ferroviaire, qu'une
animosité croissante se fait jour envers
la technique.

Au coeur de la contestation: les problè-
mes énergétiques essentiellement. La
chaleur, la force et la lumière ne procè-
dent évidemment plus de ce feu qui fai-
sait la puissances des tribus et l'énergie
de base des forgerons d'armes ou de socs
de charrue...

Il n'en reste pas moins que la chaleur,
la force et la lumière telles que nous les
produisons aujourd'hui constituent des
éléments importants du niveau de bien-
être acquis en cette fin du 20e siècle.

Tous voudraient en profiter bien sûr,
personne ne consentirait à abandonner
sa voiture au profit de solides bottes
bien cirées chaque matin — à part quel-
ques originaux — mais les avis divergent
sur les moyens d'obtenir les bases de ce
bien-être.

LE NUCLÉAIRE ET LE PÉTROLE
Dans l'optique de cette discussion,

versons au dossier ce commentaire ré-
cemment publié par «Charbon informa-
tions» à Bâle: si les partisans des «tech-
niqueŝ  poussées» ont reconnu qu'il n'est
pas possible - à l'avenir également - de
renoncer à la croissance économique
dont la base indispensable est l'extension
judicieuse des infrastructures énergéti-
ques, les défenseurs des «techniques dou-
ces» croient devoir pousser au renonce-
ment aux techniques industrielles
conventionnelles. Ils ont inscrit sur leurs
calicots le refus de la centralisation et de
la croissance et voudraient créer un
«monde régénéré» par l'encouragement
amplifié des variantes renouvelables.
Une certaine appréhension face à des
techniques sans cesse plus complexes,
une angoisse certaine engendrée par la
«bétonisation» progressive du pays et un
recours prétendument impératif sur le

plan économique à des unités de centrale
toujours plus gigantesques ne sont pro-
bablement pas étrangères à une telle at-
titude.

Les attaques visent surtout les struc-
tures en place et un système d'approvi-
sionnement ayant fait ses preuves pen-
dant des décennies mais qui, en recou-
rant à l'énergie nucléaire, a dépassé - à
leur avis - la limite du tolérable. Elles
parlent de risques qui, en fait, n'en sont
guère... s'engageant ainsi sur une voie
qui ne pourrait que valoir à notre écono-
mie un rôle secondaire dans la compéti-
tion internationale. Ce faisant, ces mi-
lieux négligent sciemment le fait que
seuls des efforts accrus d'innovation se-
ront aptes à maîtriser des situations dif-
ficiles; avec pour but la production ma-
ximum de valeur intrinsèque par le rem-
placement des matières premières éner-
gétiques jusqu'ici dominantes et qui ren-
chérissent sans cesse.

Dès à présent, nous avons de telles
possibilités, mais il s'agit de les exploiter
judicieusement dans l'intérêt économi-

que général. Nous allons au-devant de
difficultés économique accrues. Pour l'in-
dustrie, c'est une raison de plus d'assurer
l'emploi par une réduction des coûts sur
le plan énergétique. A cet égard, le char-
bon est un remplacement qui s'impose;
en effet, il est en général non seulement
moins cher, mais il offre encore l'avan-
tage d'être aussi économique dans les pe-
tites installations que dans celles rele-
vant des grands équipements industriels.

Mais d'autres facteurs militent aussi
en faveur du charbon. Dans les seuls
charbonnages d'Europe occidentale, il y
a plus de 3 millions de postes de travail.
Des emplois qui sont à tort considérés
comme particulièrement dangereux; en
effet, le dernier rapport du Bureau In-
ternational du Travail (BIT) à Genève,
révèle sans ambiguïté que, contraire-
ment à des affirmations fausses et répé-
tées, le nombre des accidents mortels
était dix fois plus élevé dans le secteur
pétrolier offshore que dans les charbon-
nages.

Tendancieuses, répond la firme suisse
Zimbabwe: critiques contre Nestlé

Dans un rapport publié le 15 jan-
vier, le ministère de la Santé du Zim-
babwe accuse la filiale de Nestlé
dans ce pays, Food Specialities
(PVT) Ltd., de pratiquer «une publi-
cité agressive» dans le secteur de
l'alimentation pour enfants et de
«s'engager activement dans la distri-
bution d'échantillons gratuits de lait
en poudre». Le ministère de la Santé
du Zimbabwe estime en conséquence
que les activités de la filiale de Nes-
tlé sont contraires au code interna-
tional de commercialisation des sub-
stituts du lait maternel, adopté en
mai dernier à Genève par l'Assem-
blée mondiale de la santé.

Dans un communiqué publié hier,
Nestlé SA à Vevey relève que la bro-
chure du ministère de la Santé du Zim-
babwe contient les «habituelles critiques
erronées contre l'industrie des aliments
infantiles» et que les affirmations à ren-
contre de la filiale locale de Nestlé sont

«tendancieuses». Nestlé souligne que
Food Specialities, qui vend et fabrique
des laits pour nourrissons au Zimbabwe
depuis vingt ans, a toujours vu ses acti-
vités être ratifiées officiellement par le
ministère de la Santé ou les professions
médicales elles-mêmes, voire mises en
application à leur demande. Ainsi les
fournitures gratuites mises en cause dans
la brochure ne sont livrées que sur de-
mande expresse des services de santé et
avec la mention écrite de donner la prio-
rité à l'allaitement au sein. De même, le
matériel éducatif fourni par Food Spe-
cialities, est conforme aux recommanda-
tions de l'OMS et demandé par les res-
ponsables des services de santé, eux-mê-
mes, relève Nestlé.

Dans son communiqué, Nestlé souli-
gne par ailleurs que Food Specialities
avait été informée de la préparation de
cette brochure en octobre dernier par le
nouveau ministre de la Santé, le Dr Ma-
zorodze, et sollicitée de donner son avis
sur son contenu. Elle espérait que ses re-
marques seraient prises en considération.
Le ministre Mazorodze étant décédé
subitement, la publication de la bro-
chure a néanmoins eu lieu sans que les
«nombreuses erreurs» signalées par Food
Specialities aient été corrigées.

Nestlé conclut en affirmant sa volonté
de suivre les recommandations de l'OMS
pour la promotion d'une meilleure ali-
mentation infantile et de l'encourage-
ment de l'allaitement maternel.

(ats)

Les foires bâloises du premier semestre 1982

A côté de manifestations connues et
ayant fait leurs preuves, 1982 apportera
une série de nouvelles foires et de nou-
veaux congrès. C'est ainsi que la plus im-
portante place de foires en Suisse témoi-
gnera une foire de plus de son dyna-
misme et prouvera que les foires bâloises
sont et resteront des foires sur mesures.

Le premier semestre de 1982 débutera
par Europipe 82, la première exposition
et conférence européenne pour la cons-
truction et la maintenance des pipelines
(19 au 22 janvier). Le dernier week-end
de janvier (samedi 30) aura lieu dans les
halles de la foire la lie Bourse interna-
tionale aux monnaies. Fawem 82, la
quatrième Exposition de machines-outils
et outillage qui se tiendra du 10 au 17
mars (fermée le dimanche 14 mars), s'est
également assuré une place de choix en
tant.que manifestation suisse la plus im-
portante' de ces branches. La 23e Foire

i suisse d'art et d'antiquités, autrement
* dit Kam 82, présentera du 19 au 28 mars

un choix d'objets d'un âge encore plus
respectable que le sien, et capables de ré-
pondre aux plus hautes exigences. De
même, la 66e Foire suisse d'échantil-
lons, la plus grande foire publique du
pays, marquera du 17 au 26 avril 1982 sa
présence ininterrompue durant les deux-
tiers de notre siècle, ce qui ne l'empê-
chera pas de rester - avec ses nombreu-
ses présentations spéciales et la partici-
pation de partenaires commerciaux -
une source d'importantes relations d'af-
faires comme d'innovations et d'impul-
sions dans presque tous les domaines de
l'activité humaine. Parallèlement aura

lieu la Foire européenne de l'horloge-
rie et de la bijouterie , la plus impor-
tante manifestation mondiale pour les
banches intéressées, qui fêtera cette an-
née son dixième anniversaire. Toujours
dans le cadre de notre foire de printemps
(17 au 26 avril), Studium 82, - le deu-
xième Salon international des écoles -
offrira de nombreuses possibilités dans
les domaines de l'enseignement et des
études. Ce sera ensuite (25 au 29 mai)
Wire 82, la huitième Exposition interna-
tionale du fil métallique, branche encore
peu connue des spécialistes mais d'une
importance capitale pour la technologie
moderne.

Bâle devient de plus en plus un impor-
tant centre international de congrès;
cela ressort notamment de l'organisa-
tion, du 1er au 3 juin, de la dix-huitième
Journée allemande des géographes
scolaires. Le week-end des 12 et 13 juin,
ce sera au tour de tous les amis des
chiens de se donner rendez-vous à l'Ex-
position canine internationale de
Bâle. Les amis des arts du XXe siècle en
feront autant du 16 au 21 juin, profitant
ainsi du chiffre bénéfique «13» pour se
rendre à Art 13'82, le treizième Salon in-
ternational d'art. Enfin un désir exprimé
par un nombre croissant de personnes
sera satisfait du 22 au 27 juin par Vita
Tertia, le nouveau congres et l'exposi-
tion sur les problèmes du vieillissement,
la préparation au troisième âge et l'art
de bien vivre cette période (le congrès
lui-même aura heu du 22 au 24 juin
1982). Cette manifestation sera la der-
nière du premier semestre.

Du connu et du nouveau

Crédit Suisse

Le Crédit Suisse va baisser le taux de
ses obligations de caisse dès aujourd'hui.
Les titres placés à 3, 4 et 5 ans seront ré-
munérés à 6V4 % contre 6V4 % aupara-
vant. Les obligations de caisse placées à
6 ans verront leur taux d'intérêt ramené
de &à % à 6 %. Celles placées à 7 et 8 ans
seront rémunérées à 6 % contre 6!4 %
précédemment, (ats)

.Baisse de taux des
obligations de caisse

¦il

MJIM2Les cours de clôture des bourses suisses
vous sont communiqués par le groupement

local des banques

(A = cours du 18.1.82) (B - cours du 19.1.82)

IND. DOW JONES INDUS.
Précédent : 847.51
Nouveau: 847.41

NEUCHÂTEL

A B
Cr. Fonc. Ne. 590 590
La Neuchâtel. 500 500
Cortaillod 1325 1325
Dubied 175 175

HORS BOURSE

A B
Roche b/jce 62000 62250
Roche 1/10 6225 6250
Asuag 100 100
Buehrleb.p. 345 -
Galenica b.p. 282 280
Kuoni 4350 4250
Astra -.18 -.18

ACTIONS SUISSES 
"

A B
Swissair p. 690 695
Swissair n. 640 645
Bank Leu p. 4325 4375
UBS p. 3100 3120
UBS n. 520 525
SBS p. 311 311
SBS n. 207 210
SBS b.p. 232 232
CS. p. 1965 1970
CS. n. 355 355
BPS 965 960
BPS b.p. 92 92
B. Centr. Coop. 785 780
Adia Int. 2190 2160
Elektrowatt 2340 2340
Holder p. 650 653
lnterfood B 5575 5550
Landis B 1100 1100
Motor col. 450 455
Moeven p. 2810 2800
Buerhle p. 1365 1360
Buerhlen. 345 335
Schindler p. 1420 1420
Bâloisen. 570 575
Rueckv p. 6300 6425
Rueckv n. 2830 2850
W'thur p. 2650 2700

W'thur n. 1390 1390
Zurich p. 15900 15900
Zurich n. 8950 8900
Atel 1390 1400
BBC I -A- 1070 1070
Ciba-gy p. 1260 1280
Ciba-gy n. 545 545
Ciba-gy b.p. 970 975
Jelmoli 1290 1300
Hermès p. 315 315
Globus p. 1900 1900
Nestlé p. 3200 3200
Nestlé n. 1875 1875
Sandoz p. 4300 4325
Sandoz n. 1470 1470
Sandoz b.p. 515 515
Alusuisse p. 645 640
Alusuisse n. 255 250
Sulzem. 2000 2010

ACTIONS ÉTRANGÈRES

A B
Abbott Labor 49.75 50.75
Aetna LF cas 77.75 77.75
Amax 73.50 73.50
Am Cyanamid 48.50 48.75
ATT 108.50 109.—
ATL Richf 77.25 78.50
Baker Intl. C 61.— 61.50
Boeing 38.25 39.50
Burroughs 62.25 63.—
Caterpillar 95.50 95.75
Citicorp 43.75 46.—
Coca Cola 63.50 62.50
Control Data 69.50 61.—
Du Pont 66.— 66.25
Eastra Kodak 129.50 131 —
Exxon 56.— 55.—
Fluor corp 50.50 51.75
Gén.elec 103.— 107.—
Gén. Motors 72.50 73.50
GulfOil 60.— 59.—
GulfWest 27.25 28.75
Halliburton 89.50 89.50
Homestake 57.— 58.50
Honeywell 117.— 121.50
Incoltd 24.50 25.—

IBM 110.50 114.50
Litton 93.25 94.—
MMM 99.50 100.50
Mobil corp 42.— 42.—
Owens-Illin 52.25 52.—
Pepsico Inc 65.50 65.—
Pfizer 95.50 97.—
Phil Morris 86.50 86.50
Phillips pet 70.50 74.—
Proct Gamb 146.50 149.50
Rockwell 53.25 52.50
Sears Roeb 30.75 31.50
Smithkline 115.50 114.50
Sperry corp 58.— 60.—
STD Oil ind 87.— 87.75
Sun co inc 72.75 71.75
Texaco 58.75 58.50
Wamer Lamb. 39.25 39.—
Woolworth 32.50 32.75
Xerox 71.25 72.50
Zenith radio 21.— 21.25
Al<zo 18.— 18.25
Amro Bank 38.50 38.50
Anglo-am 21.— 21.25
Amgold 127.— 126.—
Suez 130.— 123.50
Mach. Bull 8.50 8.75
Saint-Gobain 54.50 53.—
Cons. Goldf I 17.25 17.25
De Beers p. 11.75 11.75
De Beersn. 11.50 11.75
Gen. Shopping 380.— 375.—
Norsk Hydn.  125.— 124.50
Pechiney 38.50 38.50
Philips 15.75 16.—
Rio Tinto p. 14.75 14.50
Rolinco 155.— 155.—
Robeco 158.50 158.50
Royal Dutch 59.50 59.75
Sanyo eletr. 3.65 3.70
Schlumberger 93.50 94.—
Aquitaine 51.— 49.50
Sony 29.75 30.—
Unilever NV 110.— 112.—
AEG 35.— 35.25
Basf AG 105.— 106.—
Bayer AG 92.— 91.50

BILLETS (CHANGE) 

Achat Vente
1$US 1.80 1.92
1$ canadien 1.48 1.60
1 i sterling 3.30 3.65
100 fr. français 30.50 33.—
100 lires -.1350 -.16
100 DM 79.— 82.—
100 fl. hollandais 72.— 75.—
100 fr. belges 4.05 4.45
100 pesetas 1.65 1.95
100 schilling autr. 11.35 11.75
100 escudos 2.40 3.—

DEVISES

Achat Vente
1 $ US 1.8250 1.8550
1$ canadien 1.5250 1.5550
1 £ sterling 3.43 3.51
100 fr. français 31.20 32.—
100 lires -.1460 -.1540
100 DM 80.— 80.80
100 yen -.81 -.8350
100 fl. hollandais 73.— 73.80
100 fr. belges 4.68 4.76
100 pesetas 1.82 1.90
100 schilling autr. 11.44 11.56
100 escudos 2.60 2.80

MARCHÉ DE L'OR

Achat Vente
Once $ 376.— 381.—
Lingot 22250.— 22600.—
Vreneli 169.— 187.—
Napoléon 168.— 186.—
Souverain 188.— 206.—
Double Eagle 900.— 980.—

CONVENTION OR 

18.1.1982
Plage 22300.—
Achat 21940.—
Base argent 500.—

Commerzbank 104.— 105.—
Daimler Benz 221.50 225.50
Degussa 190.— 191.50
Dresdner BK 104.50 104.—
Hoechst 91.50 91.50
Mannesmann 115.50 116.—
Mercedes 194.— 197.—
Rwe ST 135.— 137.—
Schering 219.— 220.50
Siemens 160.— 162.50
Thyssen AG 58.50 58.25
VW 103.50 106.—

NEW YORK

A B
Aetna LF & CASX — 42%
Alcan — 20.-
Alcoa — 24%
Amax — 38>/2
Att — 58'/2
Atl Richfld — 41%
Baker Intl — 32'/<
Boeing CO — 20%
Burroughs — 33%
Canpac — 31%
Caterpillar — 62'/&
Citicorp — 24'^
Coca Cola — 32.-
Crown Zeller — 26%
Dow chem. — 23%
Du Pont — 35'/2
Eastm. Kodak — 70.-
Exxon — 30.—
Fluor corp — 27'/.
Gen. dynamics — 22M;
Gen.élec. — 57%
Gen. Motors — 39'/2
Genstar — 18'4
GulfOil — 31%
Halliburton — 47%
Homestake — 80W
Honeywell — 66%
Incoltd — 13%
IBM — 60%
ITT — 27%
Litton — 50%
MMM — 54V4

Mobil corp — 22%
Owens IU — 28.-
Pac. gas — 20W
Pepsico — 35%
Pfizer inc — 52%
Ph. Morris — 46%
Phillips pet — 38%
Proct.&Gamb. — 81%
Rockwell int — 29'/4
Sears Roeb — 16%
Smithkline — 62%
Sperry corp — 32.-
Std Oil ind — 46%
Sun C0 — 37%
Texaco — 31'4
Union Carb. — 46%
Uniroyal — 6%
USGypsum — 29%
US Steel — 27%
UTD Technol — 38%
Warner Lamb. — 21%
Woolworth — 17%
Xeros — 38V4
Zenith radio — 11%
Amerada Hess — 21%
Avon Prod — 29'4
Beckman inst — 43.—
Motorola inc — 53.-
Pittston co — 22%
Polaroid — 20%
Rca corp — 17.-
Raytheon — 34 Vi
Dôme Mines — 12%
Hewlet-pak — 40%
Revlon — 30%
Std Oil cal — 36%
Superior Oil ' — 32%
Texas instr. — 75.-
Union Oil — 32'4
Westingh el — 24%
(LF. Rothschild , Untorbenj, Towbin, Genève)

TOKYO 

A B
Ajinomoto 905.— 905.—
Canon 890.— 888 —
DaiwaHouse 381.— 377 —

Eisai 998.— 1020.—
Fuji Bank 500.— 500.—
Fuji photo 1290.— 1300.—
Fujisawa pha 1490.— 1480.—
Fujitsu 723.— 717.—
Hitachi 668.— 668.—
Honda Motor 784.— 783.—
Kangafuchi 320.— 319.—
Kansai el PW 949.— 955.—
Komatsu 458.— 462.—
Makita elct. 868.— 865.—
Marui 980.— 992.—
Matsush el I 1160.— 1140.—
Matsush el W 580.— 579.—
Mitsub. ch. Ma 327.— 329.—
Mitsub. el 329.— 326.—
Mitsub. Heavy 253.— 253.—
Mitsui co 345.— 343.—
Ni ppon Music 720.— 710.—
Nippon Oil 1020.— 1030.—
Nissan Motor 830.— 844.—
Nomura sec. 565.— 564.—
Olympus opt. 1060.— 1020.—
Ricoh 630.— 628.—
Sankyo 836.— 829.—
Sanyo élect. 456.— 449.—
Shiseido 826.— 836.—
Sony 3630.— 3670.—
Takeda chem. 1020.— 1020.—
Tokyo Marine 490.— 485.—
Toshiba 374.— 376.—
Toyota Motor 985.— 991.—

CANADA

A B
Bell Can 18.50 18.25
Cominco 50.75 50.50
DomePetrol 12.625 12.625
Genstar 21.875 21.75
Gulfcda Ltd 15.875 15.875
Imp. 0il A 25.50 25.50
Noranda min 20.25 20.25
Royal Bk cda 25.75 25.25
Seagram co 66.— 65.75
Shell cda a 17.875 17.625
Texaco cdal 30.375 29.75
TRS Pipe 23.25 23.—

Achat 100 DM Devise Achat lOO FF Devise Achat 1 $ US Devise LINGOT D'OR INVEST DIAMANT
80. | | 31.20 1.8250 22250 - 22600 Janvier 1982 I et 510

Produits pétroliers en gros
Rotterdam (US$/T) 1U.82 18.1.82
Gasoil 324.— 317.—
Super 349.— 345.—
Normale 335.— 330.—
Bâle (FJS./T)
Gasoil 615.— 605.—
Super 665.— 660.—
Normale 650.— 645.—

Produits pétroliers au détail
(Région La Chaux-de-Fonds -"Le Locle^
Essence (cts/1)
Prix officiels
Super 1.27 1.27
Normale 1.23 1.23
Diesel 1.26 1.26

Fuel dom.(F.S./100 kg)
Citerne de ménage 68.45 % lit. 67.60 % lit.
2000 à 5000 1. 74.50 % kg 73.50 % kg
5000 à 8000 1. 73.— % kg 72.— % kg
8000 à 11000 1. 72.— % kg 71.— % kg
Bois de cheminée 19.50 le sac 19.50 le sac
Briquettes (pq 25 kg) 46.90 % kg 46.90 % kg
Anthracite 69^80 % kg 69.80 % kg

C1CA + Groupement des marchands

Prix de l'énergie
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Dettk: Suissesses parmi les dix premières à Badgastein

Elle n'a que 16 ans et demi et se classait avant-hier, lors de la première
descente de Badgastein, pour la première fois parmi les 10 premières d'une
course Coupe du monde. 24 heures plus tard, Sylvia Eder fêtait déjà sa
première grande victoire, son premier triomphe. L'Autrichienne symbolise
parfaitement la relève qui se dessine, les cartes qui se redistribuent dans le
camp des filles.

Les «Tiercés» des 6 descentes de la saison en cours, nous ont déjà révélé
Marie-Cécile Gros-Gaudenier, Sigrid Wolf (18 ans, 3e à Saalbach), Elisabeth
Chaud (3e à Grindelwald, 2e hier), Holly Flanders et Sylvia Eder, les deux
gagnantes de Badgastein, alors que l'on «redécouvrait» également Gerry
Soerensen, double vainqueur de Grindelwald.

A moins de 17 ans, Sylvia Eder s'est imposée devant toutes les favorites. (Bélino AP)

Le verdict de cette 2e descente de
Badgastein n'a, en tout et pour tout,
guère différé de celui de la veille. On re-
trouve les 5 premières aux 5 premières
places, mais dans le désordre: 3e, 5e, Ire,
4e, 2e.

Les caractéristiques de la piste étaient
pratiquement les mêmes que la veille, les
temps presque identiques. Sauf pour les
Suissesses, qui furent parmi les seules à
améliorer leur temps de la première
course. Ainsi, en faisant cette fois 22 cen-
tièmes de mieux, la Saint-Galloise Maria
Walliser gagnait 2 rangs (10e-8e), et la
Tessinoise Doris De Agostini, même 70
centièmes de mieux, terminait 7e (15e la
veille). Même la gagnante Sylvia Eder a
été 15 centièmes plus lente que la veille.

La réaction de Doris De Agostini dé-
montrait qu'elle pouvait trouver, lors-
qu'il le fallait, des ressources morales
qu'on n'était, en fait, guère enclin à lui
prêter. Schladming reste un objectif réel
pour la Suissesse.

Deux seules concurrentes étaient tom-
bées la veille, mais les deux (Zoé Haas,
Christin Cooper) ont déclaré forfait pour
la 2e épreuve. Zoé Haas a bien essayé de
s'échauffer en vue du départ, mais fina-
lement elle a dû renoncer.

Les Françaises sont également en re-
prise. Au moment où Marie-Cécile Gros-
Gaudenier marquait le pas à cause de ses
blessures, Elisabeth Chaud a pris le
flambeau. Gros-Gaudenier, souffrant
toujours d'un pied — depuis sa chute à
Grindelwald — a, de surcroît, dû se faire
soigner pour une infection dentaire.

Résultats
1. Sylvia Eder (Aut) l'58"10; 2. Elisa-

beth Chaud (Fr) à 0"17; 3. Holly Flan-
ders (EU) à 0"23; 4. Irène Epple (RFA) à
0"25; 5. Léa Scelkner (Aut) à 0"55; 6.
Laurie Graham (Ca) à 0"57; 7. Doris De
Agostini (S) à 0"60; 8. Maria Walliser
(S) à 0"67; 9. Marie-Luce Waldmeier
(Fr) à 1"13; 10. Cindy Nelson (Eu) à
1"16; 11. Gerry Soerensen (Ca) à 1"35;
12. Sigrid Wolf (Aut) à 1"55; 13. Marie-
Cécile Gros-Gaudenier (Fr) à 1"56; 14.
Cornelia Prœll (Aut) à 1"64; 15. Traudl
Haecher (RFA) à 1"67. Puis: 23. Anne-
marie Bischofberger à 2"62; 26. Ariane
Ehrat à 2"81; 29. Brigitte Oertli à 3"14;
38. Véronique Robin à 4"24; 45. Florence
Monnard à 4"51.

66 concurrentes au départ, 62 classées.

Suite des informations
sportives !?- 14

Sylvia Eder: succès prometteur de F Autrichienne

Septième édition du slalom parallèle de La Vue-des-Alpes

Le tiercé avec de gauche à droite, Buxmann, Halssnes et StreL (Photo Schneider)

Le stade de ski de La Vue-des-Alpes présentait hier soir des conditions
exceptionnelles, la piste étant magnifiquement préparée et agrémentée,
à mi-parcours, d'un tremplin d'une hauteur de 1 m. 20 qui corsait encore
plus le tracé. Sept nations étaient présentes à l'appel du speaker. Toute-
fois, on regrettait les absences de Zhirov et Girardelli (tous deux blessés
lors du slalom géant d'Adelboden) et le veto des entraîneurs de l'équipe
suisse estimant qu'à une dizaine de jours des championnats du monde,
leurs coureurs avaient besoin de repos ! Cette édition fut néanmoins

suivie par 2200 spectateurs.
QUELQUES SURPRISES

Comme l'année précédente, l'on enre-
gistra 32 concurrents dont quelques élé-
ments du Giron jurassien. Après une
demi-heure de reconnaissance de la
piste, les coureurs s'élançaient pour les
seizièmes de finale. Le tremplin à lui seul
valait cette année le déplacement. Ce
genre d'épreuve unique en Suisse est en-
core trop méconnue du public. Les stylis-
tes étaient parfois désavantagés par
l'obstacle placé à mi-course et leur
avance du début pouvait même être
sanctionnée d'une élimination pour
chute. Grâce au chronométrage de la
maison Longines, les spectateurs étaient
constamment renseignés sur la diffé-
rence de temps séparant les deux con-
currents en piste.

Quelques surprises étaient enregis-
tréees lors des huitièmes de finale où
Gonthier le régional éliminait Krizaj; il
en était de même pour Schenk, universi-
taire suisse qui «sortait» Andreev
(URSS).

Au niveau des quarts de finale, là aussi
quelques têtes tombaient. Le Russe Kir-
jakov tombait lors de la seconde manche
et cédait la place à l'Américain Bux-
mann, tandis que le Yougoslave Kuralt
était battu dans les deux manches par le

Norvégien Halssnes. Finalement, aucun
Suisse ne parvenait à se classer pour le
tour suivant.

LES DERNIÈRES MANCHES
Celui-ci regroupait deux Yougoslaves,

un Américain et le Norvégien Halssnes,
un homme qui promet. Alors que pour
rélirninatoire des troisième et quatrième
places Buxmann (USA) ne connaissait
aucun problème, Franko ayant été éli-
miné dans la première manche, la finale
pour les première et deuxième places
voyait Halssnes remporter la première
manche avec une confortable avance.
Lors du second passage, Strel essayait
bien de combler son retard, mais n'y par-
venait pas. Halssnes était ainsi vain-
queur de cette septième édition.

RÉSULTATS
Première et deuxième places:

Halssnes (Norvège) bat Strel (Yougosla-
vie) en deux manches (1"377); troisième
et quatrième places: Buxmann (USA)
bat Franko (Yougoslavie) en deux man-
ches (1"551). Puis, 5. Kirjakov (URSS);
6. Kuralt (Yougoslavie); 7. Schenk
(Suisse); 8. Gonthier (Suisse); 9. Krizaj
(Yougoslavie); 10. Waldeen (Norvège).

R. V.

Halssnes s'impose devant Strel

Les départs du slalom spécial
féminin de Badgastein

1. Christine Cooper (EU); 2. Tamara
McKinney (EU); 3. Maria Walliser
(Suisse); 4. Fabienne Serrât (Fra); 5.
Ursula Konzett (Lie); 6. Christa Kins-
hofer (RFA); 7. Cindy Nelson (EU); 8.
Daniela Zini (Ita); 9. Perrine Pelen
(Fra); 10. Erika Hess (Suisse); 11.
Fiera Macchi (Ita); 12. Maria Epple
(RFA); 13. Nadejda Andreeva
(URSS); 14. Maria-Rosa Quario (Ita);

15. Abigail Fisher (EU); puis les au-
très Suissesses, 21. Brigitte Glur; 31,
Brigitte Nansoz; 35. Rita Nœpflin; 53.
Brigitte Oertli; 56. Catherine Andeer;
69. Monika Hess; 80. Florence Mon-
nard; 82. Véronique Robin. - 104
concurrentes au départ. - Première
manche (55 portes): aujourd'hui à 10
heures; deuxième manche (52 portes) à
12 h. 30.

Le Suédois Stenmark toujours intouchable à Adelboden

A Adelboden, rien de nouveau. Le slalom géant de Coupe du monde qui s'y
dispute annuellement a été remporté par le Suédois Ingemar Stenmark, qui
s'est ainsi imposé pour la quatrième fois consécutive dans la station de
l'Oberland bernois. La course a été marquée en outre par l'excellent compor-
tement d'ensemble des Suisses. Là encore, rien de neuf. Ce géant d'Adelboden
a toujours convenu aux skieurs helvétiques - cette année cependant, ils y ont
réussi une performance particulièrement remarquable. S'ils ont laissé échap-
per les deux premières places au profit de Stenmark et de l'Américain Phil
Mahre, deuxième pour la quatrième fois de la saison en quatre slaloms

géants, ils ont en revanche placé six des leurs parmi les dix premiers.

LES SUISSES EN VEDETTE
Le meilleur classement suisse n'a tou-

tefois pas été obtenu par l'un des princi-
paux candidats à la sélection pour les
prochains championnats du monde, mais
bien par le Haut-Valaisan Max Julen,
troisième à 2"57 de l'intouchable Sué-
dois. Dans la première manche, le skieur
de Zermatt (21 ans le 15 mars prochain)
a peut-être bénéficié, avec son dossard
No 41, d'une piste rendue plus rapide
par l'apparition du soleil sur le bas.
Mais, dans des conditions qui étaient les
mêmes poour tous, il a entièrement
confirmé sa performance sur le second
parcours. Troisième de la première man-
che derrière Stenmark et Phil Marhre, il
fut quatrième de la deuxième derrière le
Suédois, l'Américain et le Fribourgeois
Jacques Luthy, auteur d'un exploit qui
lui a permis de remonter de la onzième à
la sixième place.
SÉLECTION DIFFICILE

Autre classement suisse que l'on
n'osait plus attendre: la cinquième place
de Peter Luscher qui, sixième au terme
de la première manche, a gagné un rang
dans la deuxième pour se replacer parmi
ceux qui, dans le camp suisse, peuvent
prétendre disputer le slalom géant des
championnats du monde. Dans ce qua-
trième slalom géant de la saison, le der-
nier avant Schladming, tant Max Julen
que Peter Luscher sont venus, in extre-
mis, compliquer la tâche des sélection-
neurs, qui vont être obligés de compter
avec eux. Il est loin d'être certain que la
performance du skieur de Romanshorn

et de celui de Zermatt leur vaudra leur
billet. Elle arrive après une série de cour-
ses bien médiocre pour Luscher, et après
une treizième place à Morzine pour Ju-
len.

1. Ingemar Stenmark (Su) 2'34"25
(l'15"93 + 118"32); 2. Phil Mahre (EU)
2'36"41 (l'17"25 + l'19"16) ; 3. Max Ju-
len (S) 2'36"82 (117" 10 + 1*19"72); 4.
Hubert Strolz (Aut) 2'37"07 (l'17"03 +
l'20"04); 5. Peter Luscher (S) 2'37"32
(177"47 + H9»85); 6. Jacques Luthy
(S) 2'37"44 (117"95 + 119"49); 7. Pir-
min Zurbriggen (S) 2'37"49 (117"52 +
119"97) ; 8. Wilfram Ortner (Aut)
2'37"55; 9. Joël Gaspoz (S) 2'37"95
(118"38 + 119"57); 10. Jean-Luc
Fournier (S) 2'38"16 (118'18 +
119"99); 11. Torsten Jakobsson (Su)
2'38"42; 12. Bruno Noeckler (It) 2'38"45;
13. Alex Giorgi (It) 2'38"60; 14. Gerhard
Jaeger (Aut) 2'38"86; 15. Hans Pieren
(S) 2'39"16(l*1 8"30 + l'20"86K

Le tiercé de cette épreuve avec, de gauche à droite, Max Julen, Ingemar Stenmark et
Phil Mahre. (Béhno AP)

Le Suisse Julen troisième derrière Ph. Mahre

La règle des résultats à biffer n'a
permis à l'Allemande Irène Epple de
ne marquer que 4 points, au lieu de
12, pour sa 4e place de la deuxième
descente de Badgastein. C'est la rai-
son pour laquelle son avance n'est en-
core que de 18 points sur Erika Hess
au classement général. Chez les mes-
sieurs, Phil Mahre a porté son total à
257 points contre 159 à son second,
Ingemar Stenmark. Classement:

Dames, général: 1. Irène Epple
233; 2. Erika Hess (S) 215; 3. Soelk-
ner 103; 4. Christine Cooper (EU) 99;
5. Nelson 90. - Descente: 1. Irène
Epple 69; 2. Soerensen et Gros-Gau-
dernier 68; 4. Soelkner 64; 5. De
Agostini 60.

Messieurs, général: 1. Phil
Mahre 237; 2. Stenmark 159; 3. Steve
Podborski (Ca) 94; 4. Andy Wenzel
(Lie) 85; 5. Gaspoz 69. - Slalom
géant: 1. Phil Mahre 80; 2. Sten-
mark 74; 3. Gaspoz 55; 4. Girardelli
27; 5. Zurbriggen 25.

Par nations: 1. Autriche 792
(messieurs 441 + dames 351); 2.
Suisse 741 (370 + 371); 3. Etats-
Unis 607 (293 + 314); 4. RFA 432 (32
+ 400); 5. France 329 (22 + 302).

La Coupe du monde

Rallye automobile de Monte-Carlo

Si tout va le mieux du monde pour
Michel Semama, qui réalise dans cette
50e édition du Monte-Carlo un au-
thentique exploit en réussissant à se
classer hier soir vers 22 h. 30 à l'issue
du parcours commun à la 27e place.
D'ailleurs dans ce rallye tronqué par
le manque de neige, les Suisses font un
malheur, en tous cas dans ce début de
deuxième étape puisque l'on trouve
Chenevière et sa Porsche (ex-Haldi) à
la lie place. La première Fiat 131 pri-
vée, celle de Krattiger fantastique jus-
qu'ici à la 21e place. Semama on l'a
dit, est 27e, Philippe Roux 32e et Ma-
rio Luni 33e. Tout cela répétons-le
après la 14e épreuve spéciale Les Sa-
voyons - Sigoyer. C'est de l'inédit pour
le Rallye de Monte-Carlo et l'on ne
peut souhaiter de tous les équipages
suisses qu'une seule chose c'est que
cela continue. François Perret et Willy

Bregnard font de l'auto-stop. Classe-
ment actuel:

1. Walter Rohrl - Christian Geist-
dorfer (RFA) Opel Ascona, 3 h.
05'31"; 2. Jochu Kleint - Gunter Wan-
ger (RFA) Opel Ascona, 3 h. 06'57"; 3.
Guy Frequelin - Jean-François Fau-
chille (Fr) Porsche, 3 h. 07'40"; 4.
Hannu Mikkola - Arne Hertz (Su)
Audi Quattro SC, 3 h. 09'06"; 5. Jean-
Luc Therier - Michel Vial (Fr) Pors-
che SC, 3 h. 10'56"; 6. Bruno Saby -
François Sappey (Fr) Renault Turbo,
3 h. 14'03"; 7. Dany Snobeck - Denise
Emanuelli (Fr) Renault 5 Turbo, 3 h.
15'15"; 8. Bjoern Waldegaard - Hans
Thorszelius (Su) Porsche SC, 3 h.
21'22"; 9. Philippe Touren - Jean-
Louis Alric (Fr) Renault 5 turbo, 3 h.
23'57"; 10. Jurgen Barth - Roland
Kussmaul (RFA) Porsche 924, 3 h.
26'00".

Semama continue, Perret fait de l'auto-stop



Fin de la première phase du championnat suisse de hockey

Sierre, Olten, Lugano et Ambri-Piotta au tour de promotion
Un match d'appui sera nécessaire pour désigner l'équipe de

ligue nationale A qui accompagnera le CP Zurich dans la
poule de promotion-relégation. En effet, tant le CP Berne
(chez lui contre Kloten) que le HC Bienne (à Fribourg) ont été
battus au cours de la dernière journée du tour de qualification.
Ils se retrouvent ainsi à égalité de points. Le match d'appui
devenu ainsi indispensable (il n'est pas tenu compte de la
différence de buts) aura lieu jeud soir à Olten). Cette dernière
ronde du tour de qualification a été suivie par un total de
27.695 spectateurs.

• EN LIGUE NATIONALE B: Les positions acquises au
terme de Pavant-dernier tour n'ont pas été modifiées. Le HC
Lausanne et Coire, qui avaient encore une petite chance de
participer à la poule de promotion-relégation, ont tous deux
gagné. Mais le HC Olten et Ambri-Piotta se sont également
imposés et ce sont eux qui accompagneront respectivement le
HC Sierre et le HC Lugano dans la poule de promotion-
relégation. Par ailleurs, les Chaux-de-Fonniers n'ont pas été
en mesure de rééditer leur excellente performance de samedi
dernier, à Sierre, et ils ont ainsi conservé leur capital de points
avant la phase finale, soit quatre d'avance sur la lanterne
rouge Grindelwald, ce qui, finalement n'est pas si mal!

;. . -.v:'.-K«-»;w« :*:¦:¦:¦ :--¦; ¦ — -¦*•. ¦¦ ¦ .-f.. ¦' .- - ¦- ... " \ . . ¦*:¦ .:: ¦:-..( - . .

Berne a été battu par Kloten très nettement et il reste ainsi à égalité avec les
Seelandais. Ci-dessus, le gardien zurichois intervient avec succès devant Zahnd

et Wittwer. (Bélino AP)

Match d'appui entre Bienne et Berne nécessaire

Conf irmation des valeurs: Sierre - La Chaux-de-Fonds 4-2 (2-0, 2-0, 0-2)
Les Chaux-de-Fonniers, après leur magnifique et probante victoire de samedi
devant Lausanne - ils ont d'ailleurs pour 23 secondes condamné le club
vaudois à prendre part au tour de relégation - n'ont pas été à même de
récidiver à Sierre. Il est vrai que la formation valaisanne n'est pas facile à
manœuvrer et surtout à battre car elle dispose d'une excellente défense,

seulement 87 buts encaissés en 28 matchs !
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Toni Neininger a été moins à l'aise à Sierre que lors du match contre Lausanne.
(Photo AS)

PRIS A FROID
Le leader du groupe ouest a abordé

cette rencontre avec la ferme intention
de faire rapidement la décision. Après
deux minutes, le gardien des Chaux-de-
Fonniers était déjà battu. Malgré une
assez vive réaction, les Neuchâtelois
devaient se rendre à l'évidence: la ré-
putation des défenseurs sierrois n'était
pas surfaite. Grâce à un remarquable
esprit de lutte, ils tenaient jusqu'à la
10e minute, où Métivier augmentait
l'écart et donnait ainsi plus d'assise à
son équipe pour le. suite de cette ren-
contre. -¦ .' .j {J5 >.!j ... , ¦:- , ;i.

L'HISTOIRE SE RÉPÈTE
Dans la seconde reprise, les Valai-

sans sentant leur adversaire à leur
portée, mettaient les bouchées doubles
et après dix minutes, J.-C. Lâcher obte-
nait le but de sécurité, tandis que les
Chaux-de-Fonniers cherchaient tou-
jours la faille face à une défense bien
regroupée devant l'excellent gardien
Schlaeffli. Malgré tous les efforts les
joueurs des Montagnes neuchâteloises
restaient bredouilles et sur une rupture,
J.-C. Locher obtenait un quatrième but
contre le cours du jeu.
ENROUEUBRE?

Menant par 4-0, les Sierrois n'al-
laient plus afficher la même rage de
vaincre et ils se contentaient de garder
- quand ils le pouvaient — le puck, ceci
dans le but évident de conserver leur
énergie pour les rencontres à venir.
Cette tactique permettait à Amez-Droz
de marquer le premier but des Neuchâ-
telois. Des Neuchâtelois qui, s'ils
n'étaient plus aussi motivés, l'écart
étant trop important, tentaient pour-
tant d'obtenir un résultat plus en rap-
port avec leur récente performance. Ils
y parvenaient d'ailleurs par Trottier

qui, a trois minutes de la f in  de cette
rencontre de belle valeur, ramenait la
marque à 4-2.
LES ÉQUIPES ET LES BUTS

Sierre: Schlaefli; J.-C. Locher.
Schlatter; J.-L. Locher, Nanchen; Mé-
tivier, Dubé, Rouiller; R. Locher, Ts-
cherrig, Bagnoud; Mayor, Pochon, Mé-
trailler et Jiachino. — La Chaux-de-
Fonds: Hirt; Gobât, Haas; Amez-
Droz, Bauer; Neininger, Trottier,
Leuenberger; Yerli, Marti, E. Boni;
WillimqnnK Volejnicek, Tschanz et R.
Boni. - Arbitres: MM. Ungemacht,
Brugger et Ramseier. - Buts: 2' R. Lo-
cher, 1-2; 10' Métivier, 20; 26' Méti-
vier, 3-0; 34' J.-C. Locher, 4-0; 44'
Amez-Droz, 4-1; 57' Trottier, 4-2.

Le championnat reprendra le 26 jan-
vier avec les tours finals en ligues na-
tionales A et B.

R. G.

CHAMPIONNAT DES JUNIORS
Rotblau Berne - Moutier 4-2 (2-1, 0-0,

2-1).

CHAMPIONNAT DES MINIS
Saint-Imier - Moutier 6-3.

CHAMPIONNAT DE 3e LIGUE
Glovelier - Franches-Montagnes 1-6

(0-4, 0-1, 1-1).

AVEC LES JUNIORS
CHAUX-DE-FONNIERS
Elites: HCC - Hérisau 5-3. Inters:
Viège - HCC 10-4. Novices: Les Ponts-
de-Martel - HCC B 1-5; Minis. HCC A -
Ajoie 8-2; HCC B - Fleurier 4-7.

Prochains matchs aux Mélèzes: ce
jour à 18 h. 30, Elites - Sierre. Samedi à
17 h. 30, Minis B - Moutier; à 20 h. 30,
Elites - Coire et dimanche à 12 h. 15, No-
vices A - Viège.

«Disque d'Or» conserve ses chances
Dans la Course autour du monde

La génératrice de «Disque d'Or 3», le voilier suisse qui participe à la course
autour du monde, est en panne. Le système Argos, qui devrait permettre de
connaître la position du bateau, ne fonctionne plus, en raison des
perturbations météorologiques qui sévissent actuellement sur les Etats-Unis.
Et pourtant les responsables du Swiss Océan Racing Club ont reçu des

nouvelles de Pierre Fehlmann et de son équipage.

TOUT VA BIEN
C'est en effet par l'entremise d'un bâ-

timent de guerre chilien, qui croisait
dans les parages du cap Horn, que le
skipper suisse a transmis son message.
Tout allait bien à bord et chacun s'affai-
rait à conserver cette première place en
temps compensé que chacun attend.

Les organisateurs de la course autour
du monde annonçaient, quant à eux, les
arrivées de «Flyer»(Ho) et de «Ceramco»
(NZ), hier matin. Le skipper hollandais
Cornélius Van Rietschoten remporte
ainsi sa troisième victoire d'étape consé-
cutive, en temps réel.

ARRIVEE DEMAIN ?
On attendait, dans la soirée d'hier

(mardi) l'arrivée d'«Euromarché», le voi-
lier d'Eric Tabarly et «Charles Heid-
sieck», un autre bateau français , devrait
arriver ce matin (mercredi). «Disque
d'Or 3», enfin, que les organisateurs si-
tuent toujours à la première place du
classement en temps compensé, fran-
chira la ligne d'arrivée vraisemblable-
ment jeudi matin. Mais la lutte est
chaude, au sein de la flottille, pour cette
première place. Trois voiliers sont parti-
culièrement menaçants, il s'agit de
«Xargo III» (AS), «Outward Bound»
(NZ) et «Mor Bihan» (Fr) qui bénéfi-
cient d'un handicap plus favorable que le
voilier suisse et profitent actuellement
de vents particulièrement soutenus.

Les dernières heures de course seront,
de la sorte, extrêmement éprouvantes,
moralement et physiquement, pour
l'équipage suisse qui souhaite pouvoir
enfin offrir cette victoire d'étape à ses
supporters, (jpn)

S
Ligue nationale A
ZURICH - LANGNAU 9-3
(2-0,3-2,4-1)

Hallenstadion, 3200 spectateurs. - Ar-
bitres: MM. Wenger, Bûcher et Oder-
matt. - Buts: 8' Gramm, 1-0; 13' Hurcik,
2-0; 23' Tschiemer, 2-1; 24' Sullivan, 2-2;
30' Waidacher, 3-2; 32' Gramm, 4-2; 37'
Leemann, 5-2; 44' Savard, 6-2; 45' Ni-
cholson, 6-3; 51' Alexander, 7-3; 54' Ale-
xander, 8-3; 59' Trumpler, 9-3. - Pénali-
tés: 7 x 2 '  contre Zurich; 6 x 2 '  contre
Langnau.

DAVOS - AROSA 3-2
(0-1, 1-0, M)

Patinoire de Davos, 7000 spectateurs
(guichets fermés). - Arbitres: MM.
Stauffer, Hugentobler et Schmid. -
Buts: 12' Neininger, 0-1; 38' Ron Wil-
son, 1-1; 42' Ron Wilson, 2-1; 52' Triulzi,
3-1; 55' Grenier, 3-2. - Pénalités: 2 x 2 '
plus 5' (Fergg) contre Davos, 6 x 2 '
contre Arosa.

BERNE-KLOTEN 1-5
(0-1, 1-2,0-2)

AUmend, 12.995 spectateurs. - Arbi-
tres: MM. Spycher, Spiess et Urwyler. -
Buts: 2' Andréas Schlagenhauf, 0-1; 25'
Waeger, 0-2; 29' Lalonde, 1-2; 30' Johns-
ton, 1-3; 54' Johnston, 1-4; 56' Peter
Schlagenhauf, 1-5. - Pénalités: 3 x 2 '
contre Berne, 5 x 2 '  contre Kloten. -
Note: 300e match en LNA pour Zahnd.

FRffiOURG GOTTÉRON -
BBENNE 8-4
(2-1,2-0,4-3)

Patinoire des Augustins, 4500 specta-
teurs (guichets fermés). - Arbitres:
MM. Meyer, Tschanz et Voegtlin. -
Buts: 6' Lautenschlager, 0-1; 12' Raemy,
1-1; 17* Raemy, '2-1; 27' Ludi, 3-1; 34'
Marti, 4-1; 42' Martel, 4-2; 46' Arnold,
5-2; 50' Blaser, 5-3; 52' Lussier, 6-3; 55'
Lussier, 7-3; 58' Ludi, 8-3; 60' Loerts-
cher, 8-4. - Note: Après 51 jours d'ab-
sence, retour de Jean Gagnon.

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1. Arosa 28 15 6 7 133- 94 36 (18)
2. Kloten 28 15 2 11 136-109 32 (16)
3. Davos 28 12 6 10 110-112 30 (15)
4. Langnau 28 12 5 11 122-125 29 (15)
5. Fribourg 28 11 7 10 108-112 29 (15)
6. Berne 28 8 7 13 96-111 23
7. Bienne 28 10 3 15 117-134 23
8. CP Zurich 28 9 4 15 103-128 22

Arosa, Kloten, Davos, Langnau et Fri-
bourg-Gottéron qualifiés pour le tour fi-
nal. Zurich dans le tour de relégation-
promotion LNA-LNB. Match d'appui
jeudi à Olten entre Bienne et Beme pour
désigner le 6e qualifié pour le tour final.

Ligue nationale B
GROUPE OUEST

Grindelwald - Viège 2-5 (1-1, 1-3, 0-1);
Lausanne - Villars 5-1 (2-0, 0-0, 3-1); Ol-
ten - Langenthal 8-2 (5-0, 2-1, 1-1);
Sierre - La Chaux-de-Fonds 4-2 (2-0, 2-0,
0-2).
CLASSEMENT

J G N P Buts Pt
1. Sierre 28 20 3 5 142- 87 43
2. Olten 28 19 0 9 159-103 38
3. Lausanne 28 18 1 9 157-111 37 (19)
4. Viège 28 14 3 11 125-119 31 (16)
5. Chx-de-Fds 28 10 2 16 139-145 22 (11)
6. Langenthal 28 9 4 15 93-128 22 (11)
7. Villars 28 7 3 18 90-150 17 (9)
8.Grindelw. 28 5 4 19 94-156 14 (7)

Sierre et Olten qualifiés pour le tour
de promotion-relégation.

GROUPE EST
Ambri-Piotta - Zoug 6-2 (2-0, 3-1, 1-1);

Coire - Lugano 7-1 (2-1, 2-0, 3-0); Duben-
dorf - Wetzikon 4-3 (2-0, 0-1, 2-2); Héri-
sau - Rapperswil-Jona 7-5 (2-0, 3-5, 2-0).
CLASSEMENT

J G N P Buts Pt
1. Lugano 28 17 3 8 149-100 37
2. Ambri P. 28 17 3 8 146-115 37
3. Coire 28 15 5 8 140-115 35 (18)
4. Dubendorf 28 15 2 11 146-132 32 (16)
5. Herisau 28 14 2 12 125-117 30 (15)
6. Rapperswil 28 12 1 15 126-133 25 (13)
7. Wetzikon 28 8 3 17 107-156 19 (10)
8. Zoug 28 3 3 22 97-168 9 (5)

Lugano et Ambri-Piotta qualifiés pour
le tour de promotion-relégation. Pour le
tour de relégation de ligue nationale B,
comme pour le tour final de ligue natio-
nale A, il ne sera tenu compte que de la
moitié des points marqués dans le tour
de qualification. On repartira à zéro
dans la poule de promotion-relégation.

résultats

Fondeurs, une date a retenir
Marathon du Mont-d'Amin - La Vue-des-Alpes

Dimanche 31 janvier 1982, aura lieu dans le Jura neuchâtelois la 3e édi-
tion de ce marathon à ski de fond. Après le magnifique succès remporté lors
des deux dernières éditions, le comité d'organisation n'apportera que peu de
changement au parcours.

Comme l'an passé, le départ aura lieu à La Vue-des-Alpes. Deux parcours
sont au choix des participants, l'un de 15 km. et l'autre de 42 km., qui condui-
ront les coureurs aux Pontins, en passant par le Mont-Perreux - le Gurnigel - le
Bec-à-1'Oiseau - Sous-les-Roches, avant de poursuivre jusqu'à La Vue-des-Al-
pes, par Derrière-Pertuis et la Petite-Berthière.

Parcours familier pour certains, à découvrir pour d'autres, mais pistes
parfaites dans un décor féerique, où la nature seule règne durant ces longs
mois d'hiver.

Rappelons qu'un départ en ligne libérera toutes les catégories (hommes et
dames - licenciés et touristes) dimanche 31 janvier à 9 heures.

Innovation: Dès cette édition, les concurrents seront classés par catégorie
d'âge, soit:

15 km: Hommes 16 à 49 ans - 50 ans et plus. Dames 16 à 39 ans - 40 ans
et plus.

42 km.: Hommes 20 à 34 ans - 35 à 49 ans - 50 ans et plus. Dames 20 à 39
ans - 40 ans et plus.

Plusieurs postes de secours, ravitaillement et fartage sont judicieusement
répartis sur le parcours et occupés par des commissaires, qui sauront conseiller
et encourager les coureurs en difficultés.

Pour cette troisième édition, il convient de rappeler que chaque concur-
rent terminant son parcours recevra un magnifique prix souvenir. Le bénéfice
de cette manifestation est destiné à l'entretien des pistes de fond de la région.
Renseignements: tél. (039) 26 69 50 ou (039) 23 42 38. (Comm.)

gl j |  Tennis 

Victoire de Du Pasquier
A Sao Paulo, le Neuchâtelois Yvan du

Pasquier (119e au classement ATP) a
passé le premier tour d'un tournoi doté
de 100.000 dollars, «Hollywood Clas-
sics», en battant le numéro 10 français,
Paul Torre, 6-4,3-6, 6-4.

|Dj Divers 

Les lecteurs du journal «Le Pays» à
Porrentruy ont participé à la tradition-
nelle élection des meilleurs sportifs ju-
rassiens 1981. Individuellement, ils ont
désigné Jean-Philippe Marchon (Saigne-
légier), champion suisse junior de ski de
fond. Le mérite par équipes est revenu
au Football-Club Bassecourt, promu en
deuxième ligue.

Meilleurs sportifs
dans le Jura



Création prochaine de l'Association neuchâteloise de tourisme rural

Un exemple parmi d'autres. Un logement de vacances au bord du lac des Taillères.
(Impar ¦ Charrère)

L'Association neuchâteloise de
tourisme rural (ANTR) verra le jour
mi-février à Couvet. Elle compren-
dra quatre membres collectifs, c'est-
à-dire l'Union des paysannes neu-
châteloises, l'Office neuchâtelois du
tourisme, l'Association Centre-Jura
et la Région Val-de-Travers. D'au-
tres associations et organisations si-
milaires, agricoles ou touristiques,
pourront en devenir membres pour
autant que leurs buts soient analo-

gues, précise le projet de statuts,
rendu public hier. Ce document est le
résultat d'un travail en coulisses qui
a débuté en 1980 sous l'impulsion de
la Covassonne Josiane Petitpierre,
présidente de l'Union des paysannes
neuchâteloises. L'Association de tou-
risme rural propose une forme de
tourisme séduisant: des vacances à
la campagne, dans des fermes ou des
chalets d'alpages.

En octobre 1980, une enquête avait été
menée, dans les cantons de Vaud, Neu-
châtel et Fribourg, auprès des paysans et
propriétaires d'immeubles, pour savoir
dans quelle mesure le tourisme rural
pouvait les intéresser. Comme source de
revenus accessoire, ou plus simplement
comme occasion de nouer des contacts
avec des citadins avides de retour à la
nature.

Cette enquête s'est révélée positive,
car le catalogue édité ces jours par la Fé-
dération du tourisme rural de Suisse ro-
mande compte déjà une centaine d'ap-
partements à louer, dont plus d'une
quinzaine dans les Montagnes neuchâte-
loises et le Val-de-Travers surtout. On y
trouve de tout: chalets isolés au pied du
Chasseron, une ferme près du lac des
Taillères, des dortoirs à La Brévine, une
villa avec piscine au-dessus de Noirai-
gue, une belle maison à Chézard-Saint-
Martin et une autre à Gorgier.

Le prix de la location varie entre 50 et
350 francs par semaine, selon le confort
et la saison. La moyenne se situe autour
de 150 francs pour sept jours. La nuit
dans un dortoir coûte entre 8 et 10
francs. La majorité des immeubles se
trouve à la campagne; ils sont situés
dans des endroits qui feraient rêver n'im-
porte quel Neuchâtelois à la recherche
d'un appartement pour y vivre durant
toute l'année.

(jjc)
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L'attrait des vacances à la campagne

Parasol à louer

.?.
Quel touriste! Péjorative, l'ex-

pression doit dater des prem iers
congés payés. Elle résume bien la
situation. Assurément, le bon-
homme qui met ses gros pieds
dans le plat de lasagnes est un
naît, un «gogo». Pourtant, ce tou-
riste est touchant avec son envie
de repos, ses rêves d'évasion.
C'est en masse que l 'individu de-
vient f ranchement insupportable.

D y  a d'abord celui qui com-
mande un whisky avec un gros
sourire entendu en plein pays
musulman; l'autre, avide de ton-
due au restaurant de la p l a g e  es-
pagnole et le troisième qui mar-
chande en achetant ses cigarettes.
C'est généralement le même qui
se f ait ref iler une f ausse montre
suisse ou quelquef ois de l'huile
d'olive f relatée.

Jusqu 'à présent, cette catégorie
de touristes, c'est-à-dire vous et
moi, f ormait la majorité des va-
canciers. Les prospectus aux cou-
leurs soigneusement sélection-
nées par l'imprimeur étaient
conçus pour nous f aire saliver.
Mer et ciel bleus, sable et soleil
blancs, hamacs et boissons gla-
cées. Les agences de voyage
avaient du travail plein les bras.

Depuis quelque temps, un vi-
rage semble être p r i s .  Le beau
f ront  bronzé des directeurs
d'agences se rident car ie touriste
quitte moins volontiers son pays.
Ici, en été, les caf és d'alpage sont
pleins à craquer. Lé-bas, sur la
Costa del Sol, il reste quelquef ois
deux ou trois parasols à louer sut
le coup de midi.

Signe avant-coureur du déclin
du tourisme de masse?Peut- être.
En tous cas, les agences ont f lairé
quelque chose. Elles sont de plus
en plus nombreuses à proposer
des voyages sur les sentiers de
l'aventure. En Land-Rover qu'il
f audra pousser, dit la publicité.
Sous un soleil de p l o m b, ajoute
une autre. C'est le retour, encore
timide, à une f orme de tourisme
intelligent, où l'homme se prend
en charge, découvre les coulisses
des plages, rencontre les indigè-
nes sans nœud papillon ni livrée
de larbin.

Dans nos montagnes et nos val-
lées il y  a bien longtemps que ce
genre de tourisme existe. L'aven-
ture se trouve à chaque coin de
bois et le logis chez l'habitant est
une pratique courante. Elle de-
vrait donc s'intensif ier avec la
création prochaine de l'Associa-
tion neuchâteloise de tourisme
rural.

Son but: recenser et promou-
voir les gîtes ruraux; accessoire-
ment permettre aux paysans de
bénéf icier d'un revenu complé-
mentaire.

Tout cela avec l'avantage de
f aire découvrir un pays attachant
à des vacanciers qui, sinon, ris-
queraient de bronzer idiots sur
une plage surpeuplée.

J.-J. CHARRÈRE

Le cheminement d'une diversification
Juracie SA à Lajoux produit des aiguilles d'acupuncture

L'industrie horlogère est le princi-
pal pilier de l'économie aux Fran-
ches-Montagnes et dans le Jura mais
elle est également la branche la plus
sensible aux modifications conjonc-
turelles. Il n'est donc pas étonnant
que le Gouvernement jurassien ne
cesse d'inciter les industriels à diver-
sifier leur production. Une entre-
prise de Lajoux, Juracie SA est bien
partie pour réaliser ce tour de force:
en effet, M. et Mme Jean-François
Christen, fabricants de pignons pour
l'horlogerie, commencent à produire
en masse des aiguilles médicales
d'acupuncture. Une diversification

Un échantillon des aiguilles qui sont
f a briquées. D 'autres variétés pourront

l'être selon la demande.

originale qui ne manque pas d'au-
dace et dont le cheminement nous
fournit de pr écievrx renseignements.

Souvenez-vous, en mai de l'année der-
nière, Juracie SA annonce qu'elle va pro-
duire des aiguilles d'acupuncture. Cette
démarche fait l'effet d'une bombe en
Suisse et à l'étranger.

A l'époque, Juracie SA n'est pas prête
pour se lancer dans la production indus-
trielle. Le parc de machines devra être
au préalable complété.

La diversification est bien engagée.
Deux personnes, dont un chef d'exploita-
tion, entrent au service de l'entreprise
qui comptera désormais onze employés.
La partie n'est pourtant pas encore ga-
gnée. La production, en grandes séries,
d'aiguilles d'acupuncture devait en prin-
cipe débuter à la fin décembre. Finale-
ment, le délai se révèle un peu court, si
bien que la fabrication en masse démarre
ces jours.

ÉVALUER LE MARCHÉ
Pour parvenir à cela, Juracie SA a dû

sonder le marché, produire à perte des
aiguilles d'acupuncture afin de les tester
et d'apporter les «retouches» qui assure-
ront leur promotion.

Il est apparu que la clientèle était exi-
gente sur la qualité et souvent personna-
lisée dans ses besoins. Pour en avoir une
idée plus nette, «Pignons Juracie SA»
devient membre de la Société médicale
suisse d'acupuncture, de l'Association
scientifique des médecins acupuncteurs
de France (ASMAF) qui constituent
deux acheteurs potentiels très impor-
tants.

P.Ve
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Près de 7000 habitants de moins en dix ans
Bilan démographique des communes du Jura bernois

Dure bilan démographique publié
par le service de statistique du can-
ton de Berne, à l'usage des commu-
nes du Jura bernois: en dix ans, soit
de 1970 à 1980, la population de la
partie francophone du canton a dimi-
nué de 6939 personnes, réparties en-
tre les trois districts de Courtelary,
de Moutier et de La Neuveville. Les
chiffres avancés , sont tirés d'une
comparaison entre le recensement
du 1er décembre 1970 et celui du 1er
décembre 1980.

Le district de Courtelary s'est saigné
en dix ans de 14,5 pour cent de sa popu-
lation, passant de 26.442 habitants à
22.606. Trois communes, pourtant, affi-
chent une augmentation de leur effectif:
Mont-Tramelan ( + 2), Orvin ( + 25) et
Plagne ( + 33). Les naissances dépassent

les décès (2952 contre 2540), sauf à Cor-
tébert, Orvin, Saint-Imier, Sonvilier et
Villeret.

La perte de population du district de
Moutier est un peu plus faible: 10 pour
cent, soit 2666 personnes sur un total de
26.403 habitants il y a une décennie.
Dans six communes, les habitants ont
même augmenté. A Belprahon, 60 habi-
tants de plus ont été recensés, à Corcel-
les, un de plus, à Monible, huit de plus, à
Vellerat, cinq de plus et à la Scheulte, un
de plus. Grandval, Loveresse, Pontenet,
Saicourt, Sorvilier et Vellerat ont subi
plus de décès que de naissances. Mais
dans l'ensemble du district, les naissan-
ces dépassent largement les décès (3138
contre 2375).
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bonne
nouvelle

a
Comme chaque année, la période de

Nouvel-An a permis à de nombreux
Chaux- de-Fonniers, Loclois et autres ha-
bitants de la région d'utiliser notre rubri-
que «Bonne année et merci» p our présen-
ter publiquement leurs vœux tout en fai-
sant acte de générosité.

Nous n'avons pas atteint cette année
les résultats records des deux précéden-
tes. Mais l'esprit d'entraide et la généro-
sité des lecteurs qui ont participé à cette
rubrique traditionnelle ont tout de même
permis de récolter une somme de 4347
francs  qui a été répartie à raison de 621
f r .  par institution entre: Les Billodes, au
Locle; le Home d'enfants de la Sombaille,
à La Chaux-de- Fonds; le home médica-
lisé La Paix du Soir, à La Chaux-de-
Fonds; l'œuvre des Sœurs visitantes au
Locle; la Société romande pour la lutte
contre les effets de la surdité; Pro Senec-
tute et Pro Infirmis, secrétariats du Jura
neuchâtelois. Une dernière fois pour cette
«édition»: «Bonne année... et merci !»

(Imp)

quidam
di

Depuis samedi, le public a désormais
accès aux salles du Musée d'histoire de La
Chaux-de-Fonds. Cette réouverture a été
décidée après que l'on ait procédé à cer-
taines transformations, à certains tra-
vaux. M. Pierre-Alain Gyger, agent de la
Police locale, y a fortement contribué. Les
autorités communales et plus précisément
la direction des affaires culturelles lui ont
confié la mission de répertorier toute la
collection d'armes que possède le Musée
d'histoire.

«Un travail énorme, mais un travail
fantastique», affirme M. Gyger. Et de
poursuivre: «Je me suis toujours pas-
sionné pour les armes, de tous genres. Ce
hobby remonte à ma jeunesse. Dans ma
6e année d'école déjà, j'échangeais un pa-
quet de cigarettes contre un mousqueton !

»A la police locale, je me suis occupé de
toutes les armes et le conseiller commu-
nal, M. Augsburger, me proposait de re-
mettre à jour la; collection complète d'ar-
mes4u, Musée ji'histqire,

«D'ores et déjà, je puis affirmer que la
collection présentée est digne d'un très
grand intérêt, une collection que bien des
musées doivent désormais nous envier»,

(md - photo Bernard)

Accident mortel
à Reconvilier

Un accident mortel s'est pro-
duit mardi soir à 17 h. 30 à Recon-
vilier. Une octogénaire qui tra-
versait un passage pour piétons à
la hauteur de la gare a été happée
par un poids lourd. Elle est décé-
dée durant son transfert à l'hôpi-
tal. La victime est Mme Emma Gi-
rod, de Reconvilier. (ats)
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Off. du tourisme du Jura bernois,
av. Poste 26, Moutier, tél. (032)
93 5166.

Centre social protestant: service
de Consultation personnelle,
conjugale et sociale sur ren-
dez-vous, tél. (032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud: service
d'information et d'action so-
ciale en faveur du 3e âge.
Consultations sur rendez-vous,
tél. (032) 912120.

La Main-tendue: No 143.

Saint-Imier
Cinéma Lux: relâche.
Service du feu: tél. 118.
Services techniques: Electricité, tél.

4143 45; eaux et gaz, tél. 4143 46.
Police cantonale: tél. 4125 66.
Police municipale: tél. 4120 46.
Hôpital et ambulance: tél. 42 1122.
Bureau rens., rue Francillon 30, tél.

4148 48.
Centre de culture et loisirs: tél.

4144 30.
Infirmière visitante: tél. 4149 27 ou

4140 29.
Pharmacie de service: jusqu'à 18 h.

30,Voirol,téL 4120 72.
Hôpital: tél. 42 11 22.

Chambres communes: tous les
jours, 13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30 à 19
h. 30. Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h.,
18 h. 30 à 20 h. Privé, 13 h. 30 à 20
h.

Ambulance: tél. 42 1122.
Aide familiale: tél. 4133 95, 9-11 h. et

41 38 35 (urgence).
AA. Alcool, anonymes: tél. 411218.

Courtelary
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 411104.
Sœur visitante: tél. 44 1168.
Médecins: Dr Chopov (039) 44 1142 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 1167 à Cor-
gémont.

Tramelan
Cinéma: relâche.
Bureau rég. de rens.: Grand-Rue, tél.

(032) 97 52 78.
Services techniques et permanences

eau-électricité: tél. 97 4130.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69;

en cas de non-réponse (039)
44 14 27.

Police municip.: tél. 97 5141; en de-
hors heures bureau 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Haemmig (032)
97 40 16. Dr Graden (032)
97 5111. Dr Meyer (032) 97 40 28.

Pharmacies: H. Schneeberger
032/97 4248; J. von der Weid,
032/97 4030.

Aide familiale: tél. 97 42 50.
Centre de puériculture: tél. 97 62 45.
Infirmière visitante: tél. 97 68 78.

Tavannes
Cinéma Royal: 20 h. 15, Goldfinger

007.

Corgémont
Cinéma Rio: relâche.

Bévilard
Cinéma Palace: relâche.

Moutier
Cinéma Rex: 20 h. 30, Les aventuriers

de l'arche perdue.
Bureau rens. Pro Jura, r. Hôtel-de-

Ville 16, tél. 93 18 24.
Services industriels: tél. 93 12 51; en

dehors des heures de bur. tél.
93 12 53.

Service du feu: tél. 931818.
Police cantonale: tél. 93 38 31.
Police municipale: tél. 93 33 03.
Hôpital: tél. 93 6111.
Ambulance: tél. 93 40 40.
Centre de puériculture: tél. 93 20 72.
Sœur visitante: tél. 93 14 88.
Sœurs gardes-malades: tél. 93 18 69.
Baby-sitting: tél. 93 38 84.
Pharmacie d'office: Greppin, tél.

9318 71.

Bienne
Palais des Congrès: 20 h., concert des

Wiener Sàngerknaben.
Galerie Fritz Bûhler: expos. Gianni

Colombo, samedi 9-16 h.

Cinémas
Apollo: 15 h., 20 h. 15, Le solitaire.
Capitale: 15 h., 17 h. 30, 20 h. 15, La

soupe aux choux.
Elite: 14 h. 30, 16 h. 05, 17 h. 40, 19 h.

15, 20 h. 50, Mes nuits avec...
Lido 1: 15 h., 17 h. 45, 20 h. 15, La

peau.
Lido 2: 15 h., 17 h. 45, 20 h. 30, Me-

phisto.
Métro: 14 h. 50, 19 h. 50, Die weisse

Gôttin der Kannibalen. Aventu-
res d'un détective privé.

Palace: 14 h. 30, 20 h. 30, Les petites
chéries. 16 h. 30, 18 h. 30, Le cha-
cal.

Rex: 15 h., 20 h. 15, Papillon; 17 h. 45,
La constante.

Studio: 14 h. 30, 16 h. 05, 17 h. 40, 19
h. 15, 20 h. 50, Boules de joie.

IlIllyllSM
Salle de musique: 20 h. 15, concert des

Baroque strings de Zurich et
Bruno Schneider, corniste. Œu-
vres de Mozart, Haydn, Cheru-
bini, Dvorak.

Aula SSEC: 20 h. 30, Les accréditifs,
conf. par P. Cuenod. spécial, en
affaires documentaires.

Patinoire des Mélèzes: 18 h. 30, La
Chaux-de-Fonds - Sierre; tour fi-
nal juniors élites.

Bois du Petit-Château: Parc d'accli-
matation, 6 h. 30-17 h.

Vivarium: 14-17 h.
Musée paysan: 14-17 h., expos, archi-

tecture paysanne.
Musée int. horlogerie: 10-12, 14-17 h.
Musée des beaux-arts: 10-12, 14-17 h.
Musée d'histoire naturelle: 14-17 h.
Musée d'histoire et médailler: lu., au

ve., sur demande, 24 h., à l'avance.
Galerie Atelier: expos, peintures Al-

bert Nordmann, 10-12 h. 15, 15-19
h.

Centre de rencontre: 20-22 h., expos.
naturaliste.

Galerie Manoir: expos, sculptures
Paul Suter, 15-22 h.

Bibliothèque de la Ville: 9-12 h., 13 h.
45-20 h.

Bibliothèque des Jeunes: 13 h. 30-18 h.
Biblioth. SF: Recrêtes 29, mercr. 17-19 h.
ADC: Informations touristiques, tél.

(039) 22 48 21, rue Neuve 11.
Piscine Numa-Droz: ma., je., 20-22 h.;

ve., 19-22 h.; sa., 13 h. 30-17 h. 30,
19-22 h.; di., 9-12 h.

Patinoire: 9-11 h. 45; lu., ma., je., ve.,
14-16 h.; me., sa., 14-17 h.; ve., sa.,
20 h. 30-22 h.; di., 15-17 h.

Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
Le Scotch: Bar-Dancing.
Club 55: Dancing, attractions.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38,

8-12, 14-16 h.
Ludothèque: mardi, 16-19 h.; jeudi,

16-18h. . .._ „.,._. ..
Permanence de jeunes (D.-P. Bour-

quin 55): 9-21 h., tél. 22 12 73.
Centre de Rencontre: 16-18 h., 20-22 h.
Parents informations: tél. (038)

25 5646, lundi 20-22 h., jeudi 14-
18 h.

Ecole des parents: tél. 2333 57-
22 12 48.

Crèche de l'Amitié: Manège 11, lundi
au vend. tél. 2318 52.

Pro Infirmis: L.-Robert 90, tél.
23 97 01.

Boutique 3e âge: Serre 69, 14-17 h.
Vestiaire Croix-Rouge: Paix 73, 14-19

h.
Pro Senectute: tél. 23 20 20, le matin.

Repas à domicile: tél. 23 20 53, le
matin.

Accueil du Soleil (Serre 67): 14-17 h.,
tous les jours, sauf jeudi.

Eglise réformée: secrétariat des pa-
roisses, tél. 22 32 44.

SOS alcool.: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.

Alcooliques Anonymes AA: tél. (039)
- 23 75 25.
La Main-tendue: No 143. 20" d'at-

tente.
Inform. diabète: Serre 12, vendredi

après-midi, tél. 23 41 26.
Inform. allaitement: tél. 2814 46 ou

(038) 25 27 65.
Services Croix-Rouge, tél. 22 22 89 ou

22 20 38. Baby sitting, 7 h. 30-11 h
30. Soins à domicile et conseils
diététiques, 7 h. 30-12 h., 14 h.-17
h. 30.

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h,
30, Coop 2, Paix 70.
Ensuite, police locale, tel
22 1017, renseignera.

Service d'urgence médicale et den-
taire: tél. 221017 renseignera
(N'appelez qu'en cas d'absence
du médecin de famille).

Protection des animaux: tél. 23 58 82
et 26 77 75.

Drop in (Industrie 22): 16-19 h., téL
23 52 42 et 31 74 35.

Service soins à domicile: tél. 23 4126.
Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugales: tél. (038)

24 76 80.
Police secours: tél. No 117.
Feu: tél. No 118.
Cinémas
Centre de rencontre: 14 h., 16 h., Le

cirque (ciné-club enfants).
Corso: 20 h 30, L'amour nu.
Eden: 20 h. 30, Pour la peau d'un flic;

18 h. 30, Fascinations interdites.
Plaza: 20 h. 30, La guerre du feu.
Scala: 20 h. 45, Laura, les ombres de

l'été.

Fleuriste de service cet après-midi:
Stehlé, Marché 2

• communiqué
Salle de musique: Ce soir à 20 h.

15, 7e concert de l'abonnement,. Les
Baroque strings de Zurich, sous la di-

rection de F. Gassmann interprètent
les œuvres de Mozart, Haydn, Chéru-
bin! et Dvorak. Le soliste de ce
concert est le corniste chaux-de-fon-
nier Bruno Schneider.

La Chaux-de-Fonds

Bibliothèque ville: 14 h. 30-18 h. 30.
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30-18 h.
Ludothèque: Monts 24, 16 h. 15-18 h.

15 jeudi.
Pharmacie d'office: Coopérative,

jusqu'à 20 h. En dehors de ces
heures, le No 117 renseignera.

Permanence médicale: en l'ab-
sence du médecin traitant, téL
No 117 ou service d'urgence de
l'hôpital, téL (039) 31 52 52.

Permanence dentaire: No 117 ren-
seignera.

Patinoire: sem. 9-17 h.; mercr. et
vendr. 20-22 h. Dim. 9 h. 30-17 h.

Crèche pouponnière: téL 3118 52, gar-
derie, tous les jours.

Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugale: (038) 24 76 80.
Off. social, Marais 36: tél. 31 62 22.
Service aide-familiale: tél. 31 82 44, 9-10

h.
Soins à domicile: 16 h. 30-18 h. 30,

lundi, mercredi, vendredi, tél.
3120 19. Mardi, jeudi, tél.
3111 49.

La Main-Tendue: tél. No 143.
Inform. diabète: Hôpital, lundi après-

midi, tél. 31 52 52.
SPA: tél. 311316.
Vestiaire Cr.-Rouge: Envers 1, 14-18

h. 30, jeudi.
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Salle de la Cité: 19 h. 30; 21 h. 30, ci-
néma d'Afrique du Nord.

Théâtre: 20 h. 30, Un soleil en pleine
nuit, par le mime Michel Orphe-
lin.

Auditoire du LSRH: 20 h. 15, conf. or-
ganisée par la Société des sciences
naturelles.

Bibliothèque Ville: Lecture 10-12 h., 15-
19 h., jeudi jusqu'à 21 h., lundi
fermé. Prêt 10-12 h., 14-18 h., jeudi
jusqu'à 21 h.

Jazzland: 21 h. 15-2 h.
Galerie du Pommier: expos, le TPR

avant le TPR, 10-12 h., 14-20 h.
Galerie Ditesheim: expos. Regard sur

dix années, 10-12 h., 14-18 h. 30.
Musée d'Ethnographie: 10-12 h., 14-17

h., expos, collée, du musée.
Musée d'Art et d'Histoire: 10-12 h.,

14-17 h., expos, collée, du musée.
Musée d'Histoire naturelle: 14-17 h.
Pharmacie d'office: jusqu'à 23 heu-

res, Favez, av. du Premier-
Mars. Ensuite téL 251017.

SOS alcoolisme: téL (038) 331890 -
613181.

Inform. diabète: mardi après-midi, tél.
24 1152, av. DuPeyrou 8.

La Main-Tendue: tél. 143.
CINEMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, L'amour nu; 17

h. 45, Jeux interdits.Arcades: 15
h, 20 h. 30, La chèvre.
Bio: 18 h. 30, Le tournant de la vie; 15

h., 20 h. 45, Passion d'amour.
Palace: 15 h., 20 h. 45, Beau-père.
Rex: 15 h., 20 h. 45, L'équipée du Can-

nonball.
Studio: 15 h., 21 h., Terreur sur la li-

gne.

Bevaix
Galerie arts anciens: expos. Charles

L'Eplattenier.

Hauterive , Jèi ; .: •
Galerie 2016: ejtpjœpfjr^mtures B.

Blanc, B. BâTaef et B. Mathon,
15>19h. r
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Pharmacie de service: dès 19 h.,
sur appel téléphonique, Pier-
giovanni, Fontainemelon, téL
53 22 56, non réponse 53 22 87.

Main-Tendue: tél. 143.
Hôpital et maternité, Landeyeux: tél.

53 3444.
Aide familiale: tél. 5310 03.
Ambulance: tél. 53 2133.
Ligue contre la tuberculose et soins à

domicile: lundi au vendredi, 11-12
h. Tél. 53 15 31.

Protec. suisse des animaux: tél.
53 3658.

Château Valangin: fermé jusqu'à fin
février.
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Couvet, cinéma Colisée: relâche.
Centre d'informations touristiques:

gare Fleurier, tél. 6110 78.
Fleurier, Centre de rencontre: tél.

6135 05.
Fleurier, collège primaire Longereuse: bi-

blioth., lundi 17 h 30-20 h., jeudi 15-20
h.

Fleurier, Pro senectute: lundi et jeudi
matin, Grand-Rue 7, tél. 61 35 05,
repas à domicile.

La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'at-
tente.

Hôpital de Fleurier: tél. 6110 81.
Ambulance: tél. 61 12 00 et 61 13 28.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

61 31 81.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Fleurier, infirmière visit: tél. 6138 48.
Police cantonale: tél. 6114 23.
Police (cas urgents): tél. 117.
Ponce du feu: tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers:

tél. 6319 45; non-réponse:
63 17 17.

Fleurier, service du feu: tél. 6112 04
ou 118.
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Val-do-Traversa^asaîpaaîmaiL
Administration, abonnements
et annonces:
L'Impartial, rue Neuve 14,
2301 La Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 21 11 35 - Télex 95 21 14.

Tarif des abonnements:
12 mois Fr. 135.—
6 mois Fr. 71.—
3 mois Fr. 37.50

Publicité:
Régie des Annonces, district de La
Chaux-de-Fonds excepté:
ASSA, Annonces Suisses SA.
Tarif régional annonces:

— 1 col. (27 mm., le mm.) Fr. 0.66
— offres d'emplois (le mm.) Fr. 0.71
— immobilier (le mm.) Fr. 0.71
— demandes d'emplois (1 case) Fr. 20.—
— petites annonces au mot (le mot) Fr. 0.70

Réclames:
— 1 col. (56 mm., le mm.) Fr. 2.80
— pavé exclusif Première Fr. 210.—
— pavé TV hebdomadaire Sur demande
— pavé Première régionale Fr. 210.—
— avis tardif (le mm.) Fr. 3.25
— avis mortuaires (le mm.) Fr. 0.95
— avis de naissance (le mm.) Fr. 0.95
— surfaces standardisées

page service:
bandeau 290 X 25 mm. Fr. 180.—
cases 70 X 95 mm. Fr. 180.—

Annonces classées:
— lundi: immobilier/demandes d'emploi
— mardi: offres d'emploi
— mercredi: immobilier/annonces au mot/

demandes d'emploi
— jeudi: offres d'emploi
— vendredi: immobilier/demandes d'emploi
— samedi: offres d'emploi/annonces au

mot
Délais de remise des annonces:
Annonces noir-blanc:

— l'avant-veille: 1 5 h.
— édition du lundi: jeudi 15 h.

Annonces couleurs:
— réservation 2 semaines avant parution.

Avis mortuaires et avis tardifs:
— veille de parution: 22 h.

Service social et Centre de puéri-
culture des Fr.-Montagnes: Le
Noirmont, rue du Pâquier, 8-12
h., 14-17 h. 30, téL 5317 66.

La Main Tendue (pour le Jura): tél.
143.

Saignelégier
Police cantonale: téL 511107.
Préfecture: tél. 511181.
Hôpital et maternité: téL 5113 01.
Service ambulance: téL 5122 44.
Médecins: Dr Boegli, tél. 5122 88; Dr

Bloudanis, tél. 5112 84; Dr Mey-
rat, tél. 5122 33; Dr Baumeler, Le
Noirmont, tél. 531165; Dr Bour-
quin, Les Breuleux, téL 54 17 54.

Pharmacie Fleury, téL (039)
511203.

Service social tuberculose et asthme:
tél. (039) 511150.

Service du feu: No 118.
Aide familiale: tél. 511104.
Syndicat d'initiative et Pro Jura:

Renseignements tél. 512151.

Le Noirmont
Cinéma: relâche.

Delémont
Cinéma Lido: 20 h. 30, Un drôle de

flic.
Cinéma La Grange: 20 h. 30, La fureur

du juste.
Bureau off. de rens.: tél. 22 66 86.
Services industr.: tél. 22 17 31.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 2153 53.
Police municipale: tél. 22 44 22.
Hôpital et ambulance: tél. 21 1151.
Centre de puériculture: tél. 22 55 34.
Sœur visitante: tél. 22 20 36.
Sœurs gardes-malades: tél. 22 16 60.
Centre culturel régional: tél. 22 50 22.
Auberge de jeunesse: tél. 22 20 54.
Baby-sitting: tél. 22 28 41.
Bibliothèque de la ville (Wicka II):

lundi-mardi-jeudi, 15-19 h.;
mercr., 16-20 h. 30; vendredi, 14-
18 h., samedi 10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (rue de l'Hô-
pital): mardi au vendredi, 14-17 h.
30.

Ludothèque (rue du Fer 4): mardi à
jeudi, 14-17 h. 30, vendredi, 16-20
h. 30. Mercredi fermé.

Galerie du Cénacle: expos, cuir de Ro-
bert Friedrich, 16-19 h.

Pharmacie d'office : jusqu'à 20 h.,
Montavon, tél. 22 1134.

Porrentruy
Cinéma Casino: 20 h. 30, Easy Rider.
Cinéma Colisée: 20 h. 30, Justice pour

tous.
Jardin Botanique: 8-17 h.; collée.

serre: 8-12 h., 14-17 h.
Syndicat d'initiative régional: tél.

66 18 53.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 66 11 79.
Police municipale: tél. 66 1018.
Hôpital et ambulance: tél. 65 11 51.
Consultation conjugale : tél. 93 32 21.
Bibliothèque municipale (Hôtel-

Dieu): mardi, 16-19 h., mercredi,
j eudi et vendredi, 16-18 h., samedi
10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (Hôtel-Dieu):
mardi, 16-19 h., mercredi 14-18 h.

Ludothèque (Tilleuls 2): mercredi 14-
16 h. 30, vendredi 16-18 h. 30.

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h.,
Fridez, tél 661191.
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Réception des avis urgents:
jusqu'à 20 heures

DU MARDI
AU SAMEDI,
dans le premier cahier: «l'Eco-
nomie» , une rubrique régu-
lière, des articles inédits, la
bourse, la chronique horlogère.



Un globe-trotter qui lutte contre le cancer
Cinq fois le tour de la terre et de terrifiantes expériences

Un globe-trotter français hors du commun séjourne actuellement à La
Chaux-de-Fonds. Nous avons rencontré Patrick Haan hier en début d'après-
midi alors qu'il venait tout juste de débarquer et qu'il reprenait des forces
devant une formidable assiette de spaghetti. Cet homme de 34 ans sillonne les
routes depuis maintenant 21 ans. n avait couvert au 1er janvier 81 (c'est
son dernier « pointage» officiel) 200.000 km, soit cinq fois le tour de la terre.

Autant dire qu'il a roulé sa bosse à peu
près sous toutes les latitudes. Mais là ne
s'arrête pas son originalité. Le 23 mars
1980, il s'est porté volontaire pour une
expérience touchant à la recherche sur le
cancer. Ce jour-là, on lui a inoculé trois
gènes porteurs de cette maladie, à la
gorge, au sein et aux poumons. Cette ex-
périence est destinée à étudier le
comportement des cellules cancéreuses
sous haute température. Une semaine
plus tard, avec la collaboration des servi-
ces spécialisés de la NASA, il se livrait à
deux expériences aussi éprouvantes que
dangereuses.

DANS LA FOURNAISE
Il traversait tout d'abord la fameuse

vallée de la mort en Californie sur toute
sa longueur, soit une distance de 565 ki-
lomètres par une température moyenne
de 60 degrés. Pour se protéger de la cha-
leur, il avait revêtu 6 maillots alternant
les secs et les mouillés pour créer un effet
de thermos. Il était accompagné pour
l'occasion par trois véhicules, un d'assis-
tance médicale, un autre d'une chaîne de
télévision américaine et un troisième de
pompiers.

Un mois et demi plus tard, il entrepre-
nait une expérience encore plus specta-
culaire dans le canyon de la mort, dans
l'Utah. Cette fois-ci, même si la distance
était moins longue (300 km.), il devait
progresser dans un boyau de 4 m. de lar-
geur, à 120 m. au-dessous du niveau de la
mer par des températures comprises en-
tre 70 et 80 degrés. Pas question d'être
accompagné de véhicules automobiles, il
était relié par walkie-talkie à un hélicop-
tère. De plus, il avait dû revêtir un sca-
phandre en amiante destiné à l'empêcher
d'être brûlé vif.

C'est à la suite d'une entrevue avec le
rédacteur en chef du Washington Post,
Golstein, que Patrick Haan a décidé de
participer à cette expérience de la
NASA. Depuis qu'on lui a inoculé ces
trois gènes cancéreux, il doit bien sûr se
soumettre à des contrôles réguliers et ap-
profondis, auprès de l'OMS à Genève.

TOUT A COMMENCÉ
PAR UNE FUGUE

Il était donc hier à La Chaux-de-
Fonds, au 8e mois de son périple en
Suisse et il nous a raconté comment, à
l'âge de 14 ans, il avait fui son village,
dans la Nièvre, pour entamer un périple
qui, depuis 1961, n'est toujours pas ter-
miné. Enfant de l'assistance publique, il
a fui la famille dans laquelle il avait été
placé pour gagner Paris, la frontière
belge, franchir celle-ci malgré qu'il ne
disposait d'aucun papier d'identité. Il
gagne sa vie en travaillant dans des fer-
mes, au hasard de ses pérégrinations.
Toujours sans papiers, il se rend ensuite
aux Pays Bas. Durant cette période, il
apprend l'anglais et l'allemand.

A l'issue de son séjour en Hollande, il
est enfin en possession des papiers qui lui
faisaient défaut. Il s'embarque pour la
Laponie avec un compagnon canadien. Il
devient graisseur de câbles sur un balei-
nier en Mer du Nord.

Après 8 mois de cette activité, la «bou-
geotte» le reprend. Pour la première fois,

Patrick Haan: des dizaines de milliers
de kilomètres dans les jambes.

(Photo Bernard)

il quitte l'Europe et traverse l'Atlanti-
que. Arrivé à New York, il y exerce plu-
sieurs métiers différents dont celui de la-
veur de vitres sur les façades des gratte-
ciel. Il côtoie là surtout des Indiens dont
on prétend qu'ils sont les plus aptes à ef-
fectuer ce travail, parce qu'ils ne sont
pas sujets au vertige. Patrick Haan
s'élève contre cette «légende». Selon lui,
les Indiens réagissent exactement de la
même manière face au vide. Après avoir
encore occupé des emplois de représen-
tant, de pompiste et bien d'autres en-
core, il quitte New York pour rallier le
Texas. Dans la région de Dallas, il ap-
prend à monter à cheval et travaille au
marquage des veaux.

EN CHINE ET EN URSS
Plus tard encore, mais non sans quel-

ques problèmes de visa, il parvient à
s'établir dans la Chine d'avant la révolu-
tion culturelle où il travaille dans les
cultures de riz et de thé, en contact
étroit avec la population indigène. Il y
restera près de cinq ans avant de gagner
l'URSS, en 1970. De Tien-Tsin, il rejoint
Vladivostock, Moscou, Leningrad et la
frontière polonaise. En cinq ans, il par-
court 25.000 km. Partout où il passe, il
assimile rapidement la langue ou le dia-
lecte employé. Cette facilité lui vaudra
l'honneur, lors de son séjour à Moscou
d'être le traducteur officiel du président
Pompidou, en visite en Union soviétique.

Pas pour longtemps. A la demande de
la fameuse agence photographique
Gamma, il passe plus de deux ans au
Vietnam et dans les autres pays du Sud-
Est asiatique comme correspondant de
guerre. De 1976 à 1978, il vit au Japon et
participe à la construction d'abris anti-
atomique et de routes. Là encore, il en-
tretient des contacts très étroits avec la
population. Enfin, de 78 à 80, il sillonne
quelques régions d'Afrique (le Kenya en

particulier), d'Amérique latine puis re-
tourne en Asie, au Népal plus précisé-
ment. Puis, pour la première fois depuis
son départ, soit depuis 20 ans, il repose le
pied sur le sol de son pays natal. On
pourrait croire la boucle bouclée. Mais
notre globe-trotter est insatiable. Il re-
part peu de temps après pour les Etats-
Unis pour participer aux fameuses expé-
riences déjà évoquées.

Depuis le printemps dernier, il sillonne
donc la Suisse. Il a déjà parcouru pres-
que toute la Suisse romande et, après La
Chaux-de-Fonds, il se rendra encore au
Locle avant de gagner le Jura puis la
Suisse alémanique. Partout où il passe, il
ne manque pas d'établir de nombreux
contacts avec la population qui lui ré-
serve presque toujours un accueil des
plus chaleureux.

DE FORMIDABLES COLLECTIONS
Il est vrai que le personnage est pitto-

resque et qu'il faudrait disposer de beau-
coup de temps pour l'écouter raconter
toutes les aventures et les anecdotes qu'il
a accumulées tout au long de 20 ans de
pérégrinations. Pour sa part, il constitue
une formidable collection de souvenirs et
d'objets de toutes sortes; il possède par
exemple une impressionnante collection
d'insignes de police et militaires, quelque
13.000 fanions et des porte-clés pour un
poids total de 318 kilos. Il n'emporte
bien sûr pas tout ce «fourbi» avec lui. Il
en laisse en dépôt chez des gens de
connaissance, tout au long de son périple
et pense les récupérer lorsqu'il aura dé-
cidé de se sédentariser. Mais à l'enten-
dre, ce n'est pas encore pour demain.

Ce ne sont pas les atouts qui lui man-
queraient d'ailleurs pour changer de
«job». Notre globe-trotter parle en effet
12 langues et 16 dialectes et il est atta-
ché en tant que traducteur-interprète
auprès de la Haute Cour internationale
de La Haie.

Mais pour l'heure, il préfère encore
parcourir les routes. Pour le plus grand
bonheur de ceux qui le rencontrent et
qui ont le privilège de l'écouter raconter
ses riches expériences, - ra CAJI SI «aA»- '

Voyage au pays de Mozart pour un étudiant du Conservatoire
Concours d'exécution musicale à Hauterive

Le lauréat, Dimitri Vecchi, flûtiste. (Photo Germond)

C est un voyage au pays de Mozart
que la Compagnie de Saint-Vincent à
Hauterive-Neuchâtel, offre au lauréat
du premier concours d'exécution musi-
cale placé sous le patronage de saint Vin-
cent, qui en d'autres temps, protège la
vigne. Un seul prix. Pour le gagnant, un
événement: Salzbourg, tous frais payés,
voyage en première classe, hôtel quatre
étoiles, billets d'entrée à trois soirées du
festival de musique. Des souvenirs impé-
rissables! A vos marques étudiants en
musique du pays de Neuchâtel, préparez
vos programmes. Devant le succès de
cette première expérience, la Compagnie
proposera sans doute d'autres joutes
pour la prochaine Saint-Vincent (on le
fête le 22 janvier).

Le concours de la Compagnie est des-
tiné à récompenser de jeunes musiciens,
de 18 à 25 ans, qui accomplissent leurs
études dans le canton de Neuchâtel.
L'un des intérêts de ces joutes est de
confronter divers instruments: hautbois,
flûte traversière, piano, violon étaient re-
présentés par quatre musiciens qui se
trouvent en classes professionnelles à
peu près à mi-chemin du diplôme de ca-
pacité.

Une épreuve éliminatoire eut lieu en
novembre au Conservatoire de Neuchâ-
tel.

ET VOICI LES FAVORIS !
19 h. 30, dimanche soir, au centre

sportif d'Hauterive. Le concours est
commencé, tout un public de profession-
nels, d'amis et la télévision romande,
sont là. L'émotion circule. Chaque candi-
dat, introduit par Roger Boss, directeur
du Conservatoire de Neuchâtel, aura
quelque vingt minutes pour convaincre.
Le temps de s'habituer à l'acoustique un
peu terne du Lieu, on se rend compte que
le choix sera difficile.

Olivier Guy, hautbois, a un ton per-
sonnel, une jolie sonorité, il joue la so-
nate en do mineur de Vivaldi , trois ro-
mances de Schumann.

Dès les premières notes de la partition
de Jean-S. Bach, sonate en mi majeur ,
on est fixé sur la maturité musicale de
Dimitri Vecchi, flûte traversière. Tout
est ici senti, intériorisé, il en va de même

dans Schubert, introduction, thème et
variations. De l'aisance, une technique
magnique. Dommage, le jeune flûtiste
n'aborde aucune partition par cœur.

Dejan Vlatkovic, pianiste, organise
son programme avec netteté, un prélude
et fugue du clavecin bien tempéré de
Bach, Intermezzo op. 117 No 2 de
Brahms et Bartok «Ce qu'une mouche
raconte».

Biaise délia Santa, violon, fait tout
son programme par cœur à l'exception
de Prokofiev. Justesse, solidité de la
technique, tout y est d'une très belle te-
nue. Bach, partita en ré mineur pour vio-
lon seul; Bruch, concerto en sol mineur,
premier mouvement; trois mélodies op.
35 de Prokofiev. Le violoniste sut main-
tenir l'intérêt de l'auditoire, il a manqué
d'un brin de «senti».

Un mot pour féliciter les pianistes qui
ont assuré l'accompagnement des
concurrents, Marie-Louise de Marval et
Thierry Châtelain. On sait combien
cette fonction est délicate.

PALMARÈS
Par le ministère de M. John Starr, pré-

sident de la Compagnie de Saint-Vin-
cent, le jury composé de MM. Eric Gau-
dibert, compositeur, Genève et Jean Per-
rin, compositeur, Lausanne, a décerné le
prix à Dimitri Vecchi, 19 ans, de Tavan-
nes, étudiant en classe professionnelle au
Conservatoire de La Chaux-de-Fonds,
élève de Jean-Philippe Schaer pour la
flûte.

D. deC.

• Du 22 au 30 janvier prochain ,
un groupe de pensionnaires du Cen-
tre professionnel des Perces-Neige
des Hauts-Geneveys présentera au
Centre de rencontre une exposi-
tion d'oeuvres réalisées dans le ca-
dre d'un atelier libre et intitulée:
«Créativité et expression picturale».
Les peintures et dessins réalisés lors
de cet atelier libre avec la collabora-
tion d'un stagiaire sont d'une ri-
chesse surprenante, raison pour la-
quelle elles méritent d'être montrées

au public, (comm.)

cela va
se passer

7e Randonnée à ski et 6e Marche d'hiver de La Chaux-de-Fonds

Chacun sait que La Chaux-de-Fonds
est ceinturée aujourd'hui d'un réseau
(plus de 70 km.) de pistes de ski de ran-
donnée balisées.

Régulièrement, elles sont entretenues
par deux véhicules spécialement conçus
pour cette tâche. C'est dans le but de les
faire connaître que l'Office du tourisme-
ADC, organise depuis sept ans, chaque
année au mois de janvier, sa tradition-
nelle randonnée à ski et marche d'hiver.

L'édition 82 de cette manifestation
aura lieu les 30 et 31 janvier prochains,
avec, c'est le vœu des organisateurs, une
participation record, si les conditions
météréologiques se montrent favorables
et si le soleil daigne «participer à la
fête».

Ces dernières années, cette manifesta-
tion a connu un immense succès popu-
laire. En moyenne, plus de 400 person-
nes, près de 500 certaines fois, y ont pris
part. Ces chiffres, en 1982, devraient être
atteints car, aujourd'hui, l'intérêt d'une
telle manifestation a largement dépassé
les frontières cantonales et même natio-
nales. Ces éventuels concurrents de-
vraient être davantage sensibilisés, moti-
vés, puisque les organisateurs ont décidé
d'innover pour cette 7e Randonnée et 6e
Marche d'hiver.

De nouveaux parcours ont été prépa-
rés, situés cette fois-ci au sud, et non au
nord, de La Chaux-de-Fonds. Grâce à
cette nouveauté, que beaucoup souhai-
taient, les skieurs trouveront des tracés
variés et enchanteurs de 10 et 20 kilomè-
tres au départ des Foulets. Us passeront
par Les Bressels, La Combe-des-Enfers,
Les Roulets et Le Communal de La Sa-
gne. Les marcheurs pour leur part, sui-
vront un itinéraire de 10 kilomètres sur
les chemins de campagne dégagés, des
chemins situés dans la même région, le
départ et l'arrivée étant également fixés
au Collège des Foulets.

Tous ceux qui termineront les diffé-
rents parcours recevront en récompense
une magnifique médaille du thème
«garde-temps» qui symbolisera cette
fois-ci le monde des atomes dans lequel
nous vivons.

M. D.

• Les inscriptions pourront se faire
au départ des Foulets ou à l'Office du
tourisme, 11, rue Neuve, tél. (039)
22 4821.

Vers un record de par t i c ipation ?

Hier à 15 heures, au volant d'un
fourgon VW, M. G. H., de Saint-
Imier, circulait rue de la Fusion, en
direction sud. A la hauteur de la fa-
brique Châtelain, alors que la chaus-
sée était très glissante, il a aperçu
Mme Nicole Calame, du Locle, qui
montait la rue en poussant un lan-
dau. Le chauffeur a alors freiné pour
un motif inconnu. Son fourgon a
glissé et a heurté la poussette. Cette
dernière, dans laquelle se trouvait la
petite Véronique Calame, née en
1981, a été renversée et l'enfant, ainsi
que sa mère ont chuté sur la chaus-
sée. Blessées, elles ont été transpor-
tées en ambulance à l'hôpital.

Une voiture glisse et heurte
une mère et son enfant

Aide suisse aux montagnards

Un hameau isolé dominant les hautes falaises du Doubs: Les Planchettes-Dessous.
Là, un jeune agriculteur a modernisé son logement et sa grange en faisant une bonne
partie du travail lui-même. L 'Aide suisse aux montagnards n'a pas manqué de lui
fournir un appui financier. Cette organisation privée - qui tire ses ressources de sa
collecte nationale de janvier- en consacre une part toujours plus importante à l'amé-
lioration de l'habitat, car c'est une condition essentielle de la fidélité des agriculteurs

à leur soi (Photo sp)

Une f erme rénovée aux Planchettes
mm 

...v, ,. .. .. , . .. ..,.,,.„.,,.,.,,

Naissance
Tschantz Raphaël Benjamin, fils de Syl-

vain Célestin et de Danielle Georgette Hé-
lène, née Bazart.
Décès

Aubert Charles Henri, né en 1911, veuf
de Marguerite Hélène, née Fallot. - Schaad
Madeleine, née en 1908. - Roulet , née Mon-
tandon , Marie-Louise, née en 1946, épouse
de Roulet Pierre-Alfred. - Sallin Marcelin
Bernard, né en 1923, époux de Thérèse Ma-
rie Alphonsine, née Page. - Voutat Hu-
guette Sophie, née en 1909.

ÉTA T CIVIL 
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GARAGE DU RALLYE • A. Dumont - Distributeur OPEL - Le Locle

SOLDES
Il vous faut une voiture, et il nous faut de la place I Profitez des prix «sacrifiés» que

nous offrons durant la période autorisée par la Préfecture
du 15 janvier au 4 février 1982.

VOYEZ NOTRE VITRINE
OPEL REKORD 1900 S. jaune, 80 000 km.
avec crochet do remorque, modèle 1972 Fr. 1 800.— (valeur Fr. 2 900.-)
OPEL REKORD 1900 S, rouge 62 000 km.
modèle 1972 «D» Fr. 2 400.- (valeur Fr. 3 200.-)
OPEL REKORD 2000 S, blanche, 53 000 km
modèle 1976, magnifique voiture Fr. 5 900.— (valeur Fr. 7 100.-)
OPEL REKORD 2000 S, jaune, 39 000 km
avec radio-cassettes, modèle 1978, aut Fr. 7 900.— (valeur Fr. 9 200.-)
OPEL REKORD 2000 S bleu-métal, 57 000 km
toit vynil. vitres teintées, modèle 1979, aut. Fr. 8 800.— (valeur Fr. 9 900.-)
OPEL REKORD 2000 S. bronze, 42 000 km.
modèle 1979 Fr. 8 900.- (valeur Fr. 10 300.-)
OPEL REKORD BERLINA, vert-métal, 58 000 km
injection, modèle 1978, aut. Fr. 9 100.— (valeur Fr. 10 500.-)
OPEL ASCONA 16 S. 95 000 km,
modèle 1975 Fr. 2 000.- (valeur Fr. 3 100.-)
OPEL ASCONA Berlina 2000 S, 45 000 km
bronze, modèle 1977, aut. Fr. 7 200.- (valeur Fr. 8 500.-)
OPEL ASCONA 1900 S, 40 000 km
vert-métal, mod. 1977, aut. Fr. 7 500.— (valeur Fr. 8 700.-)
CHEVROLET NOVA, modèle 1972 Fr. 4 200.- (valeur Fr.. 5 500.-)
RENAULT 17 TS, coupé, modèle 1975 Fr. 3 500.- (valeur Fr. 4 800.-)
VOLVO 343 DL. bleu-métal. 36 000 km,
modèle 1979 Fr. 9 200.- (valeur Fr. 10 900.-)

Réservation pour le printemps - Crédit

Service de ventes: P. Demierre - Tél. 039/31 33 33
91-229

lUiti VILLE DU LOCLE

TAXE DES CHIENS
Les propriétaires de chiens sont avisés que la percep-
tion de la taxe se fera

AU POSTE DE POLICE
JUSQU'AU 31 JANVIER 1982

Le certificat de vaccination contre la rage doit être
présenté à cette occasion.

Nous rappelons que:
a) tout nouveau chien doit être annoncé au poste

de police,
b) la taxe est due dès l'âge de 6 mois atteint avant le

1er juillet.
91-220 DIRECTION DE POLICE

IMPRIMERIE COURVOISIER SA
Département HÉLIO

cherche

CONDUCTEUR
HÉLIO

Conducteur typo ou offset serait formé.

Entrée immédiate ou pour date à convenir.

Ecrire en joignant curriculum vitaa à la Direction technique, 149, rue Jardinière
2301 La Chaux-de-Fonds ou prendre contact par téléphone au (039) 26 45 45

34030

À LOUER À CENTRE-LOCLE
(Henry-Grandjean 7)

pour début avril ou date à convenir

appartement 31/2 pièces
avec balcon
cuisine agencée, tapis tendus, insonorisation parfaite.

Pour tous renseignements, s'adresser à Gérance H.
Bezzola, Bournot 33 (1er étage). Le Locle, tél.
039/31 65 45. 91-421

BERGEON
Outils et fournitures d'horlogerie, bijoute-
rie, 2400 Le Locle

engagerait pour son département expédi-
tion

> '; va taiiW: ^r l^F't -""TO '(WJ Wtchuî rttJ'P VKUJ îf.l f; J

employé
robuste et consciencieux en qualité d'em-
balleur. Il s'agit d'un travail à plein
temps, intéressant et varié. Notre pro-
gramme très complet allant de la fourni-
ture jusqu'aux petites machines est distri-
bué en Suisse et dans le monde entier.

Les personnes intéressées par ce poste
voudront bien faire parvenir leurs offres
de services par écrit ou en se présentant
avenue du Technicum 11. Au préalable,
téléphoner au (039) 31 48 32, interne
17, pour prendre rendez-vous. 91-194

PAS DE PRIX CHOC -
MAIS LES MEILLEURS PRIX DU JOUR
pour du mazout de première qualité

/f\ SATEM
f J Èj \  LE LOCLE SA
¦ \ I ¦TlT 111 Br anc- Chantier Chapuis
m 1 '-i il ï 1 1 k F Grande-Rue 16 - 2400 Le Locle
xJlIllDr Tél. 039/31 10 67 9.-309
^ViiL^̂  En tous temps - par tous les

temps

Accordéoniste,
batteur
cherchent contrat ou
petite formation.

Ecrire à case postale
79, Les Forges,
2300 La Chaux-de-
Fonds. 91-60026

Lecteurs, annonceurs,
éditeurs... tous solidaires via
Assa.

assa
Assa Annonces Suisses SA

Le Locle
Rue du Pont 8
Tél. (039)31 14 44

Ie
iTIplOI service SA .
' 1_ — ^ 11 ,rue de l'Hôpital
i Bll P 200° Neuchâtel I¦ ¦#¦ W Tel. 038/24 00 00 |

. Engageons pour entrée immédiate ou 11 à convenir, SUISSES ou permis vala-
I blés I
I • SERRURIERS <
l '9 SOUDEURS >
l#  MONT. EN CHAUFFAGE '
9 MONT. EN VENTILATION 1

I et aides expérimentés. '
| Emplois temporaires et stables, I
, salaires élevés, primes et plan de car- |

nere. 83-7423 ¦

C'EST TOUT À CÔTÉ,
J'Y VAIS À PIED

H W m m |& m-~ . Ëj
M Bfl. "ri TB r̂ M̂'*>'"' ''."H ". '.vr . ¦̂ ^DfT 

?XO 
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Les magasins spécialisés du «CID» !
Toujours et partout à votre service

La Chaux-de-Fonds - Le Locle - Saint-Imier
24402

LE LOCLE
Gentianes 2
A louer pour le
1er avril 1982

APPARTEMENT
de 2V2 pièces
au 1 er étage
avec confort mo-
derne, balcon, TV Co-
ditel, salon 28 m2.
Loyer Fr. 418.—, char-
ges comprises.
Pour visiter:
tél. 039/31 69 29.
Gérance:
tél. 032/22 50 24.

06-1783

A louer au Locle

PIGNON 3 PIÈCES
Fr. 260.— + charges, bain, service
chauffage et eau chaude général.
Mi-Côte 17 a. Libre tout de suite.

PIGNON 2 PIÈCES
Fr. 250.— + charges, bain, service '
chauffage et eau chaude général, '
cuisine agencée.
Eroges 38 - Libre à convenir.

Téléphoner au 039/31 40 78.
91-427

¦..„ „.-.*..*. ~* w.„_„ „; ,,->  ̂seur le; &̂  ̂ .̂ fii *

1 \JË prêt Procrédit I
H JHT est un H
I wS Procrédit 1

| Toutes les 2 minutes H
quelqu'un bénéficie d'un «Procrédit» I j

vous aussi
|: | vous pouvez bénéficier d'un «Procrédit» H

|i '[ veuillez me verser Fr. ^|B
| I Je rembourserai par mois Fr. I !

Bui I M

^ ^̂™̂  ̂
I Nom ¦

! I jj ! x J \ NP/localité 11 |

! ^w ^ ^
S | à adresser dès aujourd'hui à: 11 j

f% *̂*"""̂  ̂ l Banque Procrédit Bip
^W_nnBm |BHn|! 2301 La Chaux-de-Fonds, 81 M4 *W

"¦ Avenue L-Robert 23. Tél. 039-231612 1
60.155.245 • "  ™ ™ ™« ™ ™ ™ ™ ^.

À VENDRE AU LOCLE

ancienne ferme ;
neuchâteloise

comprenant 2 appartements et
grange, partiellement à rénover, sur
parcelle de 1800 m2 avec possibi-
lité d'acquérir toute une partie du
terrain adjacent d'une surface totale
de 8600 m2.

Ecrire sous chiffres 87-915 à assa j
Annonces Suisses SA, 2 fbg du
Lac, 2000 Neuchâtel. 87-eos

mLE LOCLE1HH



Dans la lignée des arbres du virage des Maronniers, trois d'entre eux devront
également être abattus. (Photos cm)

Abattage d'arbres aux Brenets

Des trous s'étaient form és dans le bois qui pourrissait avec l'humidité.

L'abattage d'un arbre est une tâche
qui n'est certes pas accomplie avec gaieté
de cœur par les bûcherons ou autres per-
sonnes compétentes dans ce domaine.

La population, pour sa part, est bien
souvent sensible à la disparition d'une
des harmonieuses composantes de la na-
ture. Cette même nature, pourtant, si
elle aide de jeunes plants à se dévelop-
per, entraîne également la déchéance
d'arbres enracinés depuis des décennies.
Ce sont les lois qui la gouvernent.

C'est ainsi qu'aux Brenets, ces der-
niers jours, trois arbres ont dû être abat-
tus: deux situés en bordure de route, au-
dessus de la poste et un troisième légère-
ment en contrebas. Sous le poids des ans
et avec les changements météorologi-
ques, ces trois arbres, exposés aux intem-
péries, ont passablement soufferts.

Extérieurement, leur tronc était
fendu. Intérieurement, les dégâts étaient
plus importants et des trous s'étaient
formés dans le bois qui a pourri avec

l'humidité et s'effritait au simple tou-
cher de la main. A certaines branches, il
ne restait que quelques centimètres de
bois encore quelque peu résistant.

Par mesure de sécurité, pour éviter la
chute accidentelle, avec la pression du
vent, de ces arbres affaiblis, on a donc
procédé à leur abattage.

Trois autres érables planes, plantés
dans le virage des Maronniers, subiront
le même sort ces prochains jours. On a
constaté qu 'ils présentaient également
des signes de décrépitude.

(cm)

Totalement pourris, ils étaient dangereux! Arrêtons-nous un instant

Les chiens, c'est bien connu, ont une
sale marotte: celle de déposer un peu
partout leurs crottes!

Cette satisfaction d'une besoin naturel
n'est pas du goût de tout le monde; gro-
gnent alors ceux qui en prennent plein
leurs bottes!

Ainsi, dans le quartier des Bosses, la
situation s'emberlificote. Il semble que
ces f idè les  amis à quatre pattes n'ont
plus guère la cote.

Pour manifester son mécontentement,
un habitant ou tout simplement un pas-

sant, d'une manière bien plus subtile que
vraiment sotte, à tout bonnement rebap-
tisé le chemin des Bosses en chemin des
Crottes!

On le comprend. Sa réaction n'est pas
que de la «gnognote» ! L'endroit est bel
et bien jonché de nombreuses et peu ra-
goûtantes crottes. Rien qui ne nous ravi-
gotte!

Mais, il est aussi compréhensible que
l'on ne peut toujours garder les chiens en
hotte... (Photo cm)

Le Locle
Semaine du 20 au 26 janvier
CAS section Sommartel. - Mercredi 20,

comité à 18 h. 45. Jeudi 21, sortie des aî-
nés. Rendez-vous des participants le
mercredi 20 à 18 h. au stamm. Jeudi 21,
cours de ski à 19 h. 30 à La Vue-des-Al-
pes. Vendredi 22, match au loto à 20 h.
15 au Cercle de l'Union. Gardiennage:
MM. W. Stossier et N. Droux.

CAS Sommartel, sous-section féminine
Roche-Claire. - Dimanche 24, ski de
fond. Rendez-vous vendredi 22 à 17 h. 30
devant l'Hôtel-de-Ville.

Club des loisirs. - Jeudi 21 janvier à 14 h.
30 au Casino: «Sisne Himal 1980». Une
conférence avec diapositives de M. Ruedi
Meier, membre de l'expédition neuchâte-
loise au Sisne Himal.

Club jurassien. - Samedi 23 janvier à 17
h. au Buffet de la Gare, assemblée géné-
rale, suivie d'un souper. A l'ordre du
jour, notamment: la lecture du procès-
verbal, la présentation des activités pour
1982 et discussions.

Contemporaines 1909. - Mercredi 20, as-
semblée au Cercle de l'Union, à 14 h. 30.

Chœur d'hommes Echo de l'Union. -
Lundi 25 à 20 h., répétition à la Maison
de paroisse.

SOCIÉTÉS LOCALES

Comme chaque année à pareille
époque, les propriétaires de chiens
doivent s'acquitter de la taxe due
pour leurs compagnons à quatre pat-
tes.

Rappelons que cette taxe est per-
çue au poste de police du Locle jus-
qu'au 31 janvier. A cette occasion, le
certificat de vaccination contre la
rage doit être également présenté.

Soulignons aussi que tout nouveau
chien doit être annoncé au poste de
police et la taxe est due dès l'âge de
six mois atteint avant le 1er juillet.

(Imp.)

Taxe des chiens:
échéance le 31 j anvier

On en parle
au Uete

Quand tout jeune, petit Gérard
jouait au ballon, il courait vite, se
faufilait  et passait comme de rien en-
tre les jambes des arrières adverses,
et marquait souvent des buts en série.
Du moins les bons jours, car il y avait
aussi les jours sans! De minime en
junior, de junior en actif, ici ou ail-
leurs, les ans ont passé et le voici vé-
téran, entraîneur à l'occasion, tou-
jours mordu du foot et prêt à chaus-
ser les crampons. Comme la vie
d'usine ne lui convenait qu'à moitié,
il s'en est évadé et, désireux de vivre
au grand air, il s'est annoncé postu-
lant pour une place de cantonnier.
Voilà qui est fait.

Nous l'avons vu l'autre jour en
ville, en très officiel survêtement
orange, un ravissant bonnet de laine
à pompon cachant ses cheveux frisés.
Ses cheveux qu'il n'ose plus montrer,
dit-on, parce qu'un séjour dans les
pays cliauds les a fait  boucler de la
même façon que ceux des Noirs
d'Afrique. C'est d'autant plus bizarre
que, du même séjour de vacances, sa
Laurence est rentrée avec une coif-
f u r e  moderne courte et plate à l'envi !
Allez donc expliquer le pourquoi des
choses...

Bref, on aurait aimé le saluer, lui
serrer la raquette et le féliciter. Mais
sourd à tout appel , indifférent à tout
ce qui se passait alentour, il ne vou-
lait rien savoir d'autre que sa pelle et
son boulot: débarraser au plus vite la
vieille neige d'un trottoir pour faire
la place à la suivante. Nous l'avons
interpellé, taquiné pour l'efficacité de
son rythme à l'ouvrage, mais rien n'y
a fait: Gérard bossait!

Ae

C'est avec une vive reconnaissance que
la Crèche-pouponnière «Les Diablotins»
du Locle a reçu divers dons, ces derniers
temps, qui l'aideront à poursuivre ses
nombreuses activités. Voici les montants
reçus: 5000 francs de la Loterie ro-
mande; 20.000 francs de la Pouponnière
neuchâteloise provenant des cotisations
et de la vente de chocolat; 2000 francs du
Vespa Club de Neuchâtel; 1000 francs
du vestiaire de la Croix-Rouge; 4000
francs de la Fondation locloise en faveur
de la jeunesse; 500 francs de Pro Juven-
tute; 285 francs provenant de dons di-
vers à l'occasion de la fête de Noël; 100
francs pour des chocolats de Noël de
l'entreprise Blum/Ebel. (comm.-p)

Dons en faveur
de la Crèche-pouponnière

Budget 1982 des Brenets

Le budget 1982 de la commune des Brenets vient de parvenir aux
conseillers généraux de cette localité qui en discuteront mercredi 27 janvier.
Son étude permet de constater que les finances de ce village, sans être
catastrophiques, sont néanmoins très préoccupantes. Le déficit présumé
s'élève à 11.950 fr. 25. C'est ce chiffre qui figure dans l'arrêté et que le
législatif brenassier devra approuver.

En soi, il n'est donc pas très élevé. Mais comme le précise le Conseil
communal il ne comprend pas les amortissements légaux. Ceux-ci, ont été
supprimés d'entente avec le Département cantonal de l'intérieur. Sans cet
«artifice comptable » autorisé par le fait que des amortissements
supplémentaires ont été effectués dans les années 1973 et 1974, l'excédent de
charges s'élèverait à 97.500 fr. 25.

L'état financier de la commune des
Brenets n'est guère enviable. Et l'on voit
d'ailleurs actuellement mal de quelle ma-
nière il pourrait être amélioré dans l'im-
médiat. Ce n'est précisément pas les der-
niers chiffres concernant le nombre des
habitants ( — 48 en 1981) qui permettent
d'envisager un redressement de la situa-
tion. Une des (seules?) issues possibles
pour cette localité résiderait dans l'im-
position fiscale des frontaliers. Un projet
d'ailleurs déjà évoqué au Grand conseil
neuchâtelois dans lequel les autorités
brenassières devraient fonder beaucoup
d'espoir.

DÉFICIT DE PLUS EN PLUS ÉLEVÉ
Ces dernières années le Conseil

communal des Brenets a toujours tenu
compte, dans l'établissement de son bud-
get, des amortissements légaux. Mais,
c'est en fait au moment du bouclement
des comptes, qu'avec la recommandation
du même Département de l'intérieur,
l'exécutif suspendait les amortissements
légaux. Ce fut notamment le cas en 1978
et en 1980. Malgré cela, on constate une
réelle et nouvelle dégradation des finan-
ces communales des Brenets.

En 1980 les comptes ont laissé appa-
raître un déficit de 4037 francs. Ajouté
aux amortissements légaux suspendus il
eut été en réalité de 73.540 francs.

Quant au budget de l'année 1981, dont
les comptes définitifs seront connus d'ici
quelques mois, il se montait à 93.388'05
fr. y compris les amortissements légaux
s'élevant euxà 89.200 francs.

Or cette année, makré des amortisse-
ments légaux moins»; élevés - 85.550
francs - dont on ne^Sendra finalement
pas compte, le déficit ""reste proche de
12.000 francs. Soit au total 97.500 francs.

Ceci malgré le relèvement de la taxe
d'inhumation et la création d'une nou-
velle taxe relative à l'enlèvement et l'in-
cinération des ordures ménagères. Ceci
avant l'adoption du budget 1981, il y a
environ un an.

CHARGES FIXES ET
QUELLES NOUVELLES RECETTES?

Les charges du budget 1982, y compris
les amortissements légaux, se montent à
1 million 567.638 francs 05 alors que les
revenus s'élèvent à 1 million 470.137
francs 80.

Il est difficile pour la commune des
Brenets d'envisager de réduire son défi-
cit. Comme pour la plupart des munici-
palités les dépenses imposées par l'Etat
sont lourdes. De l'ordre de 52,45% lors de
l'établissement du budget 1981. Elles
sont identiques ou peut-être même plus
pesantes pour 1982.

A elles seules, les charges en faveur de
l'Instruction publique représentent le
41,67% des revenus. Quant aux recettes,
outre la lointaine et encore hypothétique
imposition des travailleurs frontaliers,
difficile de les augmenter.

Celles provenant de la fiscalité repré-
sente déjà le 67,75% des revenus. Et
l'échelle fiscale concernant l'impôt sur

les revenus est déjà assez resserrée alors
que l'imposition des personnes morales
est au moins au niveau cantonal précise,
sur ce dernier point, le rapport de Cen-
tre-Jura.

COMMENTAIRES DU
CONSEIL COMMUNAL

Quant au Conseil communal il apporte
quelques commentaires en complément
du budget 1982 indiquant notamment

qu'une entreprise a totalement dissout
les réserves de crise constituées afin de
procurer du travail. Ce qui a pour effet
de diminuer les intérêts du compte de
crise. Au chapitre des forêts, les diminu-
tions de recettes proviennent d'une ex-
ploitation moins intense. Une augmenta-
tion est prévue dans les intérêts passifs
en raison de la hausse des taux d'inté-
rêts.

D'autre part, dans les traitements du
personnel administratif il a été tenu
compte d'un traitement pour un nouvel
employé, tout comme aux Travaux pu-
blics où la situation s'est quelque peu
modifiée en raison de l'engagement d'un
nouvel employé également.

Au chapitre des œuvres sociales les
frais d'assistance restent stables alors
que d'autres prestations, notamment en
faveur des établissements hospitaliers et
spécialisés pour enfants et adolescents
augmentent sensiblement, (jcp)

L'état des finances communales n'est guère enviable

Quelques joueurs du HC des Ponts
en voyage au Canada

Une vingtaine de joueurs de hoc-
key sur glace, dont sept des Ponts-
de-Martel, viennent de rentrer d'un
formidable voyage effectué au Ca-
nada.

Ces deux dernières années,
l'équipe de hockey d'Uni Neuchâtel
avec laquelle la formation ponlière
entretient d'excellentes relations a
déjà eu l'occasion d'accueillir des
équipes canadiennes. Les joueurs
d'outre-Atlantique tenaient à rendre
la pareille. Les Neuchâtelois du Bas
n'étant pas en nombre sufffisant ils
se sont adressés aux joueurs du Haut
afin de pouvoir former une équipe
complète.

Car c'est efffectivement avec tout leur
matériel de hockey que la veille de Noël
les joueurs, pour la plupart accompagnés
de leur épouse ou compagne se sont en-
volés pour Montréal. Ils ont séjourné là
trois à quatre jours avant de se diriger
sur Québec.

Ils ont ensuite été accueillis dans les
familles des joueurs canadiens qui
étaient déjà venus en Suisse, disputant
notamment à cette occasion des rencon-
tres sur la patinoire des Biolies au-des-
sous des Ponts-de-Martel. L'équipe
«neuchâtelo-ponlière» a disputé plu-
sieurs matchs, contre les équipes d'Alam,
de Doblau, de Normandin...

CHALEUREUX ACCUEIL
Dans chacune de ces localités la délé-

gation suisse forte au total de plus d'une
trentaine de membres a été reçue offi-
ciellement par les municipalités.

«Ce fut un voyage formidable relève
M. Eric Jeanmairet, président du Ho-
ckey-Club des Ponts-de-Martel. Partout
et surtout dans les familles, nous avons
été très chaleureusement accueillis. Nous
resterons en contact avec nos hôtes en
vue de futurs échanges».

Durant ces vacances sportives, Neu-
châtelois et Ponliers ont aussi profi té de
découvrir le pays tout en visitant diver-
ses industries. Ils ont encore pratiqué
quelques sports pratiquement inconnus
chez nous: le racket bail ou le hockey

putsch qui se pratique avec un puck en
caoutchouc tandis que les joueurs vêtus
de savates évoluent sur la glace.

De bien beaux souvenirs pour tous les
participants à ce voyage.

A propos du HC Les Ponts-de-Martel
toujours, nous reviendrons dans une pro-
chaine édition sur la célébration de son
25e anniversaire qui, en raison du man-
que de glace, dû aux conditions météoro-
logiques défavorables, s'est résumé à une
soirée officielle fort sympathique, (jcp)

4 FOIS
MEILLEURE

4 PACK (4 x 29 cl)

JWMë3R
Bière brune, fermentation haute
une spécialité signée Cardinal.
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L'assemblée de la Société d'agriculture du district de Boudry

La Société d'agriculture et de viti-
culture du district de Boudry - qui
s'est réunie hier à Boudry en assem-
blée générale - verra-t-elle bientôt
l'agrandissement de son Centre col-
lectif de Saint-Aubin, devenu aujou-
d'hui trop petit ? Oui, si un crédit
bancaire de quelque 600.000 francs
est accordé, oui si l'Etat de Neuchâ-
tel accorde son appui pour l'obten-
tion d'un crédit d'investissement, et
oui si les autorités de Saint-Aubin ne
vont pas faire opposition - comme en
1970 - lorsqu'il s'est agi de la cons-
truction de ces silos. A l'époque, il
faut peut-être le rappeler, l'affaire
s'était terminée devant le Tribunal
fédéral qui avait donné raison aux
initiateurs et tort aux opposants. Au-
jourd'hui , la situation est différente.
Le centre est là et il n'indispose per-
sonne. D y a quelque temps, le comité
de la société décida l'agrandissement
de ce centre. Hier, les membres (réu-
nis en présence de MM. Jacques Bé-
guin, conseiller d'Etat, Roger Ummel
président de la Société cantonale
d'agriculture et de viticulture, J.-M.
Ducommun, conseiller communal à
Boudry, J.-R. Humbert-Droz, direc-
teur de la Station vinicole cantonale
d'Auvernier, et H. Massy, directeur
de l'Union des coopératives agricoles
de Suisse romande à Lausanne), ont
appuyé le comité par un vote à l'una-
nimité.

La Société d agriculture et de viticul-
ture du district de Boudry se porte bien.
M. Louis Curty, gérant voici bientôt 33
ans, est optimiste. Il annonça un béné-
fice net de 17.425 fr. 55 pour l'année
1981. Parmi les décisions importantes,
l'assemblée accepta une augmentation
de cotisations de 45 à 55 francs, notam-
ment en raison de la transformation
technique du journal «Terre Romande»,
maintenant imprimé en offset et en cou-
leurs. Et puis, tous les membres du
comité ont été réélus avec acclamations.
Il s'agit, pour le bureau, de MM. P. Dol-
der, président; A. Zwahlen, vice-prési-
dent; Louis Curty, caissier et F. Hum-

: bert-Drbz, secrétaire.
Il est aussi coutume, lors de telles as-

semblées, de fêter les ouvriers pour plu-
sieur années d'activité dans une entre-
prise agricole. Cette année, les honneurs
sont revenus à M. Willy Hofer, vigneron,
occupé depuis 35 ans dans l'entreprise
Alex de Chambrier, et à M. Vito Sara-
cino, qui vient de passer 25 ans à la Dis-
tillerie Sydler à Auvernier.

ANNÉE MÉDIOCRE
POUR LA VITICULTURE

«L année 1981 fut médiocre quant au
rendement de la récolte», a souligné M.
Pierre Dolder, dans son rapport prési-
dentiel. Malgré un faible départ de la
saison, les vignerons ont espéré long-
temps de meilleures conditions climati-
ques. Malheureusement, une floraison
perturbée par le froid et une coulure im-
portante ont eu raison de l'ensemble du
vignoble neuchâtelois. Le contrôle de la
vendange a porté sur 13.816 gerles de

blanc contre 24.175 en 1980 et 5041 ger-
les de rouge contre 5836 l'année précé-
dente, soit au total 18.858 gerles contre
30.011 en 1980. Mais si la récolte fut infé-
rieure, le titrage moyen a été supérieur,
ce qui apportera une nette influence sur
la qualité. «Le 1981 sera une excellente
fine goutte, mais il faudra savoir l'appré-
cier à sa juste valeur».

Pour l'agriculture, l'année 1981 n'est
pas facile à cerner, tant elle fut inégale
dans son ensemble. «Prétendre que l'an-
née agricole fut bonne, a dit M. P. Dol-
der, c'est méconnaître que les climats la-
custres, ici, montagnards là, les sols et
leur exposition jouent un rôle important
dans les rendements de l'agriculture. La
mise au vert s'est faite pratiquement une
semaine plus tôt qu'en 1980, soit à mi-
avril et les conditions atmosphériques
n'ont pas trop perturbé la récolte du foin
et du regain dans le bas du canton. Par
contre, dans les régions plus élevées du
pays neuchâtelois, les foins se sont fait
tardivement et par un temps assez hu-
mide. Et puis, il y a les campagnols qui
ont causé passablement de dégâts et qui
en causeront certainement d'autres si la
«grande guerre» n'est pas prise aux sé-
rieux. On relèvera encore du rapport de
M. P. Dolder, que les cultivateurs de
pommes de terre ont connu une année
favorable, les premières pommes de terre
étant récoltées le 21 mai déjà, soit dix
jours plus tôt que d'habitude.

DE L'INDUSTRIE À L'AGRICULTURE
M. Jacques Béguin, chef du Départe-

ment de l'agriculture, devait terminer
l'assemblée avec un tour d'horizon éco-
nomique, aussi bien pour le canton que
pour le pays. Il n'a pas manqué de rele-
ver les soucis du Conseil d'Etat quant à
la situation économique. «Depuis l'au-
tomne dernier, dit-il, le chômage, parti-
culièrement dans le secteur de l'horloge-
rie, a augmenté. Les efforts faits pour la
diversification sont une entreprise de
longue haleine. On ne peut pas, dans un
minimum de temps, implanter de nou-
velles industries. Il y a de sérieux problè-
mes à résoudre, ne serait-ce que de trou-
ver des terrains pour de nouvelles entre-
prises. Le Val-de-Travers, Le Locle et La
Chaux-de-Fonds doivent être traités en
priorité, ces régions souffrant davantage
que le Littoral.»

Autre situation préoccupante dira M.
J. Béguin, le déséquilibre budgétaire. Les
dépenses cantonales doivent être rédui-
tes, opération délicate et difficile. Des
habitudes ont été prises en période de
prospérité et personne ne veut mainte-
nant y renoncer. Chaque fois que l'Etat
fait des propositions, il rencontre des op-
positions. Ainsi la restructuration de
tous nos équipements dans le secteur de
l'instruction publique et dans le secteur
social entraînera encore beaucoup de
réactions.

Pour le représentant des autorités
cantonales, il faudra que la population
exige moins de la part des collectivités
publiques et se contente de ce que ces
dernières peuvent offrir.

Parlant des structures d'exploitations
agricoles, il souhaite que le collectivisme
ne soit pas appliqué en agriculture. «La
politique agricole doit maintenir l'initia-
tive privée et la responsabilité des pro-
ducteurs. Les organisations agricoles
doivent donc continuer à jouer le rôle
qui défend cette politique là. L'agricul-
ture doit obtenir des prix qui soient
adaptés aux frais de production, quitte à
ce que le consommateur ait à payer quel-
que chose de plus. C'est par cette politi-
que là que l'on assurera au pays une
meilleure condition d'approvisionne-
ment», devait enfin dire M. J. Béguin.

L'assemblée de Boudry s'est terminée
dans la bonne humeur... dans l'attente
des fêtes du centenaire, l'an prochain.

Raymond DERUNS Une vue de l'assemblée des membres de la Société d'agriculture. (Photo AS)

Vers l'agrandissement du Centre collecteur de Saint-Aubin

Abus de confiance : 30 jours avec sursis

DISTRICT DU VAL-DE-RUZ

Au Tribunal de police

Le Tribunal de police du Val-de-Ruz,
placé sous la présidence de M. Daniel
Jeanneret, assisté de M. Roland Zim-
mermann, substitut au greffe, a siégé,
hier, à l'Hôtel-de-Ville de Cernier.

P. F. est prévenu d'abus de
confiance. En juin de l'année passée,
il a acheté une automobile à un gara-
giste valaisan, puis l'a revendue,
avant son complet paiement, à un ga-
ragiste du Val-de-Ruz en cachant
qu'elle était sous réserve de pro-
priété. Le prévenu s'est acquitté,
avant l'audience, du solde qu'il de-
vait encore au garagiste valaisan.
Mais l'abus de confiance, réalisé, est
un délit qui se poursuit d'office. P. F.
est condamné à 30 jours d'emprison-
nement avec sursis pendant deux
ans et à 70 fr. de frais de justice.

Se fondant sur tfnjjjxMnpt e rendu judi-
ciaire paru dans la presse rapportant
qu'«un pilleur de la pharmacie de Cer-
nier» allait être jugé par le Tribunal cor-
rectionnel de Boudry, O. N. a pensé que
ce pilleur et un habitant du Val-de-Ruz
dont les initiales sont identiques, étaient
une seule et même personne. O. N. a
montré l'article en question à un tiers en
laissant entendre que le plaignant était
ce «pilleur de pharmacie». Et, on s'en
doute, le plaignant n'a pas apprécié! O.
N. est donc renvoyé devant le tribunal
comme prévenu de diffamation. Les faits
étant admis, après une tentative de
conciliation qui a échoué, le Tribunal a
condamné O. N. à 100 fr. d'amende qui
pourra être radiée du casier judiciaire
après un délai d'épreuve d'un an et à 46
fr. de frais.

Le vendredi 13 novembre 1981, un cu-
rieux accident s'est produit sur la route
cantonale entre les Hauts-Geneveys et
Malvilliers à une cinquantaine de mètres
en dessous de la carrière des Fribour-
geois. Descendant cette chaussée à envi-
ron 70 km/h, P. R. s'est trouvé à la sor-
tie d'un tournant, en présence d'un véhi-
cule de dépannage, conduit par J.-P. M.,
qui circulait lentement à environ 40
km/h, dans la même direction. C'est de-
puis là que les versions divergent. P. R.
affirme que J.-P. M. roulait sur la voie
centrale réservée au trafic montant et
qu 'il a subitement repris sa droite provo-
quant ainsi la collision. J.-P. M., lui, pré-
tend qu'il n'a pas du tout franchi la ligne
de sécurité. Sur le bord sud de la route se
trouvait un véhicule qu'il venait dépan-
ner. Son intention était donc de faire
demi-tour à Malvilliers. Il a, tout-
à-coup, entendu un coup de frein et le
véhicule de P. R. a touché le sien par

l'arrière. Le Tribunal, retenant que le
point de choc n'avait pu être déterminé
avec précision, a considéré que les deux
versions étaient possibles, mais qu'on ne
pouvait reprocher qu'à R. P. d'avoir
commis une faute. Celui-ci, réagissant
trop tard à la vue de la dépanneuse,
quelle qu'ait été la position de cette der-
nière, n 'a pas fait preuve d'une attention
suffisante. J.-P. M. est donc libéré au bé-
néfice du doute et R. P. est condamné à
60 fr. d'amende et 64 fr. de frais.

* * *
S. C, pour ne pas avoir tenu le registre

de la durée de travail, de la conduite et
du repos de ses chauffeurs, et n'avoir pas
veillé à ce que les disques de tachygraphe
soient correctement remplis, a été
condamné à 400 fr. d'amende qui pourra
être radiée du casier judiciaire après un
délai d'épreuve d'un an et à 35 fr. de
frais de justice, ;-
r. .... * * *

Enfin, le président a rendu son juge-
ment dans une affaire pénale dont les dé-
bats ont eu lieu la semaine passée.

C. M.-D. circulait, le 3.11.1981 , au vo-
lant de sa voiture sur la route tendant de
Fontaines à Boudevilliers lorsqu'à la sor-
tie d'un virage en «S», il franchit la ligne

de sécurité pour effectuer un dépasse-
ment au moment où un agent de police
arrivait en sens inverse. Le policier dé-
nonça C. M.-D. lequel, après s'être op-
posé à un mandat d'amende du Minis-
tère public, comparaissait pour infrac-
tions à la loi sur la circulation routière.
Pour le prévenu, il serait bon d'engager
les services compétents de l'Etat à modi-
fier le marquage de la route à cet en-
droit, car y interdire de dépasser est in-
justifié.

A l'audience des débats, tout en con-
cluant à son acquittement, le prévenu
avait déclaré:
- Je suis venu pour voir le gendarme

qui m'a dénoncé et je constate qu'il
s'agit d'un «bleu». Je lui pardonne, il a
besoin de justifier son salaire !

Mais le président, lui, ne pardonne
pas. Relevant qu'il n'y avait pas eu de
mise en dahge/de la circulation au cours
de la manœuvre de dépassement, il a re-
tenu que C. M.-D. avait circulé à gauche
de la ligne de sécurité. Or, la loi oblige de
circuler à droite de cette ligne même si,
comme le prévenu, on estime qu'elle est
mal placée ou inadéquate. C. M.-D. est
condamné à 50 fr. d'amende et 45 fr. de
frais, (mo)

L'attrait des vacances à la campagne

PA YS NEUCHÂ TELOIS 

Création prochaine de l'Association neuchâteloise de tourisme rural
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Prendre des vacances à la campagne,

en louant un gîte rural, cela ne signifie
pas que le paysan va se muer en hôte-
lier et servir des croissants frais chaque
matin. Son travail, ou plutôt celui de
son épouse, sera le suivant: préparer
l'appartement, le contrôler au départ
des hôtes, le nettoyer entre deux loca-
tions - certains vacanciers le font eux-
mêmes - et blanchir le linge de maison.
Aux touristes de s'organiser pour tout
ce qui concerne les problèmmes d'ali-
mentation et quelquefois chauffer leur
appartement au bois. Rien ne les empê-
chera, par contre, d'éventuellement
donner un coup de main durant la sai-
son des foins, de boire le lait de la
ferme ou de goûter aux œufs des poules
heureuses. Des vacances de rêve dont la
formule devrait recueillir les suffrages
de nombreux estivants à la recherche
d'un repos différent, loin des plages et
des cimes surpeuplées.

Dans le domaine du tourisme «intel-
ligent», les Montagnes neuchâteloises
et les vallées ont une carte importante
à jouer. Ces régions offrent une diver-
sité de paysages et d'excursions qui de-
vraient satisfaire les plus exigeants.
D'ailleurs, dans son programme de dé-

veloppement, l'Association Région Val-
de- Travers - Centre-Jura certaine-
ment aussi — avait fait remarquer que
la création d'une offre de logements de
gîtes ruraux s'avérait nécessaire. Il fau-
drait pouvoir disposer, disait le rap-
port, de 50 à 100 logements d'ici une
quinzaine d'années.

Si le catalogue édité par la Fédéra-
tion romande en compte actuellement
une quinzaine, il faut signaler que
l'ADEN, l'ADC, Pro Jura (Moutier) ou
le secrétariat régional du Val-de-Tra-
vers (Travers) ont édité personnelle-
ment des listes beaucoup plus impor-
tantes d'appartements de vacances dis-
ponibles. Elles sont envoyée, sur simple
demande, à toutes les personnes inté-
ressées, (jjc)

• Brochure «Vacances à la campa-
gne», Fédération de tourisme rural, Of-
fice du tourisme, 1530 Payerne.

DISTRICT DU VAL-DE-TRA VERS 

Aux Mascarons, à Môtiers

«La Goualeuse»: pour rire et pleurer . (Impar-Charrère)
«La Goualeuse», le spectacle créé par

les comédiens des Mascarons à la fin de
l'année dernière a connu un tel succès
que des représentations supplémentaires
ont dû être inscrites à l'affiche. Neuf en
janvier d'abord - toutes les places sont
prises - et cinq ultimes reprises en fé-
vrier, les 4, 5, 6, 13 et 14; cette dernière
représentation se déroulant l'après-midi
à 16 heures. La location s'ouvrira le 23
janvier pour ces six supplémentaires.

Rappelons que La Goualeuse» est un
mélodrame en cinq actes, écrit par Gas-
ton Marot et Alévy, mise en scène par
M. Charles-Jimmy Vaucher. La pièce ra-
conte l'histoire d'une chanteuse des rues
et de son ami Pierre, un «paumé» arra-
ché dès sa naissance à ses parents, que
son dégoût de la vie conduira jusqu 'au
crime.

Dramatique, le spectacle est aussi
amusant par instant. Le décor grandiose
imaginé par Claude Jeannottat, la parti-
cipation d'un accordéoniste et celle d'un
violoneux, intégrés aux vingt comédiens
des Mascarons, autant d'éléments qui
contribuent à faire de «La Goualeuse»

un mélodrame à grand spectacle, poéti
que et poignant aussi, (jjc)
• Location: Pharmacie Delavy, Fleu

rier, dès le 23 janvier.

«La Goualeuse»: dernières supplémentaires

Maux de gorge?
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NOUVEAU: Aussi sans sucre / ménage les aems

soulage immédiatement
** Dans les pharmacies et drogueries

NEUCHATEL 

Hier à 16 h. 40, un automobiliste de
la viUe, M. C. B., circulait Faubourg
de la Gare en direction ouest, venant
de la rue des Fahys. A la hauteur de
l'immeuble No 13, il a heurté un pié-
ton, Mlle Anna-Maria Dias-Dinis, 19
ans, de la ville, qui s'était engagée
sur la chaussée sans prendre toutes
les précautions nécessaires en dé-
bouchant entre deux véhicules par-
qués devant l'immeuble. A la suite
du choc, Mlle Dias est tombée sur la
chaussée. Souffrant de blessures sur
tout le corps, elle a été transportée à
l'Hôpital des Cadolles par l'ambu-
lance de la police locale.

Piéton grièvement blessé

Le conducteur qui, lundi 18 janvier,
dans la soirée, a endommagé une borne
de secours sur la bretelle de sortie de
l'autoroute pour Cornaux, ainsi que les
témoins sont priés de prendre contact
avec le centre de police à Marin, tél.
(038) 33 52 52.

On recherche...



C 

,491k. Mk M ÀÊ¥t M&&K B B BBt ââa BBB B BL B BH âmà .̂flNffflIRC FI IMT ^mJÊM \m vanWLu BLE il kjB . L :
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DÉCROCHEZ ET GAGNEl
2 SEMAINES AUX CARAÏBES

ET 100 HAMACS.
Pour cela, il vous suffit de nous dire laquelle de ces

quatre positions vous semble la meilleure pour décrocher.
Et fumer FLINT3 dans un hamac aux Caraïbes.

Si vous choisissez la solution qui recueillera le plus de suffrages,
vous participerez au tirage au sort sous contrôle notarial

qui désignera les gagnants.
1er PRIX: 2 semaines pour 2 personnes aux Caraïbes (valeur Fr. 6000.-)

2e au 100e PRIX: 1 superbe hamac (photographié ci-dessus - valeur Fr.135.-)
qui vous permettra de décrocher chez vous presque

aussi bien qu'aux Caraïbes.
Réponse: La meilleure façon pour décrocher et fumer FLINT3 dans

un hamac aux Caraïbes est la position 1 2 3 4 *
Conditions de participation j Ŝ^̂ »̂  " ĝ̂ .

Le concours est ouvert à toute personne ayant 20 ans révolus, t ^̂ ™"~--™~~™»/ """"̂ ^ /^̂ ^̂ ^KBSSffliaa l'exception des collaborateurs des Fabriques de Tabac Réunies SA / / /  / —." "".. '"̂ mmaBofS
et de leur agence de publicité. / / /  20 / ; """"""Si

La participation est gratuite et sans obligation d'achat. i / / ^GARETTES / / AH
Le coupon-réponse doit être retourné dûment et lisiblement rempli t [ l / /  Ŝ

jusqu'au 15 février 1982 (date du timbre postal). I ~-~^^ -̂- I l  ::jm
Les gagnants seront avisés personnellement par écrit. | ' :|H

Aucune correspondance concernant le concours ne sera échangée. | A^L  ̂ AUTout recours aux voies légales est exclu. / fr̂ flMîli Hf

amm *̂ S ICoupon-réponse à découper et adresser à: / mj ^S m H A BSMBB 
:
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Neuchâtel
Terreaux 7

Téléphone 038/25 7914 92-350
—-—— 1 1  ( 1 in ¦ I

URGENT !
Orchestre de danse
cherche

chanteur(se)
Téléphone
(039) 41 49 46

34672

COURS D'ORGUE
ÉLECTRONIQUE

Ht J LT càittK ., j
chez- T ~

ÉÊSÈkW m̂M
US IQ

UE
UTILISATION DE NOUVELLES MÉTHODES !

Professeur: Maurice Bianchi

Inscriptions et renseignements chez MAN MUSIQUE,
i av. Léopold-Robert 108, tél. 039/23 21 00 33452

••••••••••••••• ••A*

t t̂ÇMÊÈÊËaaf/ l
2 OCCASIONS 2T Kadett1200 77 T
' Kadett1300 81 T

;.! Ascona 1900 77 _;
j Ascona 2000 1 80 #

;

! Rekord 2000 80 #! Sénator 3.0 E 78 #
2 Citroën 2 CV 81 #
J Fiat6CV 73 0
ft Mazda coupé 79 f
0 Peugeot 304 75 9
g Scirocco 76 9
« Talbot GLS 76 e

87-242

Cartes de visite — Imprimerie Courvoisier S.A.

tp̂  Nous informons notre aimable clientèle que, f̂t
par suite de l'inauguration de notre bureau de m

\ \ Corgémont, nos guichets et bureaux seront j
Hvl

I Jeudi 27 janvier I
I 1982 dès 15 h. I

| Nous vous remercions de votre compréhen-
| | sion et profitons de la présente pour informer

| la population qu'une journée «porte ouverte»
| sera organisée

I samedi 23 janvier I
I 1982 de 10à 13h. I

j dans nos nouveaux locaux de Corgémont !
Grand-Rue 17

| D 06- 1 2011

5̂  BANQUE CANTONALE J?A
^Sfck DE BERNE J&aWf̂tj^̂ k Saint-Imier - Corgémont JÊ*W*

A LOUER

appartement
meublé, de deux
chambres sans
confort.
Loyer: Fr. 150.—
Centre ville.
Tél. (039) 23 98 48
matin et soir.

34668

A LOUER
à La Chaux-de-Fonds

GRAND
STUDIO
MEUBLÉ
tout confort, situa-
tion tranquille près
du centre.
Tél. (039) 31 67 42
dès 1 9 h.

91-60028

JE CHERCHE
à La Chaux-de-Fonds,
quartier nord-ouest ou
piscine

studio ou
2 pièces
meublé. Entrée le 1er
février.
Ecrire sous chiffre 17-
460063, Publicitas,
1 630 Bulle. 17-460063



Réponse du Conseil exécutif bernois à une interpellation

La députée Kathri n Bohren (poch)
demandait, par le biais d'une inter-
pellation, ce que le gouvernement al-
lait faire pour réaliser l'égalité des
droits pour l'homme et pour la
femme, et dans quel délais. Le
Conseil exécutif vient de lui répon-
dre: «Une conception sociale ne se
modifie pas simplement au moyen de
normes juridiques».

Le peuple suisse a accepté le 14 juin
dernier que l'homme et la femme soient
également mis sur pied d'égalité. La dé-
putée Bohren constate que le législateur
est chargé de veiller à ce que cette dispo-
sition soit appliquée, tout particulière-
ment dans le cadre de la famille, de
l'éducation et du travail. Elle considère
que la décision du 14 juin illustre aussi le
fait qu'il faut non seulement résoudre les
problèmes juridiques, mais qu'il faut
aussi venir à bout, dans la pratique, des
inégalités dans la façon de traiter
l'homme et la femme.

«IL NE FAUT PAS ÊTRE PRESSÉ»
Dans le message du Conseil fédéral sur

l'initiative populaire «pour l'égalité des

droit entre hommes et femmes», il est re-
levé que l'on ne peut partir de l'idée
qu'en adaptant la nouvelle norme consti-
tutionnelle. On détermine déjà quelles
normes en vigueur dans toute la législa-
tion suisse devraient être modifiées, eu
égard à la garantie constitutionnelle de
l'égalité entre les sexes, et quelles normes
nouvelles seraient éventuellement néces-
saires. Le Conseil exécutif écrit: «La ma-
nière dont la législation d'exécution de
l'article 4bis dans les différents domaines
du droit devrait réaliser l'égalité des
droits n'apparaît pas davantage. Il ne
faut pas être pressé par le temps lors de
la recherche d'une solution appropriée et
à même de satisfaire la majorité».

UN RÉPERTOIRE
DES MODIFICATIONS
ET COMPLÉMENTS DE LOIS

Sur le plan fédéral, la Commission fé-
dérale pour les questions féminines est
chargée d'établir un répertoire des modi-
fications et compléments qu'il serait né-
cessaire d'apporter aux lois. Ce réper-
toire devrait être terminé au printemps
prochain et l'Office fédéral de justice

pourra alors décider de la poursuite du
travail sur le plan législatif. Une solution
analogue devra également être envisagée
au niveau cantonal. «Mais il faut relever
que la compétence législative en vue de
réaliser l'égalité des sexes appartient à la
Confédération dans bien des domaines,
par exemple en ce qui concerne la famille
et le travail», précise le gouvernement
bernois.

DE LA DIFFÉRENCE
DE NATURE ENTRE
L'HOMME ET LA FEMME

Les inégalités de fait entre l'homme et
la femme sont fondées dans une large
mesure sur une conception sociale qui ré-
sulte, selon l'exécutif , «de la différence
de nature entre l'homme et la femme».

Or, ajoute le gouvernement, «une con-
ception sociale ne se modifie pas simple-
ment au moyen de normes juridiques».

Pour l'égalité des salaires, Berne ap-
plique déjà le principe pour ce qui est du
domaine public du canton. En ce qui
concerne les communes, elles fixent par
règlement communal le mode d'élection,
la durée de fonction ainsi que les droits
et obligations de leurs employés. Il in-
combera aux organes de l'Etat de veiller
à l'application du principe «à travail
égal, salaire égal», dans le cadre de l'ap-
plication de ces règlements.

Pour le reste, c'est la Confédération
qui est compétente et les tribunaux can-
tonaux en particulier, sont chargés de
veiller à ce que le principe soit appliqué
«dans toute la mesure du possible».

CD.

Inégalités dans la façon de traiter l'homme et la femme

Radicaux, démocrates et socialistes
visent l'apparentement

Elections au Grand Conseil bernois

Les élections du Grand Conseil
bernois, qui se dérouleront le 25 avril
prochain, se préparent méticuleuse-
ment dans tout le Jura bernois. Les
trois partis représentés au Conseil
exécutif, les radicaux, les démocrates
et les socialistes, pourraient bien
conclure un apparentement, afin de
faire front aux autonomistes en pro-
fitant d'un plus grand nombre de suf-
frages restants.

En effet, la nouvelle loi cantonale sur
les droits politiques octroie ce droit et
contient.aussi leŝ clispositions d'applica-
tion à L'initiative radicale approuvée *j)àr
fë peûpTë eh novembrei Ï980," demandant
une meilleure répartition des mandats.

L'initiative proposait que le canton de
Berne soit divisé en cercles électoraux et
en groupement de cercles, au niveau des-
quels on répartirait les mandats le soir
du dépouillement du scrutin. Les trois
districts de Moutier, La Neuveville et
Courtelary formeraient justement l'un
des groupements de cercles. Après la pre-
mière répartition des douze mandats à
disposition, le solde sera attribué aux
partis ou aux apparentements ayant le
plus grand nombre de suffrages restants.

Cette proposition d'amendement, si
elle est déjà appuyée par Force démocra-
tique, doit encore être acceptée par les
partis, qui n'ont pas encore tous défini
leur stratégie. Les radicaux du bord du
lac présenteront deux listes. Pour le lit-
toral, leurs candidats seront Mme Jo-
siane Aegerter et M. Paul Matti , pour le
Plateau de Diesse, MM. Albert Giauque,
député sortant, et Willy Sunier. A La
Neuveville, qui n 'a pas de représentant
socialiste à Berne, mais qui entend pré-

senter des candidats de ce parti, il s'agit
encore de déterminer si deux listes se-
ront établies ou seulement une. (cd)

Course de ski de fond pour la jeunesse
Dimanche prochain, à Mont-Soleil

Dimanche 24 janvier, la première course de ski de fond destinée aux jeunes
entre 1966 et 1973 aura lieu à Mont-Soleil. Cette compétition sportive a été or-
ganisée par le Ski-Club de Mont-Soleil, la Fédération suisse de ski, Jeunesse
et Sport et la marque nationale des produits laitiers de l'Union centrale des

producteurs suisses de lait, Cristallins. hi«** -'' ,' iiàùii

Les objectifs visés par la manifesta-
tion sont le développement du sport au
sens le plus large du terme, l'attrait de la
jeunesse pour le sport magnifique et sain
que constitue le ski de fond et la décou-

verte de jeunes talents, ^aflj^en ce qui
concerne la^ lohgueur que^îà, dénivella-
tion, les différents parcoiirs sont adaptés
à l'âge et au savoir des participante. La
participation à la course est gratuite.

La propagande pour le concours a été
adressée à tous les clubs sportifs, aux
écoles ainsi qu'aux anciens participants
des manifestations organisées par Jeu-
nesse et Sport. Les formules de partici-
pation peuvent être obtenues aussi dans
les magasins d'articles de sport et dans
les commerces laitiers de la région.

Les participants à la course seront ré-
partis en diverses catégories: les jeunes
filles et jeunes gens non licenciés, feront
un parcours de 3 km., avec une dénivella-
tion de 70 m., les filles nées entre 1970 et
1971, qui possèdent la licence de course,
exécuteront un même parcours. Celles
qui sont nées entre 1966 et 1969, auront
à concourir sur un parcours de 5 km.,
d'une dénivellation de 100 m. Pour les
garçons nés entre 1970 et 1971, le par-
cours sera le même. Ceux qui sont nés
entre 1968 et 1969 feront 5 à 7.5 km.,
d'une dénivellation de 150 m. et les plus
âgés, nés entre 1966 et 1967, courront 7,5
km. à 10 km. d'une dénivellation de 200
mètres.

La distribution des dossards aura lieu
au Sport-Hôtel dès 07 h. 30, mais le dé-
pat n'est fixé qu'à 9 h. 30, alors que la
proclamation des résultats se fera à 15 h.
30. Le inscriptions sont à adresser jus-
qu 'au jeudi 21 janvier au plus tard (date
du timbre postal) au Ski-Club Mont-So-
leil, case postale 196, Saint-Imier. (cd)

Licenciements chez Bulova

Le maire de la ville de Bienne «ne
craint pas d'autres importants licen-
ciements dans un proche avenir»,
après la suppression de 455 emplois
décidée par la firme horlogère Bu-
lova.

M. Hermann Fehr a affirmé hier
qu'il'n'y aurait pas d'autres remanie-
ments structurels. «Mais il faut, bien
entendu, remarquer que Bienne ne
dépend pas économiquement que de
l'industrie de la montre». La ville ne
dépend que pour 20% environ de l'in-
dustrie horlogère.

En même temps, M. Fehr a estimé
que les 455 pertes d'emplois chez Bu-
lova Watch étaient un événement
«très grave» pour la ville.

«Cela peut sans doute provoquer
des difficultés pour la recherche de

nouveaux postes de travail, surtout
pour les personnes non qualifiées».
L'Office du travail biennois dénom-
brait seulement 100 emplois disponi-
bles dans la région.

Les conséquences des licenciements
chez Bulova ne seraient, pour le mo-
ment, pas visibles. Mais «nous vou-
lons essayer d'aider les personnes
touchées dans la mesure de nos
moyens», a précisé M. Fehr.

Ainsi l'Office de développement
économique de Bienne va voir si les
halles de production qui seront libé-
rées, pourraient être utilisées pour
d'autres activités «comme cela a été
fait avec la General Motors en 1975».

A Bienne, sur un total d'environ
30.000 postes de travail, près de 4500
sont directement rattachés à l'horlo-
gerie, (ap)

La réaction du maire de Bienne

Concert des accordéonistes de Tramelan

Productions très appréciées du Club mixte des accordéonistes.

Mme Chantai Cattoni remerciée et fleurie pour le magnifique spectacle offert
par son école de danse.

Les accordéonistes, qui innovent tou-
jours lors de leur concert annuel, ont à
nouveau réussi un coup de maître cette
année. De plus, si le club s'est montré
particulièrement généreux dans ses pro-
ductions, le public a lui aussi été formi-
dable à plus d'une occasion. Dans une
salle archicomble, ce qui ne s'était pas vu
à la halle de gymnastique depuis fort
longtemps, les auditeurs enthousiastes
ont en effet marqué par de chauds ap-
plaudissements leur satisfaction aux pro-
ductions présentées, créant une belle am-
biance.

Placés sous la direction de Mme Daisy
Kessler, les juniors ont occupé la scène
en début de soirée, proposant un joyeux
pot-pourri. Puis sous la direction de leur
dynamique chef Georges Richard, les se-
niors se sont taillés un beau succès dans
toutes leurs interprétations, notamment
avec «Radetzy-Marsch», «Bosambo
tango» accompagnés à la trompette par
Claude Gigandet et Michel Jubin, «Le
réveil du berger» ou encore la «Danse
des canards», etc. Les trois sympathi-
ques garçons que sont Christophe Du-
faux , Michel Schott et Stéphane Voirol,
habitués à se distinguer lors des plus
grands concours de Suisse, ont fait une

magnifique démonstration de leurs ta-
lents dans des productions fort appré-
ciées, notamment «Cavalerie légère»,
«Appel au Tyrol», etc. A relever aussi la
prestation de trois j eunes filles: Pascale
Richard, Janick Glauser et Christelle
Chopard qui ont rappelé que le succès
n'attend pas le nombre des années.

Pour la partie récréative, les organisa-
teurs avaient fait appel à l'école de danse
de Mme Chantai Cattoni dont les élèves
ont présenté un magnifique spectacle.
Les petits rats de l'école de danse, ainsi
que leurs aînées ont rappelé le grand ré-
cital donné par l'école de Mme Cattoni.
Un récital attendu à nouveau avec impa-
tience.

Avant que ne débute la soirée fami-
lière conduite par l'orchestre The Hoot,
M. C. Dufaux remercia M. Richard et
Mme Kessler en leur remettant à chacun
une channe en signe de reconnaissance
pour leurs 25 ans d'activité au sein du
Club mixte des accordéonistes.

(texte et photos vu)

La jeunesse en évidence

Dans le cadre de l'année des Nations
Unies pour les handicapés, le Cercle
d'études architecturales a décerné son
prix à la Fondation suisse du village de
vacances de la Montagne de Douanne,
maître de l'ouvrage, et à M. Justus Da-
hinden, architecte, maître de l'œuvre,
pour le «Twannberg» village de vacances
destiné a promouvoir l'intégration so-
ciale des personnes handicapées.

Le prix a été remis hier, à l'ambassade
de Suisse à Paris, en présence de Son Ex-
cellence, M. François de Ziegler, ambas-
sadeur de Suisse en France. (Comm.)

Grand prix du Cercle d'études
architecturales
pour la Montagne de Douanne

Jura bernois
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A Diesse et à Lamboing, dans le dis-

trict de La Neuveville, la population a
grossi respectivement de trois et de
quinze habitants. Malgré tout, l'hémor-
ragie démographique du district atteint
environ 12 pour cent, puisqu'en 1970 on
comptait 5756 habitants contre 5319 en
1980. Dans cette région, les décès sont
beaucoup plus importants que les nais-
sances (814 contre 570), bien que seules
les communes de Lamboing et de La
Neuveville aient vu plus de vies s'étein-
dre que de naissances.

CD.

7000 habitants
en moins

Assemblée générale de l'Alliance suisse des samaritains

La section de Saint-Imier de l'Alliance
suisse des samaritains a tenu son assem-
blée générale annnuelle à l'Hôtel des
XIII cantons, en présence d'une cin-
quantaine de personnes. L'assemblée gé-
nérale, présidée par Mme Josiane Gagne-
bin, a accepté le procès-verbal présenté
par Mme S. Nater ainsi que les comptes,
tenus par Mme G. Dénervaud , qui révè-
lent une situation financière saine et très
favorable.

Le rapport de la présidente a permis
de revivre les principaux événements de
l'année écoulée. L'assiduité des membres
a été relevée: 25 personnes ont fait acte
de présence a plus de dix exercices et
sept d'entre elles n'ont aucune absence à
leur actif. M. René Grimm a reçu la mé-
daille Henri Dunant pour ses 25 ans de
fidélité à la cause samaritaine.

Des remerciements ont été adressés au
Dr Wainsenker, à Mme V. Terraz (qui a
assumé l'intérim du secrétariat), aux mo-

niteurs et aux samaritains qui se dé-
vouent souvent à l'occasion de manifes-
tations sportives.

Dix cours de sauveteurs ont permis de
former plus de 140 futurs conducteurs
automobiles. Enfin, les 25 et 26 septem-
bre prochains, la section imérienne de
l'Alliance suisse des samaritains organi-
sera la journée jurassienne , (cd)

La section organisera la journée jurassienne en septembre

Présidente: Mme Gagnebin; vice-
présidente: Mme Staudenmann; se-
crétariat: Mmes Brechbûhler et De-
francesco; caissière: Mme Nater; mo-
niteurs: Mmes Staudenmann, Droz,
Maille et M. Villat; dépôt sanitaire:
M. Pianto; chef du matériel: M. Ru-
fener (qui remplace M. Gerber);
membres: M. le Dr Wainsenker, MM.
Stauffer, Desbœufs; vérificateurs:
Mmes Marti, Pantet et Mûller.

Composition du comité

Parti socialiste du district de Courtelary

La Fédération socialiste du district de
Courtelary a tenu hier soir une assem-
blée des délégués sous la présidence de
M. Roger Fiechter. On notait la présence
des députés Lucien Bûhler, président du
parti socialiste du Jura bernois, et André
Ory, président du Conseil de la Fédéra-
tion des communes, ainsi que celle du
préfet Marcel Monnier. Le conseiller
d'Etat Henri Sommer et le conseiller na-
tional Francis Loetscher, assistaient éga-
lement à la séance. Le point essentiel de
l'ordre du jour était la désignation des
candidats au Grand Conseil en vue des
prochaines élections d'avril.

La liste du Parti socialiste du Jura
bernois, fédération du district de Courte-
lary, se présentera comme suit: Lucien
Buhler, instituteur, ancien, Tramelan;
André Ory, président du Conseil de la
FJB, ancien, Courtelary; Lucienne Jean-
neret-Gianoli , commerçante, Saint-
Imier; Charles Devaux, mécanicien, nou-
veau, Orvin; Raymond Dominé, horlo-
ger, nouveau , Corgémont.

Tous les candidats ont été désignés à
l'unanimité et par acclamations. Le
Parti socialiste du district de Courtelary
est heureux de proposer des habitants de
toutes les régions du district et représen-
tant un éventail professionnel varié.

D'autre part, le congrès extraordinaire

du psjb aura lieu à Moutier, à l'Hôtel
Suisse, vendredi 22 janvier à 19 h. 30.

(Comm.)

Désignation des candidats au Grand Conseil
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Dans notre grand magasin
de la rue des Crêtets 130

Salons
Parois bibliothèques
Tables, chaises
Lit français
Bureaux pour enfants
Petits meubles, etc.

Profitez maintenant ! 34340
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Crêtets 130, La Chaux-de-Fonds

GRAND MATCH AU LOTO
20 heures précises \3 C W vnMvdCUtld
Quines formidables Abonnements à l'entrée: Fr. 16.- pour 40 tours 2 abonnements Fr. 32.-
Cartes à 50 Ct. 33.39 1er tour gratuit. Tous les 10 tours 1 cartons = 1 pendule neuchâteloise
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1' f l̂ r̂tjiit ^^l'BJj^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ' : :s k̂ iflH ' '' HB . ¦¦ : ' - ' îiÉH '
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I AIMERAIS-TU AUSSI LE LIRE
ET SAVOIR COMMEMT ON

I UfM PrXlME AUJOURD'HUI ? |
La profession moderne d'imprimeur typo-offset n'est pas seulement

fascinante, elle permet encore de réaliser un travail intéressant. En qualité
d'imprimeur typo-offset, il est possible de déployer ses qualités profession-
nelles et de développer ses talents, ce qui est essentiel pour réussir une vie
professionnelle pleine de satisfactions. Le développement technique de cette
profession ouvre toujours de nouvelles perspectives.

Si tu as le sens technique et de l'observation, un bon coup d'œil et des
réactions rapides, ce métier t'offre un avenir prometteur.

I Commande donc notre coffret d'information, contenant un roman policier
hors du commun, ainsi qu'une documentation qui t'apportera d'utiles .
suggestions pour ton avenir professionnel.

'Vpilillp7 m'envoyer le coffret d'information contenant
| - la documentation sur le métier d'imprimeur typo-offset, A
I - la documentation sur tous les métiers de la branche graphique, ^|
• - les adresses de ma région pour faire un stage dans une imprimerie. \\

| Nom VSJ j
iRue I
* NPA/localité 1
t Découper et envoyer à Monsieur Arnold Perrinjaquet, f 1
J Secrétariat de la Région 8 de l'Association suisse des arts graphiques ASAG, S.
1 Grand-Rue 33, Case postale 33, 2072 Saint-Biaise i
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Votre Grand Magasin Coop - le spécialiste pour l'aménagement moderne de 1 M v̂ll^" 1
la salle de bains. Avec un choix important d'articles aux teintes décoratives. 1 _£_£_$mW \
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Miroir rond, 038 cm. Armoire de salle de Pèse-personne. Garniture MIMOSA Rideau de douche,
- Miroir rectangulaire, bains avec miroir et 3 Portée maximum 120 kg. comprenant: 1 descente , textile , 180x 180 cm.
37X52 cm, 34.90 portes, 58x49 x 15 cm. 30,5x33 cm 1 contour de WC,1 dessus Lavable à 30°. Incl. 12 i

-Etagère d'angle,49 cm d'abattant de WC. anneaux.1 11.90 S! H.- 11.90 taa88 30 «.¦ W.-
16.-
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COIFFURE JOCELYNE
Daniel-JeanRichard 15
Tél. 039/22 24 03

STUDIO COIFFURE 2000
Avenue Léopold-Robert 12

Tél. 039/22 24 50

BOÎTE À COUPE
INTERNATIONAL

Daniel-JeanRichard 15
Tél. 039/22 24 03

vous apportent
TOUTES LES NOUVEAUTÉS

D'ANGLETERRE
COUPES, COIFFURES

et TECHNIQUES

MODES PRINTEMPS-ÉTÉ 1982
34423

Tous vos imprimés
en vente au bureau de L'Impartial

HORIZONTALEMENT. - 1. Mau-
vais musicien. 2. Département; Chiffre.
3. Une page importante; Au milieu de
Mars; Précis. 4. Ordre de départ; Pré-
nom masculin; En terre. 5. Groupée. 6.
N'a pas son égal dans son pays; Pronom;
Ce que l'on aime à conserver sans tache.
7. Ajoute à la valeur d'un bien; Il a dit
oui. 8. A bout de forces; Lu à l'envers:
bonne pour la retraite; Abréviation de
calendrier. 9. Ville de Picardie. 10. C'est
un as.

VERTICALEMENT. - 1. Emaux
transparents recouvrant les poteries. 2.
Prénom féminin étranger; Réhaussaient
les anciens uniformes. 3. Va de l'avant;
Terme de cavalerie; Pour marquer la joie
ou la douleur. 4. Lettres de Quentin;
Voyelles ; Propagea. 5. Désordre; Lu à
l'envers: se trouve toujours à l'intérieur.
6. Oeuvre de Chateaubriand; Pièce de la
charrue. 7. Abréviation de nombreux
noms d'églises; En liberté; Pourvu de. 8.
Sur la rose des vents; Lu à l'envers: il n'a
pas de prix; En Sologne. 9. Massacrée;
Richesses. 10. La fin.

(Copyright by Cosmopress 12E)



APPENZELL:
UN FROMAGE EN 1282

Le 15 janvier 1282, pour la pre-
mière f oi %Hn document de couvent
de Saint-Gall mentionnait Pëxis-
tence du f romage d'Ap p e n z e l l .
Pour marquer le 700e anniversaire
de cette date importante pour l'éco-
nomie laitière régionale, une mani-
f estation a été organisée à Appen-
zell. Pour la petite histoire, signa-
lons que l'Appenzell est un f r o m a g e
A pâte mi-dure, qui a du goût et peu
de trous. Les autorités durent pro-
mulguer un décret au Moyen-Age
pour assurer l'approvisionnement
des populations, la réputation de ce
f romage au-delà de la région de
production ayant par trop f avorisé
les exportations. Dès 1571, les mar-
chands ne purent commercialiser
que la marchandise invendue sur le
marché régional. Ces dernières an-
nées, la consommation d'Appenzell
s'est beaucoup développée en
Suisse.

SERVICE VOLONTAIRE
Un vaste sondage d'opinion va

être prochainement entrepris au-
p r è s  de quelque 3000 jeunes et agri-
culteurs de Suisse. Son initiateur,
l'Off ice central suisse du service
volontaire agricole et du travail,
voudrait connaître les motif s, les
expériences et les conséquences du
service volontaire dans le domaine
agricole. Les résultats de cette en-
quête permettront de mieux adap-
ter ce service à la situation actuelle
et aux souhaits des personnes
concernées, les jeunes et les pay-
sans. Des f ormulaires d'enquête
vont bientôt parvenir aux person-
nes choisies. L'Off ice central suisse
du service volontaire agricole et du
travail qui f ê t e  cette année ses 50
ans espère que les réponses seront
nombreuses et remercie d'avance
ceux qui participeront à ce vaste
sondage.

LES ABEILLES
SONT EN BONNE SANTÉ

La varroase, une maladie conta-
gieuse découverte dans un rucher
d'abeilles de Waldshut en RFA n'a,
semble-t-il, p a s  f r a n c h i  la f rontière
suisse. C'est ce qu'a annoncé l'Of -
f ice vétérinaire f édéral. 8505 colo-
nies d'abeilles ont été contrôlées
l'automne dernier le long de la
f rontière, entre Bâle et Diessenho-
f en. Dans aucune d'entre elles, des
acares de la varroase n'ont été dé-
couvertes. La varroase est une ma-
ladie contagieuse des abeilles, cau-
sée par des acares suceurs de sang.
Suite aux dommages subis par les

abeilles et le couvain, les colonies
atteintes peuvent être aff aiblies au
point de périr dans les années sui-
vantes. L'acare de la varroase est
propagé p a r  des ouvrières égarées,
par la piraterie entre abeilles et, à
grande distance, p a r  l'apiculture
pastorale et le commerce des abeil-
les.

VACHES POUR L'ÉTRANGER
Chaque année, les éleveurs suis-

ses placent un certain nombre de
vaches à l'étranger. L'an dernier, ce
ne sont pas moins de 6646 animaux
de la race Simmental qui ont été ex-
p o r t é s, contre 5281 une année aupa-
ravant et 2785 pour 1979. L'Italie est
traditionnellement notre principal
acheteur, avec p r è s  de 80% des
commandes. L'an dernier, le p r i x
moyen touché p a r  l'éleveur, pour
chaque vache exportée, a été de
3400 f rancs.

La race brune vient en tête des
exportations, suivie de la Simmen-
tal et d'un peu de p i e  noire, relève-
t-on à la Commission des f édéra -
tions suisses d'élevage, qui groupe
les intérêts des éleveurs des quatre
races nationales (celles d'Hérens
étant la quatrième).

MARCHÉ LAITIER
De janvier à novembre 1981, la

Suisse a exporté un peu plus de
yoghourts aux f rui t s  et de f romages
qu'au cours des onze p r e m i e r s  mois
de 1980. En revanche, les envois de
lait en poudre, lait et conserves de
lait à l'étranger ont f l é c h i .  Du côté
des importations, progression du
beurre, de certaines sortes de f ro-

mage, de poudres et de lait
condensé; régression pour le lait
f rais et la crème. Pour l'ensemble
des produits, les tonnages ont évo-
lué f aiblement, dans un sens
comme dans l'autre.

FIÈVRE, LOQUE ET MALADIES
Un certain nombre de maladies

animales sont soumises à déclara-
tion auprès des autorités compé-
tentes; ainsi de la f i è v re  aphteuse,
dont aucun cas n'a été signalé en
1981 pour l'ensemble de la Suisse,
alors que 63 f urent  annoncés en
1980. On sait que la rage a p r o -
gressé en Suisse l'an p a s s é  (1309
cas ont été signalés) et que la mala-
die D3R-D 7V a touché le bétail au
pâturage ou à l'étable (161 lieux,
contre 456 en 1980). La myxomatose
a augmenté: 311 lapins ont p é r i  ou
été tués, contre 33 l'année p r é c é -
dente. L'acariose des abeilles a été
déplorée dans 238 ruchers et 2066
ruches; la loque (américaine) des
abeilles a été constatée dans 1226
ruches. Acariose, loques améri-
caine et européenne ont progressé
dans le monde helvétique des abeil-
les en 1981.

LE YOGHOURT COMME LE VIN?
Dix-huit marques de yoghourt se

partagent le marché. Un peu
comme pour le vin, les gens sont
sensibles à des marques régionales
et locales. Des yoghourts, on en
consomme 13,8 kilos par personne
et p a r  année en Suisse. Les laits
pasteurisés et upérisés représen-
tent 109 litres; la crème 6 litres; le
beurre 7,7 kilos et le f romage 13,4
kilos.

Bngades rouges !
Les campagnols: des souris avec

un visage très doux, des mousta-
ches frémissantes et deux yeux co-
quins. Tout pour nous séduire !
Pourtant, dans le monde des cam-
pagnes, on ne les apprécie guère.
C'est qu'ils rongent, avec un bel ap-
pétit, les racines dans les champs
de céréales et les prairies, y creu-
sent tout un métro de galeries dont
on reconnaît les stations aux petits
monticules de terre qui se mélan-
gera au fourrage pour le déprécier.
L'an dernier, dans les Franches-
Montagnes, un paysan a récolté
300 bottes de regain contre 2000
d'habitude; tout cela à cause de ces
petits rongeurs, dit un agriculteur
de la région, ajoutant *même que
dans ma ferme les chats ne leur
courent plus après, tant il y en a...».

La fonte des neiges suffira-t -elle
à inonder les galeries et à noyer les
ravageurs ? Rien n'est moins sûr.
La population survivante se repro-
duit à un tel rythme que les buses
ou les chouettes-effraie - des préda-
teurs utiles ! - auront à nouveau
fort à faire ce printemps, très pro-
bablement.

Quand ce n'est p a s  un minuscule
insecte, c'est le sanglier dans le
maïs. Et puis les limaces, les cha-
rançons, les mulots, les campagnols
ou d'autres champignons invisibles
qui s'accrochent aux fleurs, aux
feuilles et aux racines des plantes.
Bref, l'agriculture doit faire face à
une guérilla permanente. Pour le
paysan-général, il s'agit d'éviter à
tout prix que les coups de main iso-
lés de tel ou tel ravageur ne tour-
nent en émeute, en insurrection, en
résistance organisée. Car les do-
maines verts ont aussi leurs petites
brigades rouges, (pac)

La Régie des alcools s'inquiète de l'augmentation
de la production de pommes de terre i

La récolte de pommes de terre de
table, «tout venant» et de plants a
totalisé l'an dernier 1.150.000 tonnes,
volume sans précédent depuis 1971. Le
rendement moyen par hectare a atteint
un nouveau record de 489 quintaux.
Cette évolution, et notamment les
excédents qui en résultent, préoccupe
la Régie fédérale des alcools, comme en
témoignent les recommandations
qu'elle a adressées aux producteurs à la
fin de l'année écoulée.

Des rendements élevés, de bons
résultats au triage et des difficultés à
exporter les excédents de pommes de
terre de table ont exigé en 1981 des me-
sures d'utilisation extraordinaires et
très coûteuses, qui ne sauraient devenir
une règle, écrit la Régie. L'Italie, prin-
cipal acheteur de pommes de terre de

consommation excédentaires, a montré
moins d'intérêt pour la marchandise
suisse que les années précédentes. Il
faudra en tenir compte dans le pro-
gramme de la production de pommes
de terre de table, car la loi sur l'alcool
ne prévoit pas de garantie pour leur
écoulement. Les prix à la production
seront valables, en 1982 aussi, unique-
ment pour les quantités qui pourront
être vendues dans le pays ou exportées
à des conditions supportables. La

Chronique agricole
RAYMOND DERUNS

Régie estime donc contraire au bon
sens de trier pour la table des pommes
de terre qui ne peuvent être écoulées
comme telles. Les lots invendables ne
peuvent finalement être livrés que
comme marchandise tout venant et
payés selon la teneur en amidon. Il ap-
partient, par conséquent, au commerce
et à la production de convenir assez tôt
de la quantité nécessaire de pommes de
terre de consommation de qualité irré-
prochable. Toute extension des cultu-
res doit être évitée en 1982, affirme la
Régie.

Si l'utilisation des excédents de pom-
mes de terre de table est préoccupante,
le développement de la culture de pom-
mes de terre riches en amidon l'est en-
core davantage. Celles-ci constituent
aujourd'hui pour beaucoup d'exploita-
tions une production de masse, desti-
née d'emblée à la fabrication de flocons
ou de farine d'affouragement. La
Confédération ne saurait soutenir une
production excédentaire forcée unilaté-
ralement et en garantir l'écoulement et
les prix, estime la Régie. Aussi long-
temps que des possibilités d'utilisation
plus simples et moins coûteuses font
défaut, elle invite les agriculteurs à re-
noncer résolument à cette production
en masse. La surface cultivée en pom-
mes de terre, fixée à environ 23.000
hectares, ne pourra être maintenue
qu'à cette condition.

Dans le secteur des plants égale-
ment, la production et les possibilités
d'utilisation sont fortement divergen-
tes. Si, pour assurer l'utilisation de la
récolte de pommes de terre, on ne re-
court pas à des innovations appro-
priées, il sera indispensable de réduire
également la surface consacrée à la
multiplication de plants de pommes de
terre.

Où sont les pommes d'antan ?
Court-pendue, Carrée de Chézard,

Belle de Vaumarcus, Pruneaux de Ché-
zard ou Bérudge, n'allons pas proposer
ces termes locaux au pomologue de ser-
vice. Cet idiome particulier est pour-
tant bien connu de notre population
rurale. Il fait partie d'un fond de
culture au propre et au figuré dont
l'enracinement est bien ancré dans no-
tre terroir. Poires, pommes, prunes de
chez nous, votre saveur est inégalable
dans les souvenirs d'enfance. Mais l'on
vous oublie et c'est dommage. Ces an-
ciennes variétés fruitières, dont l'ori-
gine se perd dans le passé sont mena-
cées de disparition. Les causes de cette
dernière sont multiples et elles sont pa-
rallèles à l'évolution de notre société.
Pourtant il est regrettable de perdre ou
d'abandonner consciemment ces héri-
tages du passé. Comment les conser-
ver ? Les arbres qui subsistent devien-
nent vieux et leur décrépitude est
encore accentuée par le manque de
soins. Il serait pourtant facile d'essayer
de les conserver. Que chacun essaie de
les multiplier et de les garder même
s'ils n'ont quelquefois qu'une valeur
sentimentale. Par le greffage, il est pos-
sible de former de nouveaux arbres et
d'éviter ainsi leur perte. Ainsi leur dis-
parition sera enrayée et nos enfants
pourront connaître ce qu'une Court-
Pendu représente, quelle est la saveur
incomparable d'une bérudge. Les fu-
turs hybrideurs pourront trouver chez

ces anciennes variétés des qualités de
rusticité et d'adaptation à notre climat
utiles pour la création de variétés nou-
velles, (bz)

Dans le cadre de sapohtique d'économies, la Confédération a diminué les subven-
tions. Le prix du fromage a subi une augmentation de cinq centimes voire dix
centimes par 100 grammes. La fondue sera p lus chère... mais bon appétit tout de

même !

Et à ce propos, savez-vous faire une
bonne fondue neuchâteloise ? En voici
la recette.

Il faut tout d'abord bien frotter le
caquelon avec une gousse d'ail. En-
suite, pour 4 personnes, râper 550
grammes de bon vieux gruyère (ou
Jura si vous préférez) et 250 grammes
d'emmental. Pour lier le tout trois cuil-

lères à café rases de maïzena. Le mé-
lange fait, ajouter 3,5 dl. de vin blanc
sec et une cuillère à café de jus de ci-
tron. Remuer lentement, à feux doux
(en faisant un 8). Sur la fin , ajouter un
petit verre de kirsch, le poivre, un peu
de muscade et un rien de cayenne.

Prête à servir, cette excellente fon-
due se mangera dans la bonne hu-
meur !

La fondue plus chère

Ces deux vaches appartenant à M. André Grand, éleveur à St-Sulpice, ont vrai
ment un sacré culot. Pendant tout l 'été dernier ils ont bu le lait de cette bonne chè
vre qui n'avait, heureusement, pas l'air de trop s'en formaliser... (Photo A.G.)

Sacré culot

M. Louis Currit, agriculteur à la Saint-Olivier (La Côte-aux-Fées).
(Photo Impar Charrère)

Visage...
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BM AVIS MORTUAIRES M
LA BRÉVINE Veillez donc, car vous ne

savez pas à quelle heure
votre Seigneur viendra.

Mat. 5, v. 9.

Madame John Matthey-Montandon:

Monsieur et Madame Albert-Adrien Matthey-Bachmann et leurs
enfants Georges-Albert, Gilbert et Huguette, à L'Harmont,

Madame et Monsieur Ernest Aellen-Matthey et leurs enfants
Gisèle, Roland et Jacqueline, au Mont-des-Verrières,

Monsieur et Madame John-Willy Matthey-Rast et leurs filles
Nicole, Claudine et Janique, à Couvet;

Madame Emma Matthey, à Sauges;

Madame Paul Racine-Matthey, ses enfants et petits-enfants;

La famille de feu Albert Matthey;

La famille de feu Albert Montandon,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Monsieur
John-Albert MATTHEY-DE-L'ENDROIT
leur très cher époux, papa, beau-père, grand-papa, frère, beau-frère,
oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris à Lui, subitement, dans
sa 79e année.

LA BRÉVINE, le 19 janvier 1982.

Père! Mon désir est que là où
je suis, ceux que tu m'as
donnés y soient aussi avec moi.

St-Jean 17, v. 24.

L'inhumation aura lieu vendredi 22 janvier.

Le culte sera célébré à 14 heures au Temple de La Brévine.

Domicile mortuaire: 2125 La Brévine.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU. 97698

A louer joli

MAGASIN
d'angle, 3 vitrines, centre, très passant.
Peut servir comme bureaux, ou médical égale-
ment.

Ecrire sous chiffre SR 34567 au bureau de
L'Impartial.

màam AFFAIRES IMMOBILIÈRES ̂ H

LE LOCLE

Dans l'impossibilité de répondre à chacun, la famille de

Madame Marthe DELLA-CASA-DELACHAUX
remercie très sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à
son deuil, par leur présence, envoi de fleurs, don et témoignage de
sympathie.

Entourée et soutenue comme elle le fut en ces jours difficiles, elle
leur exprime ses sentiments reconnaissants et émus.

Un merci tout spécial à tous ceux qui ont visité et si bien fleuri sa
chère défunte durant sa longue maladie. 34738

LE LOCLE

La famille de

Madame Lucienne CHEVALIER
profondément émue par les marques d'affection et de sympathie qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les
personnes qui l'ont entourée sa reconnaissance et ses sincères
remerciements.
Les présences, les messages ou les envois de fleurs lui ont été un
précieux réconfort. 34589

Très touchée par les nombreux témoignages de sympathie reçus, la
famille de

Monsieur Roger JACOT
remercie toutes les personnes de la part qu'elles ont prise à son deuil, soit
par leur présence, leurs envois de fleurs ou leurs messages, et les prie de

! trouver ici l'expression de sa profonde reconnaissance.

NEUCHÂTEL, janvier 1982. 34526

Profondément touchées par les marques d'affection et de
sympathie qui leur ont été témoignées pendant ces jours de
deuil, la famille de

Monsieur Maurice IMHOF
ainsi que la Manufacture de pendulettes d'art et de réveils
Arthur Imhof S.A. remercient très sincèrement toutes les
personnes qui les ont entourées et les prient de trouver ici

A l'expression de leur vive reconnaissance. 34588

LA SOCIÉTÉ CANTONALE DES CHASSEURS
NEUCHÂTELOIS, SECTION DU LOCLE

a le pénible devoir d'informer ses membres du décès de

Monsieur

Jules VERMOT
doyen de la section 97699

Connaissez-vous le

BOUQUINISTE ?
du Centre Social Protestant (CSP)
1, rue du Puits, La Chaux-de-Fonds

Vous y trouverez d'occasion: des ro-
mans, romans policiers, livres d'enfants,
d'histoire, de géographie, livres de po-
che, etc.
Et de plus, ses prix sont déjà des ca-
deaux.
Ouvert de 14 à 18 heures, le mercredi
et le vendredi. 34702

OFFRE
un mois de loyer à
personne me repre-
nant un appartement
à la rue de la Char-
rière, La Chaux-de-
Fonds, pour février ou
mars.
Tél. 039/31 51 12 à
partir de 10 heures.

34725
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ROUTES NATIONALES SUISSES
République et Canton de Neuchâtel
Département des Travaux publics

SOUMISSION
Dans le cadre des travaux de construc-
tion de la traversée de Neuchâtel par la
N5, le Département des Travaux publics
de la République et Canton de Neuchâ-
tel met en soumission la réalisation d'un
talus comprenant un mur de soutène-
ment en bordure de la rue de Vauseyon,
de même que des fouilles pour les SI.
Les quantités principales sont les suivan-
tes: n " -: ' -: ' -'• '
Longueur de l'ouvra '̂ Mita» flO rn-
Terrassements et trsfrVâjjbrts ' 13*000 m3

Surface talus J ' 2 100 m2

Béton armé (mur) 150 m3

Fouilles pour SI 250 m3

Les entreprises intéressées sont priées
de s'inscrire jusqu'au 4 février 1982, en
précisant qu'il s'agit du lot 6443-914,
auprès du bureau de la N5, rue Pourta-
lès 13, 2001 Neuchâtel.

Le chef du Département:
28119 A. BRANDT

Solution du mot croisé
HORIZONTALEMENT. -1. Croque-

note. 2. Oise; Deux. 3. Une; Ar; Net. 4.
Va; Abel; Er. 5. Réunie. 6. Roi; Se; Nom.
7. Très; Mari. 8. Es; Eesu; St. 9. Amiens.
10. Champion.

VERTICALEMENT. - 1. Couvertes.
2.' Rina; Ors. 3. Ose; Rie; Ah. 4. Qe; Ae;
Sema. 5. Abus; Eim. 6. René; Sep. 7. Nd;
Li; Muni. 8. Oen; Ena; So. 9. Tuée; Ors.
10. Extrémité.

< 
A vendre voiture

SUBARU 1800 4 WD
tourisme, 10 000 km. Prix à discuter.

Tél. 039/22 28 41 ou 23 55 57. 3467i

TAXIS BLEUS
P. Mury
Service jour 9 6 29 I 91et nuit am %  ̂ *̂  ¦ *̂  ¦
Ville et extérieur 34664

àimmtt̂ mmmÊmm'\ESPAGNE - Alicante - Terrevieja

venez et faites comme
le soleil,

passez les hivers
à Ciudad Quesada

Villas-Bungalows totalement meublés
(avec électroménager) à partir de Ptas
990 000 (env. Fr. S. 18 500.-) avec
jardin, 2 pièces salle de bain, patio,
cuisine. k

:
Grande exposition:
samedi 23 et dimanche 24 janvier dès
10 h. à l'hôtel Terminus, place de la
Gare, Neuchâtel.
Tél. (021) 34 13 29 pour informa-
tions. 22-356945

Dame 3e âge, cherche

MONSIEUR
affectueux, pour rompre solitude.
Ecrire sous chiffre DC 34473 au bureau de
L'Impartial.

DAME
espagnole, cultivée, noblesse terrienne, dé-
sire faire la connaissance de Monsieur distin-
gué à partir de 65 ans, fortuné, mêmes affini-
tés, pour vivre à San, Sébastian (Guipuzcoa)
Espagne, ou à convenir.
Ecrire sous chiffre P 28-460015 à Publicitas,
rue du Prince 9-1 1, 1211 Genève 3.

CUISINIÈRE électrique, 4 plaques dont
2 aut., four auto-nettoyant, gril, broche,
parfait état. Tél. 039/31 31 79. 91-60029

¦ 

Tarif réduit H
70 et. le mot (min. Fr. 7.-) I

ann. commerciales
exclues H

,^̂S 8̂ >̂ votre opticien

<g> C n̂ jSfl Kiti» j,.L GONZALES suce
^̂ ^J^̂ 5^̂  15, av. L-Robert 20838

|HtjS9 PETITES HtaUH! ANNONCES mm

UN FRIGO Indésit en bon état. Prix Fr.
100.-. Tél. (039) 31 48 00. 3453a

CUISINIÈRE ÉLECTRIQU E 4 plaques,
four, marque Le Rêve. Fr. 250.—, Tél.
(039) 28 19 55. 3454,

BANC D'ANGLE avec coffre. Tél. (039)
26 60 37 heures des repas. 34686

PATINS de hockey, pointure 31. Tél.
(039) 26 94 55. 34323

POTAGER, bois-électrique , en bon état.
Tél. (039) 26 60 37 heures des repas.

34687

MEUBLÉE, part à la douche. Cuisinette.
Centre ville. Fr. 170.-. Tél.
039/23 38 12. 

JOLIES, meublées, part à la douche.
Tél. (039) 22 34 82. 34306

Je cherche

appartement 2 pièces
à l'ouest de la ville, dès fin avril 1982.

Tél. 039/26 45 45, interne 456
(heures de bureau) 34469

A LOUER, rue du Locle 38,
pour le 1 er février 1982
magnifiques

APPARTEMENTS
DE 2 PIÈCES
avec grand balcon, au 1er et 12e étages.

Prix: Fr. 368.50 et Fr. 392.50, ' charges
comprises.

Tél. 039/26 78 16. 34235

A LOUER à La Chaux-de-Fonds
pour tout de suite ou à convenir

boutique centre ville
petite reprise.

Faire offre sous chiffre ER 34313 au bureau
de L'Impartial.

Je cherche pour tout de suite ou pour le prin-
temps

GARAGE
quartier des Forges, rue des Bouleaux ou rue
du Locle.
Tél. (039) 26 01 71. 34126A vendre à Villeret (JB)

magnifique
villa
7 chambres tout confort.
Jardin avec pavillon 1000 m2.
Prix intéressant.

Ecrire sous chiffre 06-125 078 à Publicitas,
2610 Saint-Imier. 0 06-125078

A louer dès le 1er mars 1982 ou date à
convenir:
LA CHAUX-DE-FONDS, rue Neuve 11

APPARTEMENT
nouvellement créé de 3 pièces, tout confort,
séjour environ 29 m2.
Loyer mensuel: Fr. 500.- + charges.
S'adresser à: Département cantonal des Fi-
nances, gérances des immeubles, Seyon 10,
2001 Neuchâtel, tél. 038/22 34 15. 87-561

À LOUER

joli appartement
de 2 pièces sis Jaquet-Droz 7,
4e étage, tout confort. Loyer de
base Fr. 281.-, pour le 30 avril
1982.

Joli deux pièces
avec cuisinette agencée, sis Crêtets
143, 4e étage, tout confort. Loyer
de base Fr. 295.-, pour le 31 mars
1982.

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à Gérance Roulet-Bosshart ,
Léopold-Robert 76, tél. (039)
23 17 84.

j 34698-34699



Regarder l'heure qui finit,
. . .  comme une source qui tarit,

et la suivante
comme une source qui naît.

Monsieur et Madame Maurice Cattin-Debruynne:
Madame et Monsieur Livio Lo Ricco-Cattin et leurs filles Sandrine

et Céline,
Mademoiselle Christiane Cattin, à Renens,
Monsieur Didier Cattin et son amie.

Mademoiselle Sylvie Pipoz,
Monsieur Philippe Cattin; -

Madame Georges Calame-Rossetti:
Madame Huguette Faës et sa fille Dominique, à Renens;

Monsieur et Madame René Rossetti-Hirschy,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

Madeleine CATTIN
née ROSSETTI

leur chère et regrettée maman, belle-maman, grand-maman, arrière-
grand-maman, sœur, belle-soeur, tante et parente, qui s'est endormie
paisiblement dans la paix du Seigneur mardi à l'âge de 85 ans.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 19 janvier 1982.

L'incinération aura lieu vendredi 22 janvier.
Culte au Centre funéraire à 10 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille: rue du Chalet 19.
Veuillez penser à LA PAIX DU SOIR, cep 23 - 346.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU. 97697

Bi AVIS MORTUAIRES WM
Repose en paix.

Madame Jean Schaad-Cornu, Chez-le-Bart;
Monsieur René Zollinger;
Mademoiselle Lily Jeanneret et famille;
Monsieur et Madame Willy Jeanneret et famille-
La famille de feu Paul Jeanneret,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part du
décès de

Mademoiselle

Madeleine SCHAAD
leur chère belle-sœur, cousine et amie, enlevée à leur tendre affection
après quelques jours de maladie, dans sa 74e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 16 janvier 1982.
rue St.-Mollondin 21.
Le culte et l'incinération ont eu lieu dans l'intimité de la famille.
DOMICILE DE LA FAMILLE: Mme Jean Schaad

La Foulaz 14
2025 CHEZ-LE-BART.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU. 97696

Juracie SA à Lajoux produit des aiguilles d'acupuncture
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Or, s'immiscer dans le marché des ai-
guilles d'acupuncture n'était pas chose
facile. La commercialisation est princi-
palement aux mains des Chinois et des
Japonais. L'atout de l'entreprise franc-
montagnarde: produire des séries artisa-
nales avec des moyens industriels. En
plus clair, c'est la technologie de Juracie
SA qui doit permettre de concevoir des
aiguilles à un prix égal à celui pratiqué
par la concurrence étrangère, en assu-
rant à l'acheteur une qualité irréprocha-
ble et supérieure à celles vendues sur le
marché mondial.

INVESTISSEMENT
L'opération est autofinancée par l'en-

treprise elle-même et les pignons vont
être la «vache à lait». Au niveau techni-
que, Juracie SA utilise son parc de ma-
chine existant et a conçu des machines et
dispositifs capables de donner naissance,
d'une manière industrielle, à son nou-
veau produit.

Si l'ensemble du dispositif n'est pas
complètement terminé, l'obstacle tech-
nologique est franchi.

A ce jour, 50.000 aiguilles protégées
par des brevets, sont en «travail» et sor-
tiront à la fin février ou au début mars
des ateliers de Juracie SA.

La commercialisation est dans les
mains de Juracie SA, bien que des mi-
lieux économiques aient voulu assurer la
diffusion de ce produit sur d'autres
continents. Quant à l'avenir de son en-
treprise, M. Christen reste prudent et ne
tient pas à prendre des engagements
qu'il n'est pas sûr de tenir, notamment
dans le recours à d'autres collaborateurs.
De toute manière, «Pignons Juracie SA»
continuera à produit des pignons desti-
nés aux montres de luxe et de haute
gamme.

«PLUS REELLE QUE POLITIQUE»
Si les jours s'annoncent sombres pour

l'industrie horlogère, l'entreprise franc-
montagnarde pense que l'on ne doit pas
abandonner la production de montres
mais conserver ce qui existe en favori-
sant davantage les moyennes et petites
entreprises dont les structures sont plus
souples pour surmonter la crise.

Au sujet de la politique gouvernemen-

tale, M. Jean-François Christen estime
qu'elle doit être plus «réelle que politi-
que». «Sans argent, on ne fait rien»,
ajoute-t-il. Alors que faire? Pour Juracie
SA, le canton doit élaborer une politique
d'encouragement avec les communes ju-
rassiennes afin que celles-ci prennent des
mesures pour stimuler l'implantation
d'entreprises sur le territoire cantonal
(mise à disposition de locaux, de zones
industrielles équipées, coup de pouce à la
jeunesse qui se lance dans les affaires,
etc.).

Enfin, l'Etat pourrait, selon M. Chris-
ten, réunir les industriels pour dresser un
bilan, recenser les possibilités de diversi-
fication et fournir plus de renseigne-
ments utiles aux intéressés. Pour l'ins-
tant, les structures de l'Etat jurassien
apparaissent insuffisantes aux yeux de
M. Christen. Pourqui ne pas porter au
buget cantonal un montant substantiel,
destiné aux entreprises qui diversifient
leur production sans que des directives
trop strictes soient élaborées. Mais ici
encore, il est indispensable que les indus-
triels fassent un effort pour investir dans
leur entreprise et non pas... dans l'immo-
bilier.

P.Ve

L'usine Juracie SA, située dans la zone industrielle «La Grainvie», à Lajoux, fêtera
cette année son 10e anniversaire. (Photos P.Ve) .,

Le cheminement d'une diversification

Les transports en ambulance coûtent cher
Dans le canton du Jura

Le Service jurassien de la santé publi-
que, en collaboration avec les hôpitaux
et la Fédération jurassienne des caisses-
maladie, a procédé à un premier examen
du coût des transports en ambulance.

La plupart des assurances-maladie ne
participant pas suffisamment aux dépen-

ses de leurs clients, il s ensuit une inéga-
lité de traitement financier qui pénalise
les assurés de condition modeste.

Le Gouvernement constate que 55 à 60
pour cent des assurés sont partiellement
ou totalement couverts pour les trans-
ports en ambulance, les prestations va-
riant de 50 francs à la couverture inté-
grale. Pour le reste, il s'agit d'un pour-
centage non négligeable d'assurés de
condition aisée. Les bénéficiaires de
l'AVS ont la possibilité de faire appel
aux prestations complémentaires et les
plus démunis peuvent bénéficier d'un
soutien de l'aide sociale. Aucune base lé-
gale ne permet toutefois de considérer la
couverture des frais de transport par
ambulance dans le cadre de la conven-
tion tarifaire hospitalière.

Les trois services ambulanciers juras-
siens accusent un déficit annuel global
de l'ordre de 100.000 francs, inclu dans le
compte hospitalier d'exploitation et ré-
parti entre l'Etat (48 pour cent) et les
communes (52 pour cent). Aucune obli-
gation ne peut être faite aux caisses-ma-
ladie. Un service gratuit entraînerait un
déficit supplémentaire à charge de l'Etat
et des communes, (ats) i t » »* n u.

Une nouvelle société décolle
Association suisse des transports - Jura

Samedi à Glovelier s'est constituée
la section cantonale de l'Association
suisse des transports (AST), en pré-
sence d'une trentaine de personnes.
Forte d'une septantaine de membres
jurassiens, cette nouvelle organisa-
tion existe depuis 1979 et compte
30.000 sociétaires répartis dans tous
les cantons suisses. L'AST se veut
une alternative au TCS, à l'ACS,
comme l'a expliqué un représentant
de - HAST, M. Martin Sommer. Elle
tend avant tout à la limitation des at-
teintes de toutes sortes à l'environi
nement et à la protection maximale
de la santé et de la sécurité.

La section jurassienne de l'Association
suisse des transports a adopté ses statuts
et a nommé un premier comité de neuf
membres. Elle se réunira le 1er février et
définira son programme d'activité ainsi
que sa position sur la construction de la
Transjurane.

SON FONCTIONNEMENT
La section jurassienne sera autonome

dans ses agissements. Elle devra toute-
fois respecter les principes énoncés par la
Fondation suisse des transports, garante
des objectifs de l'AST. Parmi ces objec-
tifs, citons: la lutte pour un usage éco-
nome de l'énergie, de l'espace et des res-
sources naturelles; la défense de l'envi-
ronnement; la réduction des déplace-
ments inutiles; la protection maximale
de la santé et de la sécurité de tous les
usagers du trafic; le soutien aux moyens
de transports qui ont le meilleur rende-
ment; l'encouragement à un aménage-
ment du territoire; la protection de la
nature et du patrimoine culturel contre
les atteintes dues au trafic.

PRESTATIONS
Au niveau des prestations, l'AST dis-

pose notamment d'une assurance dépan-
nage en Suisse et à l'étranger, d'une as-
sistance juridique. Son administration
centrale s'occupe de l'information géné-
rale, des questions administratives, de la
perception des cotisations, organise
même des voyages ou des déplacements

pour des personnes handicapées, et as-
sure des appels radio en Suisse alémani-
que.

Pour le Jura, le premier comité AST
est composé de: Daniel C. Gerber (Fon-
tenais), Alain Piton (Delémont), Jean-
Pierre Kohller (Delémont), Jean- Claude
Hennet (Delémont), Nelly Hennet (De-
lémont), Martial Berdat (Mervelier),
Jean-Marc Veya, La Chaux- des-Breu-
leux).

Un représentant de l'Ajoie sera
nommé ultérieurement, ainsi que le pré-
sident.

p Ve

Le gouvernement soleurois pour la construction
de la N 5, mais contre la Transjurane

Hier, l'exécutif soleurois a fait connaî-
tre sa position sur le lancement d'une
initiative contre la N 5 devant le Grand
Conseil: il s'oppose à la motion et se
montre favorable à la construction de la
N 5. Il s'oppose en revanche à la cons-
truction d'une route nationale dans le
Thaï entre Moutier et Oensingen
(Transjurane). Les députés trancheront
aujourd'hui en ce qui concerne la mo-
tion.

Le gouvernement soleurois est d'avis
que la N 5 ainsi qu'un contournement de
Soleure profiteraient au canton en soula-
geant le réseau actuel, en permettant des
gains de temps et par ses effets finan-
ciers positifs. Cette route aurait de plus
une importance politique en tant que
liaison entre Suisse alémanique et Ro-
mandie. C'est ce qui amène l'exécutif so-
leurois à rejeter la motion du député ra-
dical Flùckiger (Biberist) qui demande le
retrait de la N 5 du programme de cons-
truction des routes nationales par le
biais d'une intervention cantonale au-
près de la Confédération.

Répondant à une interpellation, le
gouvernement soleurois estime en revan-
che que l'on peut renoncer à une éléva-
tion de la route du Thaï de Gânsbrunnen

à Oensingen au rang de route nationale.
C'est dans ce sens qu'il répondra à la
procédure de consultation en cours à
propos du projet de «Transjurane». (ats)

On patine à Fétang de la Gruère

Depuis quelques jours on patine à
l'étang de la Gruère. Le redoux d'il y a
une dizaine de jours a fait fondre la
neige qui, le retour du froid aidant, s'est
transformée en une épaisse couche de
glace.

Les premiers patineurs s'en sont don-

nés à cœur joie durant ce week-end enso-
leillé. Comme les patinoires naturelles de
la région n'ont pas encore pu être ouver-
tes, tous les amateurs de patinage appré-
cieront cette merveilleuse surface gelée
dans ce cadre idyllique.

(Photo y)
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En cas de décès

RENÉ + J.-FRANÇOIS GUNTERT
Chasserai 79

Téléphone jour et nuit 039/22 20 23

Réception
des avis mortuaires:
jusqu'à 22 heures

LE NOIRMONT

C'est reparti ! Dès maintenant, les pré-
paratifs pour le cortège du Carnaval
noirmontain du 21 février 1982 battent
leur plein. Les chars et châssis de voitu-
res ont pris le chemin des granges pour
se faire une nouvelle beauté satirique et
haute en couleurs.

Comme à l'accoutumée, la plupart des
sociétés du village ont annoncé leur par-
ticipation au corso. De nombreux grou-
pes de l'extérieur sont aussi attendus.
Cependant, le comité d'organisation ne
dévoile pas encore tous ses projets et ré-
servent quelques surprises.

N'oublions pas que le cortège de Car-
naval est aussi la fê te  des enfants, qui ne
manqueront pas d'y apporter leur origi-
nalité et enthousiasme.

Carnaval ne se résume p as à son
corso. Les bals traditionnels seront,
comme chaque année, conduits par les
meilleurs orchestres du moment, afin
que chacun, jeune ou moins jeu ne, y
trouve son plaisir. (Comm.)

Bientôt Carnaval
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myifc.-̂  Profitez de notre offre excep tionnelle: Volez en Bœing 747 Jumbo Jet

NOS prestations: r~— Transfert en autocar à Zurich-Kloten et retour ¦""]
— Vol de ligne en BŒING 747 Zurich-Rome et retour v

PROGRAMME A - 2 nuitées à l'Hôtel ROYAL SANTINA (hôtel de 1re ' %- "^>' ' - ' asjË i lÉl

— Rome la nuit: visite à travers les sites et fontaines LECTEURS Fr 598 - El JE
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— Dîner (après l'excursion de nuit) ¦^̂ |M| W M
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ou aux membres de l'AAVN: Je soussigné m'inscris pour le voyage lecteurs 1982 de '1 f V y i M  |"jj y } \t \ I Vf y_H d'une région Prix
— GOTH & Co S.A., Serre 65, La Chaux-de-Fonds par personne
— KUONI S.A., avenue Léopold-Robert 76, La Chaux-de-Fonds Nom et prénom: VOYAGE SELON PROGRAMME A D Fr. 498.-
— MARTI, avenue Léopold-Robert 84, La Chaux-de-Fonds
- NATURAL S.A., avenue Léopold-Robert 51, La Chaux-de- Adresse: Complément en option:

- TOURING CLUB SUISSE, avenue Léopold-Robert 88, La J=2£§!Jtéj  - repas de midi samedi 27 mars D Fr. 22.-

Chaux-de-Fonds _ excursion de l'après-midi D Fr. 25.-
- SBS, Henry-Grandjean 5, Le Locle N° de tél. privé: prof/ 

— Rome de nuit D Fr. 25.-

. Nom et prénom: — dîner du samedi soir D Fr. 22.-

JSB Bk . , — visite du Vatican (dimanche) D Fr. 25.-
JBêÊ farai Adresse:

j é m %  m ; KL. i .- .A. Les repas ou excursions en option doivent être réservés à l'ins-
A W ~<S O B̂ . 

: cription.
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Marquez d'une croix les cases désirées svp. VOYAGE SELON PROGRAMME B D Fr. 598.-

^VBÉMBB I ïlplî. ^r Je (toutes 
les 

visites, tous les repas)

j i i _ . Supplément pour chambre individuelle

^BP ^̂̂  (2 nuitées) D Fr. 28.-


